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Tout d’abords, parlons ensemble
Quelques mots de l’auteur

Trop souvent, nous nous préoccupons uniquement de ce que nous ne pouvons pas faire en tant 
que chrétiens. Mais, comme Jésus l’a dit, tel est l’objectif d’une vie droite : « Vous serez saints, car 
je suis saint » (1 Pierre 1.16).

L’idée d’une existence constructive est de montrer par votre mode de vie que vous, en tant que 
chrétien, suivez l’exemple que Jésus vous a donné au travers de Sa vie et de Son enseignement. Des 
ordres et des promesses constructifs, au lieu de simples exigences, produisent non pas un sentiment 
de frustration, mais une vie accomplie et épanouie.

Jésus est notre exemple. Nous avons chacun la responsabilité de collaborer avec Lui afi n de 
vivre une existence constructive qui soit le résultat de notre amour pour Lui.

Ce cours vous aidera à découvrir les règles qui ont été mises en place pour vous aider à être 
saint, comme Lui-même est saint. Il vous permettra de voir que ces règles, dont le but est de nous 
apprendre à vivre dans la droiture, ont été instituées pour votre bien. Dieu se soucie de ce que vous 
êtes et non pas tellement de ce que vous évitez de faire en tant que chrétien.

Votre manuel

Ce cours vous est présenté sous la forme d’un manuel d’étude que vous pourrez emporter avec 
vous partout où vous allez, et que vous puissiez l’étudier chaque fois que vous aurez un moment de 
libre. Essayez de terminer au moins une leçon par semaine.

Vous remarquerez que les objectifs sont donnés au début de chaque leçon. Le terme objectif est 
utilisé dans ce livre afi n de vous aider à déterminer ce que vous devriez retirer de cette étude. Un 
objectif représente un but auquel vous désirez parvenir. Vous étudierez mieux si vous conservez ces 
objectifs présents à l’esprit.

Etudiez les deux premières pages de chaque leçon avec soin. Cela vous prépare à ce qui suit. 
Ensuite, étudiez la leçon une partie après l’autre et suivez les instructions notées sous la rubrique 
« Exercices ». S’il n’y a pas assez de place dans votre manuel pour noter les réponses aux questions, 
notez-les dans un cahier afi n que vous puissiez vous y référer ultérieurement, lors de la révision 
de la leçon. Si vous étudiez cette leçon en groupe, suivez les instructions données par le dirigeant 
du groupe.

Exercices

Plusieurs types d’exercices sont proposés dans ce manuel. Vous trouverez ci-dessous des 
exemples relatifs aux différents types de questions ; la façon dont vous devez y répondre est 
également expliquée.

Une question A CHOIX MULTIPLES vous donne la possibilité de choisir la bonne réponse 
parmi toutes celles qui vous sont proposées.

Exemple de question à choix multiples

1 Une semaine comprend
a) 10 jours.
b) 7 jours.
c) 5 jours.
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La bonne réponse est b) 7 jours. Dans votre manuel, entourez la lettre b) comme suit :

1 Une semaine comprend
a) 10 jours.
b) 7 jours.
c) 5 jours.

(Certaines questions ont plusieurs réponses. Dans ce cas-là, vous devrez entourer la lettre 
précédant toute bonne réponse).

Exemple de question VRAIE ou FAUSSE

2 Entourez toutes les réponses vraies :
a La Bible comprend 120 livres.
b La Bible est le message pour les croyants aujourd’hui.
c Tous les auteurs de le Bible ont écrit en hébreu.
d Le Saint-Esprit a inspiré les auteurs de la Bible.

Les réponses b et d sont correctes. Indiquez votre choix en entourant ces deux lettres.

L’exercice « Faire correspondre » vous demande d’associer les propositions allant de pair 
comme, par exemple, des noms avec des descriptions ou des livres bibliques avec leurs auteurs.

Exemple d’exercice « Faire correspondre »

3 Faites correspondre le nom du dirigeant à la phrase qui décrit ce qu’il a fait.

. . . . a  A reçu la Loi sur le Mont Sinaï.

. . . . b  A conduit les Israélites à travers le Jourdain.

. . . . c  A marché autour de Jéricho.

. . . . d  A vécu à la cour de Pharaon.

1) Moïse
2) Josué

Les phrases a et d se réfèrent à Moïse et les phrases b et c se réfèrent à Josué. Vous devrez donc 
noter un 1 dans l’espace précédant a et d, et un 2 dans celui précédant b et c.

Cahier de l’étudiant

Si vous étudiez ce cours dans le but de recevoir un certifi cat, vous aurez besoin de remplir le 
Cahier de l’étudiant et les feuilles de réponses qui se trouvent à la fi n de ce livre. Ce cours est 
divisé en deux parties. Dans le Cahier de l’étudiant, vous trouverez des questions relatives à chaque 
partie. Chaque partie a également sa propre feuille de réponses. Votre manuel vous indiquera à quel 
moment il est nécessaire de répondre aux questions et vous fournira les informations dont vous 
avez besoin pour remplir la feuille de réponses appropriée.

Suivez à la lettre les instructions qui vous sont données dans le Cahier de l’étudiant en ce qui 
concerne l’envoi des feuilles de réponses au bureau d’ICI qui dessert votre pays. Vous devriez 
trouver l’adresse de notre bureau à la deuxième page de ce manuel d’étude. Si elle ne s’y trouve pas, 
écrivez directement au Bureau International d’ICI University dont l’adresse fi gure à la première 
page du manuel. Vous recevrez alors un certifi cat ou, si vous possédez déjà ce certifi cat pour avoir 
terminé un autre cours de cette série, une vignette sera apposée sur celui-ci.

Quelques mots sur l’auteur

John et Sara Miles sont mari et femme ; ils se sont servis de leur riche expérience dans l’œuvre 
missionnaire et l’enseignement pour rédiger ce cours. John Miles, qui est titulaire d’un doctorat 
en français, a été directeur du département français de l’Université de Wheaton, dans l’Illinois, 

1

2

2

1
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aux Etats-Unis. Sara Miles qui, elle, est titulaire de diplômes d’études supérieures en sciences 
(biologie) et en instruction religieuse, a été professeur de biologie à l’Université de Wheaton où 
elle a également été conseillère d’orientation professionnelle. Monsieur et Madame Miles ont été 
missionnaires au Zaïre de 1965 à 1968.

A présent, vous êtes prêt à commencer l’étude de la leçon 1. Que Dieu vous bénisse dans 
votre travail !
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Dieu vous a créé tel que vous êtes

Savoir que l’on est quelqu’un est une chose importante. Cela crée un sentiment agréable qui 
pousse à l’action.

La Bible nous raconte l’histoire d’un homme appelé Gédéon qui, lui, était persuadé de n’être 
rien. Cet homme se cachait devant l’ennemi qui avait envahi son pays. Alors qu’il avait abandonné 
tout espoir pour son peuple, Dieu lui a envoyé un ange pour l’encourager. L’ange avait un message 
pour lui : « L’Eternel est avec toi vaillant héros ! » (Juges 6.12).

Dieu ne considérait pas Gédéon en vertu des choses importantes que cet homme avait 
accomplies. Non, Il a uniquement vu ce qui pourrait être fait avec son aide. Alors Dieu a aidé 
Gédéon qui a pris la tête du peuple. (Lisez Juges 6 à 8.)

Pensez à Gédéon et prenez courage. Peut-être ne vous sentez-vous pas important mais, en réalité, 
vous l’êtes—du moins aux yeux de Dieu. Et parce que vous êtes quelqu’un à Ses yeux, le Seigneur 
désire que vous le sachiez et que vous agissiez en conséquence. Le peuple d’Israël a bientôt réalisé 
que l’Eternel était avec Gédéon car, tout à coup, ils ont vu cet homme se comporter d’une manière 
différente ! C’est encore là ce que Dieu attend de vous. Il veut que vous agissiez différemment 
parce qu’Il est à vos côtés et que vous êtes quelqu’un !

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

Vous êtes quelqu’un : un enfant de Dieu
 Dieu a fait une œuvre en vous
 L’objectif de Dieu à votre égard
Vous êtes quelqu’un : un membre du corps de Christ

Dieu vous a placé au sein d’une famille
L’objectif de Dieu à votre égard au sein de la famille 

Vous êtes quelqu’un : un ambassadeur du Royaume
Dieu vous a laissé dans le monde
L’objectif de Dieu à votre égard dans le monde

Cette leçon vous aidera à . . .

• Expliquer en une ou deux phrases quelle est votre importance en tant qu’enfant de Dieu et 
dire comment votre vie s’en trouve affectée.

• Décrire votre responsabilité personnelle, vous qui êtes appelé à vivre comme un enfant de 
Dieu et selon Sa Parole.

Leçon

1
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VOUS ETES QUELQU’UN : UN ENFANT DE DIEU

Objectif 1. Expliquer ce qui s’est produit au moment où vous êtes devenu chrétien.

Que vous est-il arrivé le jour où vous vous êtes converti à Christ ? Tant de choses se sont 
produites ! Et la Bible les décrit de diverses façons différentes. Vous vous êtes repenti de vos 
péchés, et Dieu vous a pardonné. Vous avez obtenu le salut en demandant à Jésus-Christ de devenir 
votre Sauveur. Ce même jour, vous avez accepté Jésus qui est devenu le Seigneur de votre vie. 
Vous avez cru en Lui, le Fils de Dieu, et vous L’avez reçu dans votre cœur, L’autorisant désormais 
à régner sur toute votre vie.

Dieu a fait une œuvre en vous

L’évangile de Jean nous révèle la chose merveilleuse qui se produit lorsque nous recevons 
Jésus-Christ comme notre Sauveur et notre Seigneur. Lisez attentivement les versets suivants :

Mais à tous ceux qui l’ont reçue, elle a donné le pouvoir de devenir enfants de Dieu, à ceux qui 
croient en son nom, et qui sont nés, non du sang, ni de la volonté de la chair ni de la volonté de 
l’homme, mais de Dieu (Jean 1.12-13).

Etait-ce uniquement pour ceux qui vivaient à l’époque de Jésus ? Bien sûr 
que non. Tous ceux qui croient en Jésus et Le reçoivent naissent de nouveau 
car tel est le droit et l’expérience de chacun d’entre eux. Nous devenons de 
nouvelles créatures grâce à l’intervention du Saint-Esprit.

D’une certaine façon, Dieu vous a donné la vie. Il ne s’agit pas d’une 
nouvelle vie physique car nul ne pourra jamais redevenir un bébé. Il s’agit au 
contraire d’une vie spirituelle suscitée par Dieu Lui-même. Dieu est le Père de 

tous ceux qui naissent de nouveau. Nous sommes Ses enfants.

Si vous êtes par conséquent un chrétien, un croyant, vous êtes enfant de Dieu. En réalisez-vous 
toute l’importance ? Vous êtes réellement quelqu’un ! Vous êtes l’enfant du Dieu tout-puissant. Le 
Créateur de l’univers est désormais votre Père.

Chacun des Exercices qui vous sont proposés vous aidera à revoir et à appliquer ce que vous 
aurez étudié. Répondez aux questions dans l’espace réservé à cet effet—si c’est ce que l’on vous 
demande—ou suivez les instructions qui vous sont données. Si la réponse est trop longue, notez-la 
dans un cahier que vous utiliserez également pour prendre des notes en cours de leçon.

Dans les deux exercices suivants, choisissez la meilleure réponse à chaque question. Entourez 
la lettre correspondant à votre choix.

1 D’après Jean 1.12, quels sont les deux facteurs qui nous permettent de devenir enfants de Dieu ?
a) Pardonner et oublier les autres
b) Croire en Jésus et Le recevoir
c) Redevenir bébé et se remettre à grandir

2 Quelle œuvre Dieu a-t-Il accomplie en vous lorsque vous vous êtes converti à Christ ?
a)  Il a fait de vous Son enfant et Il vous a aidé afi n que naisse en vous le désir de mieux vous conduire.
b)  Il a permis que vous vous sentiez soudain plus important que les autres.

Vérifi ez vos réponses en les comparant à celles qui sont proposées en fi n de leçon.
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L’objectif de Dieu à votre égard

Objectif 2.  Citer trois domaines de votre vie personnelle à l’égard desquels Dieu a un plan précis.

En lisant que Dieu est votre Père céleste, peut-être pensez-vous à votre propre père. Quelle 
image aviez-vous de lui lorsque vous étiez enfant ? Il n’était certainement pas aussi parfait que 
Dieu, mais un bon père aime ses enfants et désire pour eux ce qu’il y a de meilleur. Il veut qu’ils 
aient tous une vie heureuse et comblée, et qu’ils soient des êtres dignes.

Dieu, votre Père céleste, désire exactement la même chose pour vous car Lui aussi cherche 
le bien de Ses enfants. Il a un objectif pour notre vie nouvelle lorsque nous nous convertissons à 
Christ. Il désire que nous accomplissions Son plan dans la joie.

Ephésiens 2 nous apprend quelles sont les grandes choses que Dieu a faites pour nous. Nous 
étions semblables à tous les autres : morts spirituellement et à la poursuite de nos propres désirs. 
Dieu nous a cependant donné la vie en Jésus-Christ. Cette vie nouvelle est un don de Sa part, et 
on le reçoit au travers de la foi en Jésus. Voici en quels termes il nous est expliqué ce que signifi e 
devenir enfant de Dieu :

« Car nous sommes son ouvrage, nous avons été créés en Christ-Jésus pour des œuvres bonnes 
que Dieu a préparées d’avance, afi n que nous les pratiquions » (Ephésiens 2.10).

L’objectif de Dieu, en ce qui concerne Ses enfants, est une vie consacrée aux « œuvres 
bonnes ». Accomplir de bonnes œuvres, c’est faire en toute circonstance ce qui est juste et droit. 
Nous devrions nous servir de notre temps et de nos talents pour chercher à nous améliorer, car cela 
réjouira notre Père céleste. Enfi n, accomplir de bonnes œuvres à l’intention de notre Père est ce qui 
nous permettra de vivre une existence heureuse et comblée.

N’oubliez pas cependant que les œuvres bonnes sont incapables 
de permettre à qui que ce soit de devenir chrétien. Dans Ephésiens 
2.8-9, nous apprenons que le salut ne se mérite pas ; c’est un don de 
Dieu. Pourtant, en devenant enfant de Dieu, l’homme cherche à vivre 
en fonction de ce qu’il croit. L’enfant de Dieu est différent des autres 
et il n’agit pas comme eux. Il montre qu’il a foi en sa vie nouvelle en 
faisant pour Dieu ce qu’il n’aurait jamais fait auparavant. Tel est le 
message qui nous est communiqué dans Jacques 1.22-26 ; la foi doit 
s’exprimer par des actes.

Entourez la réponse qui complète le mieux chacune des phrases suivantes.

3 Dieu a un plan à l’égard de votre vie de croyant, et ce plan est de vous voir
a) gagner votre salut.
b) faire ce qui est bien et juste en toutes choses.

4 Jacques 1.22-26 nous recommande non seulement d’écouter la Parole de Dieu mais encore
a)  de la lire fréquemment.
b)  de songer à ce qu’elle signifi e.
c)  de la mettre en pratique.

Vérifi ez vos réponses.
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Nous avons parlé de l’objectif poursuivi par Dieu à l’égard du chrétien en termes de bonnes 
œuvres. Il est cependant important que vous compreniez que vos actes ne sont que le signe extérieur 
de ce que vous êtes. Vous êtes quelqu’un—vous êtes enfant de Dieu ! Mais, que doit être l’enfant 
de Dieu ?

« En lui, Dieu nous a élus avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints et sans 
défaut devant lui… » (Ephésiens 1.4).

Dieu désire que Ses enfants soient saints et sans tache. Vous savez que le croyant est une 
nouvelle créature, car il est né de nouveau. Il vous est également possible de réaliser, en lisant la 
Bible et en réfl échissant à votre propre expérience, qu’un chrétien n’est pas instantanément parfait. 
Les disciples eux-mêmes commettaient des fautes. Dieu désire cependant que tous Ses enfants 
deviennent saints et bons. Cela prend du temps, exactement comme la croissance d’un enfant. En 
fait, notre développement ne sera véritablement atteint que le jour où nous serons au ciel.

L’ENFANT DE DIEU

 Est    → Une nouvelle création

 N’est pas   → Instantanément parfait

 Est destiné à devenir  → Saint et parfait

Le menuisier espère peut-être que son fi ls sera un jour un habile menuisier, lui aussi. Le 
chanteur souhaite pour sa fi lle une grande carrière musicale. Pourtant, le fait de naître au sein d’une 
certaine famille donne-t-il à l’enfant les capacités de son père ? Non. Pour développer n’importe 
quelle faculté, il faut du temps, des heures d’instruction et d’entraînement. L’enfant doit d’abord 
éprouver le désir de se laisser instruire par son père ; il doit aussi essayer de faire ce que ce dernier 
lui indique.

Tout croyant est né de nouveau selon la volonté de Dieu. Son cœur est transformé et il reçoit 
une vie nouvelle. Tel est l’objectif de Dieu à l’égard du croyant. Ensuite Dieu désire une vie où ce 
dernier cherche à pratiquer les bonnes œuvres. La seule façon d’y parvenir est, pour le croyant, de 
permettre à Dieu de changer ses attitudes. L’attitude est une indication de ce que nous ressentons à 
l’égard des gens et des choses. Elle peut révéler qui nous sommes, ce que fait d’ailleurs notre visage 
parfois. L’illustration ci-dessous nous montre comment Dieu nous transforme.

Dieu
↓

1. Vie nouvelle  2. Attitudes nouvelles  3. Actes nouveaux

Premièrement, Dieu nous sauve et transforme notre vie intérieure. Ensuite, notre vie nouvelle 
engendre des attitudes différentes que Dieu désire sanctifi er et parfaire. Ces nouvelles attitudes 
génèrent, à leur tour, des actes nouveaux. Parvenez-vous à réaliser que la nouvelle vie, les nouveaux 
sentiments et les bonnes œuvres font tous partie du plan de Dieu à notre égard ? Il s’agit de l’une 
des défi nitions de l’éthique biblique : mettre votre vie nouvelle en pratique dans votre attitude et 
dans vos actes. Comprenez-vous en outre que le croyant doit se montrer prêt à recevoir l’aide de 
Dieu dans chacun de ces domaines différents ?



11

5 Dans votre cahier, faites la liste des choses à l’égard desquelles Dieu a transformé vos sentiments 
et vos actes. Etes-vous encouragé en constatant ce que Dieu a fait dans votre vie ?

6 Faites correspondre les termes indicateurs du plan de Dieu pour votre vie (colonne de droite) 
aux trois domaines qu’ils affectent (colonne de gauche). Ecrivez le numéro dans l’espace prévu à 
cet effet.

. . . . a  Actes 1) Etre sauvé

. . . . b  Vie nouvelle 2)  Etre saint et sans tache

. . . . c  Attitudes 3)  Faire le bien

Vérifi ez vos réponses.

VOUS ETES QUELQU’UN : UN MEMBRE DU CORPS DE CHRIST

Objectif 3.  Expliquer pourquoi Dieu vous a placé au sein du corps de Christ.

Peut-être avez-vous entendu dire : « Même si vous étiez le seul pécheur sur 
la terre, Jésus serait mort pour vous ! » Vous n’étiez cependant pas le seul, n’est-
ce pas ? D’après le plan de salut de Dieu, beaucoup devaient être sauvés. Et 
vous en faites partie, bien entendu. Jésus a souffert afi n que Dieu puisse conduire 
« beaucoup de fi ls à la gloire » (Hébreux 2.10). Dieu voulait que Son Fils, Jésus, 
« soit le premier-né d’un grand nombre de frères » (Romains 8.29).

Pensez-vous que les mots « fi ls » et « frères » sous-entendent que les femmes 
sont exclues ? Non ! Que vous soyez homme ou femme, vous pouvez être « fi ls 
de Dieu ». Ne l’oubliez pas : ceux qui ont cru et qui ont reçu peuvent devenir 
enfants de Dieu.

Dieu vous a placé au sein d’une famille

Dieu a beaucoup de fi ls et de fi lles : ce sont les chrétiens qui, réunis, forment la famille de Dieu. 
Notre Père désire que Sa famille soit un groupe uni. La Bible, en parlant d’elle, lui donne le nom 
de « corps de Christ ».

Le corps est un ensemble composé de nombreuses parties qui sont toutes à l’œuvre en vue d’un 
même objectif. Malgré leurs différences, elles ont néanmoins besoin les unes des autres ! Il en est 
de même en ce qui concerne le corps de Christ. Ce corps est composé d’un ensemble de chrétiens 
d’âges différents, appartenant à des pays et à des races différentes. Cet ensemble est pourtant 
uniforme—il fait partie d’un seul corps et d’une seule famille.

« Ainsi donc, vous n’êtes plus des étrangers, ni des gens du dehors ; mais vous êtes concitoyens 
des saints, membres de la famille de Dieu » (Ephésiens 2.19).

L’unité est une chose remarquable ! Il est bon pour vous de reconnaître que nous sommes 
un avec d’autres croyants. Dieu n’a cependant pas placé les chrétiens au sein d’un même corps 
uniquement dans le but de susciter une unité. Un entraîneur de football ne réunit pas les joueurs 
simplement pour dire qu’il a une équipe ; il les rassemble afi n de jouer ! Dieu a Lui aussi un objectif 
en ce qui concerne le corps de Christ, et vous avez un rôle à jouer au sein de ce corps.
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L’objectif de Dieu à votre égard au sein de la famille

Pourquoi Dieu a-t-Il regroupé les gens sous forme de famille ? Pensez à un orphelin ou à une 
veuve dans votre ville. Il est facile de constater que les hommes ont besoin de leurs semblables. La 
famille est ce que Dieu a prévu afi n de répondre aux besoins à la fois physiques et sentimentaux des 
hommes. Elle offre la nourriture et le toit qui sont indispensables à tous ses membres. Elle peut en 
même temps donner à chacun l’amour et le respect qui lui sont nécessaires.

Dieu a placé chacun de Ses enfants au sein de Sa famille, et cela pour la même raison : nous 
avons tous besoin les uns des autres. Peut-être n’éprouvez-vous pas la nécessité d’être aidé 
physiquement ou sentimentalement par d’autres chrétiens. Sans doute avez-vous une famille où 
vous vous sentez aimé et où l’on prend soin de vous. Il se peut néanmoins que certains de vos frères 
et sœurs en Christ aient besoin d’être aidés dans ce domaine-là. Vous avez dès lors un ministère 
important à remplir à l’égard de ces divers membres de la famille.

Ce qui est clair, c’est que nous devons tous jouer notre rôle dans la vie spirituelle de la famille 
de Dieu. L’auteur de l’épître aux Hébreux réunit en un seul les besoins physiques, sentimentaux et 
spirituels. Voici ce qu’il écrit : 

Veillons les uns sur les autres, pour nous inciter à l’amour et aux œuvres bonnes. N’abandonnons 
pas notre assemblée, comme c’est la coutume de quelques-uns, mais exhortons-nous 
mutuellement, et cela d’autant plus que vous voyez le Jour s’approcher (Hébreux 10.24-25).

En vous rassemblant avec vos frères et sœurs chrétiens, vous pouvez à la fois répondre à leurs 
besoins et recevoir ce qui vous est nécessaire. C’est là qu’intervient l’éthique biblique. Vous pouvez 
mettre en pratique cette vie nouvelle en aidant la famille de Dieu. Paul nous donne un exemple de 
sa façon d’agir et de concevoir les choses lorsqu’il dit :

 Si du moins vous avez entendu parler de la grâce de Dieu qui m’a été accordée pour que je 
vous en fasse part (Ephésiens 3.2).

Dieu désire nous voir vivre pour le bien des autres au sein du corps de Christ.

7 Entourez la lettre qui correspond à chaque réponse correcte concernant Dieu et Sa famille.
a  Dieu désire que Ses enfants exercent un ministère les uns à l’égard des autres.
b  Tous les hommes sont enfants de Dieu.
c  Nous ne devons mépriser aucun chrétien, car Dieu a fait d’eux nos frères.
d  Le corps de Christ existe afi n de répondre aux besoins de chacun de ses membres.

8 Pensez aux frères et sœurs chrétiens qui font partie de votre entourage. Quels sont leurs 
besoins ? Etes-vous la réponse de Dieu à ces besoins-là ?

VOUS ETES QUELQU’UN : UN AMBASSADEUR DU ROYAUME

Objectif 4.  Donner un exemple de votre responsabilité de chrétien à l’égard du monde.

Que se passerait-il si une famille cessait de grandir ? Toute famille est appelée à voir le nombre 
de ses membres augmenter, n’est-ce pas ? Lorsque Dieu a créé les premiers êtres humains, Il leur 
a dit ce qu’ils devaient faire (Genèse 1.28). Dieu désirait qu’Adam et Eve aient des enfants. Dieu 
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en veut tout autant pour sa propre famille. Il désire que de plus en plus d’hommes et de femmes 
naissent de nouveau dans Sa famille. Vous souvenez-vous des paroles de Jésus à ce sujet ?

« Allez, faites de toutes les nations des disciples, baptisez-les au nom du Père, du Fils et du 
Saint-Esprit, et enseignez-leur à garder tout ce que je vous ai prescrit… » (Matthieu 28.19, 20).

Le corps de Christ, c’est-à-dire l’ensemble des croyants, doit grandir, et chacun de ses membres 
doit prendre part à ce processus. Dieu vous a donné l’ordre d’y contribuer en vous efforçant 
d’amener de nouveaux croyants au sein de la famille de Dieu.

Dieu vous a laissé dans le monde

Au début de cette leçon, nous vous avons demandé ce qui s’est produit au moment de votre 
conversion. En fait, une seule chose ne s’est pas produite : vous n’avez pas quitté soudainement le 
monde pour aller au ciel. Pourtant on préférerait être avec le Seigneur dans le ciel que sur la terre 
(Philippiens 1.23). Dieu aurait pu vous emmener auprès de Lui, mais Il a décidé de ne pas le faire.

Il y a probablement une autre chose encore qui ne s’est pas produite le jour où vous êtes devenu 
enfant de Dieu. Vos problèmes d’argent et de travail n’ont pas disparu tout à coup. Vos voisins et 
vos collègues de travail ne se sont pas subitement montrés plus agréables ni prêts à vous aider. 
Pourquoi ? Parce que vous étiez toujours dans le monde. Or, ici-bas, les choses ne sont pas des plus 
faciles. Les problèmes et les moments de bonheur s’entremêlent. Il se peut même que vous ayez à 
prendre des décisions plus diffi ciles maintenant que vous êtes chrétien, et tout semble être soudain 
plus compliqué qu’auparavant. Premièrement, il est possible que votre famille et vos amis ne vous 
comprennent pas et, deuxièmement, le diable (un ange déchu qui s’oppose à l’œuvre de Dieu) se 
dresse à présent contre vous.

Méditez cependant la prière que Jésus a adressée à Dieu en faveur de Ses disciples :

Je ne te prie pas de les ôter du monde, mais de les garder du Malin. Ils ne sont pas du monde, 
comme moi, je ne suis pas du monde. Comme tu m’as envoyé dans le monde, moi aussi je les 
ai envoyés dans le monde (Jean 17.15-16, 18).

Si Dieu désire conserver Ses enfants dans le monde, c’est qu’il y a une bonne raison à cela.

Parmi les deux réponses proposées entre parenthèses, choisissez la meilleure et notez-la dans 
l’espace réservé à cet effet.

9 En tant que croyants, nous avons la responsabilité de .................................................................  
                                                                                                                               (dire aux/communiquer avec force aux)
hommes, en tout lieu, ce qu’il en est de .............................................................................................   
                                                            (Adam et Eve/la famille de Dieu)

L’objectif de Dieu à votre égard dans le monde

Objectif 5.  Décrire l’objectif que Dieu poursuit en faisant de vous un ambassadeur pour Christ sur la 
terre.

Certains chrétiens aimeraient pouvoir se séparer des autres. Ils quittent leur foyer, leur famille, 
leur village, et s’en vont vivre dans un endroit isolé, loin du monde. Ce n’est pas ce que Dieu a 
prévu pour nous. Son plan, à votre égard et à l’égard de tous Ses enfants, est que vous accomplissiez 
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Son œuvre ici-bas. Jésus a dit à Ses disciples : « . . . Comme le Père m’a envoyé, moi aussi, je vous 
envoie » (Jean 20.21). Vous êtes envoyé dans le monde comme l’ont été un jour Pierre, Jacques et 
Jean, qui étaient les disciples de Jésus. Vous devez représenter le Seigneur autour de vous.

Ecoutez ce que Paul disait à propos de la vie chrétienne à ceux qui devaient servir en tant que 
représentants de Dieu :

Faites tout sans murmures ni discussions, pour être irréprochables et purs, des enfants de Dieu 
sans reproche au milieu d’une génération corrompue et perverse, parmi laquelle vous brillez 
comme des fl ambeaux dans le monde, portant la parole de vie. Ce sera mon sujet de gloire au 
jour de Christ de n’avoir pas couru ni peiné en vain (Philippiens 2.14-16).

Vous voyez ainsi que votre mission consiste à être, sentir et faire. Vous êtes destiné à être l’enfant 
de Dieu, innocent et pur. Vous devez éprouver les sentiments d’un enfant de Dieu qui se montre 
joyeux et obéissant, et qui veille à ne pas se plaindre. Il vous est enfi n demandé d’agir comme Son 
enfant, de faire tout ce qui est en votre pouvoir pour les autres et de leur parler de Christ.

Celui qui représente son pays à l’étranger est appelé un ambassadeur. Sa fonction est importante. 
On le reconnaît pour ce qu’il est, et l’on reconnaît aussi son pays d’origine. Dans le pays étranger 
où il se trouve, il s’exprime avec autorité lorsque les intérêts de sa patrie sont en jeu.

Vous êtes un ambassadeur, vous aussi. Vous représentez le royaume de Dieu sur la terre. 
L’apôtre Paul exprime cette même idée dans 2 Corinthiens 5.20. La version à la Colombe nous 
dit ceci : « Nous sommes donc ambassadeurs pour Christ,. . . » alors que la version en Français 
Courant exprime ce verset de la façon suivante :

« C’est donc de la part du Christ que nous prenons la parole, comme si Dieu lui-même vous 
adressait un appel par nous » (2 Corinthiens 5.20).

Dieu vous a placé dans le monde afi n que vous puissiez être le porte-parole de Christ. Vous 
représentez le Seigneur et Son royaume céleste. Dieu vous envoie montrer et dire à ceux qui vous 
entourent que Dieu les aime et qu’Il veut leur donner une vie nouvelle. Y aurait-il un privilège 
plus grand que celui-là ? Y aurait-il une responsabilité plus sérieuse ? Quelles sont les activités qui 
exigent davantage de vous en ce qui concerne la mise en pratique de votre vie nouvelle au travers 
de vos attitudes et de vos actions ?

Dieu a une haute vocation pour vous. Aucun homme ne peut y répondre par lui-même. Vous 
êtes cependant né de nouveau, par l’Esprit de Dieu, et Christ vit en vous afi n de vous aider à faire 
ce dont vous auriez été incapable auparavant. Le Saint-Esprit vous aide à vivre selon votre nouvelle 
nature afi n que se manifestent des attitudes et des actes dignes d’un enfant de Dieu. Vous devez 
cependant Lui permettre de vous assister en accomplissant ce qu’Il vous ordonne de faire. Vous êtes 
vous-même responsable de la manière dont vous menez votre vie et dont vous agissez à l’égard de 
ce que Dieu vous a confi é. Les encouragements que Paul adressait à Timothée vous rappelleront 
qu’il est nécessaire de faire un effort.

« Efforce-toi de te présenter devant Dieu comme un homme qui a fait ses preuves, un ouvrier 
qui n’a pas à rougir et qui dispense avec droiture la parole de la vérité » (2 Timothée 2.15).

Dieu votre Père désire prestement vous aider à devenir un enfant qui fait de son mieux pour 
« être, sentir et agir » au cours de sa croissance. Il désire que vous appreniez à fonder votre vie sur 
des bases bibliques ; Il veut que vous vous conformiez à l’éthique chrétienne.
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10 Recopiez Philippiens 2.14-16 dans votre cahier. Ensuite, soulignez les mots qui peuvent vous 
aider à améliorer votre qualité de vie. Etudiez ce passage jusqu’à ce que vous le connaissiez 
par cœur.

11 En tant qu’ambassadeur de Christ, qui représentez-vous ? ..........................................................

.............................................................................................................................................................

12 Entourez la lettre qui correspond à chaque réponse VRAIE.
a  En tant que croyant, vous pouvez vous plaindre de tous ceux qui ne vivent pas comme ils 

devraient le faire.
b  Dieu vous a placé dans ce monde afi n que vous y soyez Sa lumière et Son porte-parole.
c  Vous êtes responsable de la façon dont vous menez votre vie nouvelle en tant qu’enfant 

de Dieu.
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Les réponses aux exercices de la leçon ne sont pas données dans l’ordre. Cela vous empêchera de 
voir à l’avance la réponse à la question suivante. Cherchez le numéro de la réponse dont vous avez 
besoin et essayez de ne pas regarder les autres réponses à l’avance.

7 a  Vraie.
 b Fausse.
 c Vraie.
 d Vraie.

1 b) Croire en Jésus et Le recevoir.

8 A vous de répondre.

2 a) Il a fait de vous Son enfant et Il vous a aidé afi n que naisse en vous le désir de mieux 
  vous conduire.

9 dire aux ; la famille de Dieu

3 b) faire ce qui est bien et juste en toutes choses.

10 A vous de répondre.

4  c) de la mettre en pratique

11 Christ ici-bas, sur la terre 

5 A vous de répondre.

12 a  Fausse.
 b  Vraie.
 c Vraie.

6 a  3) faire le bien.
 b  1) être sauvé.
 c  2) être saint et sans tache.



17

Dieu, l’unique
modèle pour notre vie

De nombreux pays possèdent le dicton : « tel père, tel fi ls ». Il est intéressant de noter la 
ressemblance entre les membres d’une même famille. Prenons l’exemple de deux enfants, un 
garçon et une fi lle. Tous deux ont les grands yeux foncés de leur père. Le garçon a les cheveux 
frisés, également comme son père, mais la fi lle a les cheveux raides de sa mère. Les gens disent 
habituellement qu’ils se ressemblent ou « qu’ils sont l’image de leur père ».

La ressemblance familiale s’étend également à nos attitudes et à actions. Ce matin, nous nous 
sommes mis en colère contre notre petit garçon qui, au lieu de s’habiller, lisait ! Nous nous sommes 

ensuite souvenus des nombreuses occasions où nos propres parents 
avaient dû se fâcher à cause de notre amour immodéré pour les livres. 
Nous aimions énormément lire mais nous ne savions pas toujours choisir 
le bon moment pour le faire.

Il existe enfi n une ressemblance familiale qui, celle-ci, touche au 
domaine spirituel. Jésus, en s’adressant aux Pharisiens qui avaient une 
si haute opinion d’eux-mêmes, leur dit : « Vous avez pour père le diable, 
et vous voulez accomplir les désirs de votre père. Il a été meurtrier dès le 
commencement, et il ne s’est pas tenu dans la vérité, parce que la vérité 
n’est pas en lui. Lorsqu’il profère le mensonge, ses paroles viennent de 
lui-même car il est menteur et le père du mensonge » (Jean 8.44). Si 
les chrétiens sont véritablement les enfants de Dieu, ils doivent alors le 
prouver en montrant qu’ils ressemblent à leur famille de par leur nature, 
leurs attitudes et leurs actes.

Comme un enfant qui observe son père et l’imite dans tous ses gestes, ainsi devons-nous être 
conscients de ce que fait notre Père céleste afi n d’être en mesure de Lui ressembler.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

Dieu a une personnalité
La signifi cation de la personnalité de Dieu
La manifestation de la personnalité de Dieu 

Dieu est amour
Dieu est juste

Cette leçon vous aidera à . . .

• Décrire la personnalité de Dieu.

• Réaliser combien il est important de connaître la personnalité de Dieu et à voir quel est son 
rapport avec votre vie.

Leçon

2
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DIEU A UNE PERSONNALITE

Comment reconnaissez-vous qu’un être que vous rencontrez pour la première fois est bien un 
être humain ? Est-ce parce qu’il en a l’air ? Est-ce parce qu’il parle comme un être humain ou qu’il 
se comporte comme un être humain ? Vous savez qu’il s’agit d’un être humain non seulement en 
observant son apparence, sa voix ou ses mouvements mais aussi parce que cet être humain exprime 
une certaine connaissance et des émotions. Une personne répond et réagit ; elle entreprend certaines 
choses grâce à ses idées et au but qu’elle poursuit. Pourtant, tous les êtres ne se ressemblent pas. 
Chacun a une personnalité qui lui est propre, et c’est là l’expression extérieure de son caractère.

La signifi cation de la personnalité de Dieu

Objectif 1.  Reconnaître les sources à partir desquelles nous pouvons découvrir la personnalité 
de Dieu.

Dieu est une personne. Il ne possède pas une forme humaine car Il n’est pas un homme mais, 
en même temps, Il n’est pas simplement une puissance à l’œuvre dans l’univers. L’univers, c’est 
certain, a été créé par Sa puissance. Dieu est cependant plus encore. Il possède des idées, Il a des 
desseins qui lui sont propres, une intelligence et des émotions. Il répond et Il réagit. Dans chacune 
de ces choses, Il dépasse infi niment les êtres humains qu’Il a créés à Son image. Il semble que 
nous L’insultions en disant qu’Il a une personnalité et qu’Il est une personne. Nous ne pouvons 
cependant trouver mieux. C’est l’ensemble de ces qualités qui Lui donne Sa personnalité et Son 
caractère. Dieu est merveilleux—Son caractère dépasse notre entendement. Mais Il a choisi de nous 
révéler cet aspect de Sa personne afi n que nous puissions Lui ressembler et L’imiter dans toutes 
Ses voies.

L’univers, que Dieu a créé, nous révèle en partie la puissance et l’intelligence illimitée de Dieu. 
Paul dit ceci :

« En effet, les (perfections) invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa divinité, se voient fort 
bien depuis la création du monde, quand on les considère dans ses ouvrages » (Romains 1.20).

Mais les hommes ont déformé ce qu’ils ont vu selon leurs propres désirs (Romains 1.21-25). De 
nombreuses religions enseignent qu’il existe un Créateur—Dieu, mais elles ne comprennent pas en 
quoi consiste Sa véritable personnalité. Dieu Lui-même a dû la révéler de diverses manières.

Dieu s’est tout d’abord révélé au travers de l’histoire des hommes qu’Il S’est choisis. Des 
hommes comme Abraham, Moïse, Samuel et Esaïe ont eu des aperçus de Sa nature. Israël a été 
choisi en tant que nation afi n de démontrer les voies de Dieu aux hommes. L’Ancien Testament 
raconte comment le monde est arrivé à comprendre la nature de Dieu. Cependant, malgré la 
description détaillée de la personnalité de Dieu dans l’Ancien Testament, la plus grande partie de 
l’humanité ne Le connaît pas.

Dieu a également révélé Son caractère et Sa personnalité en envoyant Son Fils, Jésus-Christ, qui 
est venu vivre parmi les hommes.

Après avoir autrefois, a plusieurs reprises et de plusieurs manières, parlé à nos pères par les 
prophètes, Dieu nous a parlé par le Fils en ces jours qui sont les derniers. Il l’a établi héritier de 
toutes choses, et c’est par lui qu’il a fait les mondes. Ce Fils, qui est le rayonnement de sa gloire 
et l’expression de son être, soutient toutes choses par sa parole puissante ; après avoir accompli 
la purifi cation des péchés, il s’est assis à la droite de la majesté divine dans les lieux très hauts 
(Hébreux 1.1-3).
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1 Quelles sont les qualités de la personnalité de Dieu qui vous sont révélées au travers de la 
création ? Entourez les lettres correspondant aux bonnes réponses.
a  Dieu est simplement une force de la nature.
b  Dieu est sage et intelligent.
c  Dieu est cruel.
d  Dieu est tout-puissant.

2 Donnez trois sources à partir desquelles nous pouvons découvrir la personnalité de Dieu. Les 
termes que vous emploierez ne seront peut-être pas semblables aux nôtres mais les idées devront 
correspondre exactement.

a .......................................................................................................................................................

b  .......................................................................................................................................................

c  .......................................................................................................................................................

Comparez vos réponses à celles que nous vous proposons en fi n de leçon.

La manifestation de la personnalité de Dieu

Objectif 2. Décrire la façon dont Jésus a pu nous révéler la personnalité de Dieu.

La révélation de Dieu en Jésus, telle qu’elle nous apparaît dans le Nouveau Testament, ne 
contredit en rien celle qui nous est donnée dans l’Ancien Testament. Jésus a rendu la nature, les 
sentiments et les actes de Dieu plus accessibles à notre intelligence, et Il y est parvenu en les vivant 
d’une manière que les hommes pourraient comprendre. L’évangile de Jean donne à Jésus le nom de 
« Parole », ou révélation, et il nous dit à ce sujet :

« La Parole a été faite chair, et elle a habité parmi nous, pleine de grâce et de vérité ; et nous 
avons contemplé sa gloire, une gloire comme celle du Fils unique venu du Père » (Jean 1.14).

Parce qu’Il était le Fils de Dieu, Jésus a pu parler de Dieu aux hommes. Parce qu’Il avait la 
même nature que Son Père, Il a pu manifester le caractère de Dieu au travers de Ses attitudes et de 
Ses actes.

« Personne n’a jamais vu Dieu ; Dieu (le Fils) unique, qui est dans le sein du Père, lui, l’a fait 
connaître » (Jean 1.18).

Jésus a révélé Dieu d’une façon beaucoup plus complète car, jusque là, même les hommes qui 
avaient été spécialement mis à part n’avaient pu la saisir de façon absolue. Il a permis à ce que 
tous arrivent à connaître le caractère de Dieu. Plus encore, grâce à Sa mort et à Sa résurrection, Il 
a acquis aux hommes le droit de devenir enfants de Dieu. Ceux-ci, par la puissance de Son Esprit, 
se transforment petit à petit à l’image de Dieu. Lisez la façon dont Paul décrit ce qui nous arrive à 
nous, croyants, devenus enfants de Dieu :

Nous tous, qui le visage dévoilé, refl étons comme un miroir la gloire du Seigneur, nous 
sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, l’Esprit 
(2 Corinthiens 3.18).

La Bible utilise le mot gloire pour décrire la merveilleuse présence de Dieu. Jésus, le Fils 
de Dieu, est le refl et de cette gloire. (Voyez Jean 1.14.) Il a brillé dans un monde enténébré. 
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Vous-même, en vous transformant de plus en plus à l’image de Dieu, vous refl éterez également 
Sa gloire.

Toutes les caractéristiques de Dieu font partie de cette gloire. Parmi celles-ci, Jean a remarqué 
particulièrement, en observant la gloire de Jésus, la grâce et la vérité. La grâce nous rappelle la 
bonté de Dieu, Lui qui est amour. Quant à la vérité, elle nous rappelle aussi la bonté de Dieu, Lui 
qui est le seul Dieu vrai, juste et saint. Ces deux aspects de la personnalité divine affectent l’éthique 
en ce que les attitudes et les actes de Dieu proviennent de Son amour et de Sa justice.

Gloire de Dieu

Grâce

Amour

Vérité

Bonté

Sainteté Miséricorde

Justice

Cette illustration nous montre les caractéristiques de la gloire de Dieu. Nous pouvons les 
refl éter, nous aussi, au travers de nos attitudes et de nos actes à l’égard des autres.

3 Apprenez par cœur cette partie de 2 Corinthiens 3.18 : « nous sommes transformés en la même 
image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, l’Esprit. » Ceci n’est-il pas un encouragement 
pour vous ?

4 Priez afi n de savoir comment collaborer avec le Seigneur alors qu’Il cherche à vous transformer. 
Peut-être commencerez-vous par Lui demander de vous montrer les domaines dans lesquels vous 
ne refl étez pas encore Son caractère et Sa gloire.

DIEU EST AMOUR

Objectif 3.   Décrire en quoi l’amour de Dieu diffère de l’amour humain, et ceci en expliquant ce que 
signifi ent la grâce et la miséricorde.

L’une des choses les plus diffi ciles que nous ayons à comprendre, au moment où nous nous 
convertissons à Christ, est de savoir comment Dieu a pu nous aimer au point de permettre que Son 
Fils unique meure à notre place. Un tel amour nous surprend ; nous n’y sommes pas habitués. La 
plupart du temps, l’amour dont nous sommes témoins dans le monde est tout à fait différent. On 
peut le décrire ainsi : « moi d’abord, toi ensuite ». Un tel amour dira : « s’il y a suffi samment de 
nourriture pour deux, je partagerai, sinon c’est moi qui mangerai ». Il veille à ce que l’on prenne 
d’abord soin de sa propre personne ; les autres viennent ensuite. L’amour de Dieu est tellement plus 
considérable que celui des hommes ! Le Seigneur se soucie constamment de ce qu’il y a de meilleur 
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pour nous. Il est rempli d’amour quand bien même nous ne le Lui rendons pas. Il aime le monde 
alors que celui-ci Le rejette. Nous sommes en présence d’un amour dynamique qui s’exprime 
soit par des attitudes, soit par des actes, comme 1 Corinthiens 13.4 à 7 nous le dit. Dans la Bible, 
l’amour tendre que Dieu nous manifeste porte le nom de grâce et de miséricorde.

La grâce, c’est l’amour qui désire ce qu’il y a de meilleur pour quelqu’un d’autre. Elle 
n’attend pas que la personne concernée soit suffi samment bonne pour être aimée ou pour aimer 
en retour. La grâce est une attitude dépourvue de tout égoïsme et, en même temps, remplie de 
pitié et de compassion. Le Seigneur est « le Dieu de toute grâce, qui, en Christ, vous a appelés à 
sa gloire éternelle » (1 Pierre 5.10). La grâce de Dieu se manifeste parce que, malgré notre nature 
pécheresse, Il cherche ce qu’il y a de mieux pour nous. Mais pour pouvoir nous délivrer du péché, 
Il a dû mettre Son amour en action.

Celui qui fait preuve de miséricorde accomplit une chose en faveur de quelqu’un d’autre qui 
ne la mérite pas. Vous souvenez-vous de l’histoire du bon Samaritain ? Ce récit se trouve dans 
Luc 10.30-37. Cet homme a vu les besoins d’un homme qui était son ennemi ; il a eu pitié de lui 
(v. 34) et il lui est venu en aide ou, comme le dit notre texte, il a « exercé la miséricorde envers lui » 
(verset 37).

Dieu nous a témoigné Sa grâce et Sa miséricorde. Il ne ressemble pas 
à ces parents qui disent : « Si tu es sage, je te donnerai quelque chose 
aujourd’hui ». Dieu nous aime sans poser la moindre condition. Il désire 
notre bien, et Il a ouvert pour nous le chemin du salut alors que nous ne 
le méritions pas.

Car, lorsque nous étions encore sans force, Christ, au temps marqué, 
est mort pour des impies. A peine mourrait-on pour un juste ; 
quelqu’un peut-être aurait le courage de mourir pour un homme 
qui est bon. Mais en ceci, Dieu prouve son amour envers nous : 
lorsque nous étions encore pécheurs, Christ est mort pour nous 
(Romains 5.6-8).

L’amour de Dieu n’est pas égoïste ; on n’a pas besoin de le mériter 
non plus. Il est gratuit, totalement différent de l’amour de l’homme. Dieu 
n’agit pas du tout comme le font les hommes. Il désire cependant transformer Ses enfants à Sa 
ressemblance car Il veut que nous refl étions Sa gloire et Sa bonté. Cela signifi e qu’Il veut nous 
voir aimer comme Il aime Lui-même ; Il désire que nous fassions preuve de Sa grâce et de Sa 
miséricorde.

5 Lisez ce que dit Jésus au sujet de l’amour dans Luc 6.27 à 36. Notez les deux versets tirés de ce 
passage dans votre cahier et, à côté de chacun d’entre eux, indiquez comment vous pourriez vous 
conformer à ce que dit le verset.

Verset 27 : «  aimez vos ennemis, faites du bien à ceux qui vous haïssent ».

Verset 36 : « Soyez miséricordieux, comme votre Père est miséricordieux ».
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DIEU EST JUSTE

Objectif 4.  Défi nir ce qu’est la « justice » et dire comment la justice de Dieu se manifeste au travers de 
Ses attitudes et de Ses actes.

Au Bureau International des Poids et Mesures, à Sèvres, en France, on trouve une barre 
d’un métal spécial. Elle fait exactement un mètre de long. La plupart des pays en possèdent 
une copie mais celle-là est l’étalon, le modèle parfait auquel doivent être comparées toutes les 
autres longueurs.

Il en est de même à l’égard de Dieu. De par Sa nature, Il est parfaitement juste et bon. Il est en 
toutes choses le modèle de la perfection. Tout ce qu’Il fait ou dit est juste, ce qui explique l’emploi 
de cet adjectif à Son sujet. Il ne change pas ; Il ne fait aucun tort à personne : un tel comportement 
serait d’ailleurs contre Sa nature. Ainsi Il ne peut tolérer rien de moins qu’une justice totale de la 
part de ceux qui doivent Lui ressembler. Parce qu’Il est juste et véritable, Il est obligé de juger 
Sa création. 

Lorsque Dieu eut terminé Son œuvre créatrice, la Bible nous dit qu’Il en a été satisfait 
(Genèse 1.31). Vous savez cependant que tous les hommes ont péché ; ils n’ont pas pu se maintenir 
dans cet état de bonté et de vérité. Semblables à une règle métrique imparfaite, ils ne peuvent plus 
se mesurer à leur modèle. Paul exprime ceci clairement en disant :

« … tous ont péché et sont privés de la gloire de Dieu » (Romains 3.23).

Que pouvait faire Dieu ? Pouvait-Il permettre à des êtres qui n’étaient plus à l’image exacte de 
Sa justice de demeurer auprès de Lui ? Bien sûr que non !

Imaginez que vous ayez l’intention de fabriquer une table. Quatre amis ont proposé de vous 
apporter le bois qui servira à faire les pieds de cette table. Vous leur avez donné les bonnes mesures 
mais, lorsqu’ils arrivent, vous prenez votre règle et vous constatez que chacun des pieds est trop 
court. Il manque à l’un 10 centimètres, à l’autre 5 centimètres, 3 centimètres au suivant et seulement 
2 centimètres au quatrième. Quel est celui dont vous pourrez vous servir ? Aucun, si vous voulez 
que votre table soit à la bonne hauteur et qu’elle ne se renverse pas !

Dieu mesure, ou juge, les imperfections des hommes. Il ne le fait pas uniquement en raison 
des fautes de ces derniers, mais Il juge les individus parce 
que, contrairement à Lui, ils ne témoignent ni amour 
ni miséricorde.

On raconte l’histoire d’un excellent juge qui recherchait 
la vérité et la justice avant l’interprétation astucieuse des 
lois. Un jour, son propre fi ls lui a été amené après avoir 
commis un crime. Ce dernier avait admis sa culpabilité. 
Le juge, les yeux remplis de larmes d’amour, l’a donc 
condamné à une peine de prison ; la justice exigeait un 
châtiment. Il s’est ensuite levé ; il a ôté sa robe et il s’est 
avancé vers l’endroit où se tenait son fi ls. S’adressant aux 
gardiens, il leur a dit : « je désire purger la peine de mon 
fi ls et j’irai en prison à sa place ».

En tant qu’enfant de Dieu, vous n’êtes pas condamné avec le monde. Jésus a pris votre place et 
Il a payé la rançon qu’exigeait la justice divine. Dieu, dans Sa justice, vous a maintenant délivré. 
C’est la raison pour laquelle vous devriez vous montrer juste et vrai, vous aussi, et cela grâce à la 
puissance du Saint-Esprit.
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Lorsque nous comprenons que l’amour et la justice de Dieu font tous deux parties de Sa nature, 
alors nous commençons à voir comment celles-ci affectent Ses actions à notre égard. Nous arrivons 
également à voir comme Dieu désire que nous pensions, éprouvions des sentiments et agissions, et 
cela afi n de pouvoir Lui ressembler toujours davantage.

On t’a fait connaître, ô homme, ce qui est bien ; Et ce que l’Eternel demande de toi, C’est que 
tu pratiques le droit, que tu aimes la loyauté, et que tu marches humblement avec ton Dieu 
(Michée 6.8).

6 Recopiez Michée 6.8 dans votre cahier et apprenez ce verset par cœur.

7 Lisez Ephésiens 5.8-10 dans votre Bible. Faites ensuite la liste de tout ce que Dieu attend de 
vous maintenant que vous êtes enfant de Dieu, et notez ces différents points dans votre cahier.

8 En disant que Dieu est juste, nous voulons simplement dire
a) qu’on peut Le mesurer.
b) qu’Il ne fait aucun tort.
c) qu’Il est trop bon pour nous écouter.

9 En quoi la justice de Dieu peut-elle affecter vos attitudes et vos actes ?

.............................................................................................................................................................

.............................................................................................................................................................
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5 A vous de répondre.

1 b  Dieu est sage et intelligent.
 d  Dieu est tout-puissant. 

6  A vous de répondre.

2 a  On peut connaître Dieu au travers de Sa création. 
 b  On peut connaître Dieu par l’intermédiaire des hommes auxquels Il s’est adressé et dont il
   nous est parlé dans l’Ancien Testament.
 c  On peut connaître Dieu en Jésus-Christ.

7 A vous de répondre.

3 A vous de répondre.

8 b) qu’Il ne fait aucun tort.

4 A vous de répondre.

9 Dieu, dans Sa justice, peut vous aider à ne commettre aucun mal, à adopter une meilleure
  attitude, à faire preuve d’un amour constant et à jouir d’une humble communion avec Lui.
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Ce que Dieu attend de vous

Avez-vous appris à monter à bicyclette ? Si c’est le cas, vous savez très bien qu’au début, vous 
deviez penser à faire plusieurs choses à la fois. Il vous fallait appuyer sur les pédales, manœuvrer le 
guidon tout en essayant de vous maintenir en équilibre et de respecter le code de la route. Ce sont 
là des choses que le cycliste expérimenté observe sans y réfl échir mais, à ce moment-là, vous en 
étiez incapable.

Comment avez-vous donc appris à monter à bicyclette ? Il est très probable qu’une personne plus 
expérimentée se tenait à vos côtés pour vous aider. Sans doute vous disait-elle ce que vous aviez à 
faire et comment respecter le code de la route. Peut-être même ce cycliste est-il monté sur son propre 
vélo pour vous montrer exactement ce qu’il attendait de vous. Lorsque vous avez fait votre premier 
essai, êtes-vous tombé ? J’imagine que, à ce moment, cet expert vous a aidé en vous tenant sur la 
bicyclette jusqu’à ce que vous ayez développé un sens de l’équilibre comparable au sien.

La même chose se passe pour celui qui s’efforce de vivre comme Dieu l’entend. Dieu désire 
que nous parvenions tous à Sa ressemblance, 
et vous savez qu’Il est bon, tendre et juste. 
Mais, lorsque nous devenons chrétiens, nous 
ne pouvons pas commencer à vivre ainsi tout 
seul. Cette leçon vous montrera comment Dieu, 
l’expert, peut vous prendre, vous dire, vous 
indiquer comment parvenir à Sa ressemblance, 
et enfi n vous y aider.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

Une conscience pour vous aider
La Bible pour vous guider
Un Sauveur pour vous montrer le chemin
Le Saint-Esprit pour vous conduire

Cette leçon vous aidera à . . .

• Discerner les différentes méthodes dont Dieu Se sert pour vous montrer comment vivre.

• Mieux vous servir de ce que Dieu a mis à votre disposition afi n que vous puissiez vivre une 
vie raisonnable et réfl échie.

• Citer quatre façons de vous assurer que vous faites de bons choix dans la vie.

Leçon

3
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UNE CONSCIENCE POUR VOUS AIDER

Objectif 1.  Défi nir la conscience et décrire son rôle lorsqu’il s’agit de vous aider à améliorer votre vie 
chrétienne.

Tous les hommes ont une conscience, c’est-à-dire ce sentiment intérieur qui leur permet de 
discerner ce qui est bon et juste. Avant même que vous apparteniez à Christ, vous étiez guidé d’une 
certaine manière par votre conscience qui vous permettait de faire la distinction entre le bien et le 
mal. Grâce à elle, vous saviez qu’il vous fallait, ou ne vous fallait pas, commettre tel ou tel acte. 
Si vous y prêtiez attention, vous vous évitiez bon nombre de fautes et peut-être même faisiez-vous 
beaucoup de bonnes choses. L’apôtre Paul nous explique ce concept en parlant des Gentils qui 
ignoraient les lois divines mais qui faisaient le bien, poussés par leurs sentiments intérieurs. Il nous 
dit ceci :

«… ils montrent que l’œuvre de la loi est écrite dans leurs cœurs, leur conscience en rendant 
témoignage, et leurs raisonnements les accusent ou les défendant tour à tour » (Romains 2.15).

La conscience est une bonne chose. C’est un don que Dieu nous a imparti afi n de nous aider. 
Nous pouvons même dire qu’elle est un sens spirituel de l’équilibre. Mais de même que notre sens 
naturel de l’équilibre nous permet de marcher ou de monter à bicyclette, notre conscience reste 
limitée et imparfaite. Il arrive au meilleur acrobate ou au meilleur cycliste de tomber parce qu’il 
a perdu l’équilibre. De même, l’homme le plus digne peut succomber au péché tout simplement 
parce que sa conscience n’a pas suffi  pour l’en préserver. Il y a des individus qui ont fait taire 
leur conscience après avoir refusé maintes et maintes fois d’y prêter la moindre attention. Ils 
ressemblent à ces hommes qui, ignorant la bonne route, se tracent leur propre chemin tortueux. Au 
bout de quelque temps, la bonne voie est envahie par les mauvaises herbes et ils ne peuvent plus s’y 
promener, même s’ils en ont envie. La Bible nous parle de ces êtres dont « la conscience est morte, 
comme si on l’avait brûlée au fer rouge » (1 Timothée 4.2).

Les chrétiens ne sont pas comme cela. Lorsqu’ils ont fait l’expérience de la nouvelle naissance, 
leur conscience a, elle aussi, été transformée. L’auteur de l’épître aux Hébreux nous encourage en 
nous montrant que, grâce à la mort de Christ, notre conscience a été renouvelée.

Combien plus le sang de Christ—qui par l’Esprit éternel s’est offert lui-même sans tache 
à Dieu—purifi era-t-il votre conscience des œuvres mortes, pour que nous servions le Dieu 
vivant ! (Hébreux 9.14).

Parce que Christ a purifi é notre cœur et qu’Il a pardonné nos péchés, nous ne sommes plus 
troublés par notre conscience concernant nos fautes passées.

Notre conscience devient au contraire un instrument entre les mains du Saint-Esprit qui veille à 
ce que nous agissions comme nous devons le faire. L’auteur de l’épître aux Hébreux demande aux 
chrétiens d’intercéder en leur disant :

« Priez pour nous ; car nous sommes convaincus d’avoir une bonne conscience ; avec la volonté 
de nous bien conduire à tous égards » (Hébreux 13.18).

Votre conscience vous aidera à faire le bien et elle vous avertira lorsque vous serez sur le point 
de faire le mal. Elle vous donnera la paix lorsque vous ferez le bien. Une conscience claire et 
paisible est une bonne conscience (1 Pierre 3.16). Le conseil que donne Paul à Timothée est à la 
fois un grand encouragement et une ferme mise en garde :

« …garde la foi et une bonne conscience. Quelques-uns ont refusé d’écouter leur conscience et 
ont causé ainsi le naufrage de leur foi » (1 Timothée 1.19, Version en Français Courant).
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1 Entourez la lettre correspondant à toutes les réponses VRAIES concernant la conscience.
a  Seuls les inconvertis possèdent une conscience.
b  Christ renouvelle la conscience du chrétien.
c  Une conscience renouvelée est un instrument entre les mains du Saint-Esprit.
d  La conscience ne se trompe jamais.
e  Le chrétien doit garder une bonne conscience.

2 Recopiez le verset suivant dans votre cahier puis apprenez-le par cœur ; il vous servira de guide. 
Le jour où vous serez appelé à prendre une décision afi n de savoir si vous devez faire ou ne pas faire 
une certaine chose, demandez-vous quels sont les actes qui vous permettent de garder une bonne 
conscience.

« C’est pourquoi, moi aussi, je m’exerce à avoir constamment une conscience irréprochable 
devant Dieu et devant les hommes » (Actes 24.16).

Comparez vos réponses à celles que nous vous proposons en fi n de leçon.

LA BIBLE POUR VOUS GUIDER

Objectif 2. Dire comment la Bible devient notre guide lorsqu’il s’agit de vivre notre vie chrétienne.

Dans la dernière leçon, vous avez appris que la Bible était l’un des moyens dont Dieu S’était 
servi pour Se révéler. Vous vous souvenez que l’Ancien Testament retrace les événements qui ont 
eu lieu entre Dieu et certains hommes ainsi qu’avec le peuple d’Israël. Dieu a choisi de révéler 
Son caractère et Ses voies de cette façon-là. Le Nouveau Testament, lui, est une révélation plus 
complète de Dieu au travers de Jésus-Christ. Les Evangiles retracent l’histoire de Jésus et nous 
communiquent Son enseignement. Les Actes poursuivent le même récit ; les épîtres sont une 
continuation de l’enseignement de Christ. Quant à l’Apocalypse, elle parle de la fi n victorieuse de 
toute l’histoire.

Sachant que la Bible a tant de choses importantes à nous dire, il est facile de voir pourquoi nous 
avons besoin de toute l’Ecriture. Pourtant nombreux sont ceux qui, qu’ils soient chrétiens ou non, ne 
comprennent pas la raison pour laquelle Dieu met aujourd’hui encore Sa Parole à notre disposition. 
C’est d’ailleurs la Bible elle-même qui nous donne la meilleure réponse lorsqu’elle dit :

« Toute Ecriture est inspirée de Dieu et utile pour enseigner, pour convaincre, pour redresser, 
pour éduquer dans la justice » (2 Timothée 3.16).

Dieu nous a donnés l’Ecriture ; elle est donc utile. Elle sert à nous enseigner la vérité et à nous 
dire ce qui est juste concernant le vrai Dieu et notre vie nouvelle en Christ. Grâce à elle, nous ne 
serons plus dans l’ignorance et nous éviterons de commettre des erreurs, car nous pouvons réclamer 
l’aide de Dieu pour remettre en place ce qui ne va pas dans notre vie. L’enseignement explicite de 
la Bible nous guidera dans la bonne façon de vivre.

La Sainte Bible

1 Instructions : règles
2 Modèles relatifs à la conduite
3 Exemples
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Vous pouvez connaître toute la Bible, mais si vous ne lui permettez pas de transformer vos 
attitudes et vos actes afi n qu’ils soient semblables à ceux de Dieu, alors cela ne sert à rien. D’un 
autre côté, le désir de voir Dieu changer notre vie n’est guère utile non plus si nous n’écoutons pas 
ou si nous ne comprenons pas Sa Parole.

Le psalmiste éprouvait un profond respect à l’égard de la Parole de Dieu. Il disait ceci :

« Ta parole est une lampe à mes pieds, Et une lumière sur mon sentier. Je jure, et je le tiendrai, 
D’observer les ordonnances de ta justice » (Psaume 119.105-106).

La Bible est un guide tout à fait suffi sant pour éclairer notre chemin dans la vie chrétienne. C’est 
la raison pour laquelle nous devons constamment chercher ce que dit l’Ecriture, lorsque nous nous 
posons des questions concernant nos attitudes, nos sentiments ou nos façons d’agir.

La Bible contient de nombreuses instructions, c’est-à-dire des règles qu’il est nécessaire 
d’observer. Elle nous donne également divers modèles relatifs à notre conduite, et ce sont eux qui 
nous aident à décider comment nous devons nous comporter, sans pour autant nous dire exactement 
ce que nous avons à faire.

La Bible cite enfi n divers exemples d’hommes et de femmes—de personnages réels—qui ont 
soit obéi, soit désobéi aux règles fi xées par Dieu, qui ont accepté ou repoussé Sa communion, qui 
ont adopté ou rejeté les modèles qu’Il avait donnés. Nous savons, sans l’ombre d’un doute, quels 
sont ceux qu’il nous faut imiter. Les bons exemples nous poussent à commettre des actes qui 
seront agréables à Dieu alors que les mauvais sont pour nous autant d’avertissements à l’égard des 
sentiments ou des actes qui pourraient Lui être désagréables.

La Parole de Dieu est extrêmement pratique ; elle traite de choses réelles. Si nous voulons vivre 
notre vie comme Dieu le désire, nous devons nous montrer pratiques et connaître la Parole du 
Seigneur. Pour y parvenir, il nous faut le désir d’obéir et la discipline nécessaire pour étudier ; c’est 
là le chemin du vrai bonheur dans la vie.

Je me réjouis en suivant tes statuts, Comme (si je possédais) toute richesse. Je médite tes 
préceptes, J’ai tes sentiers sous les yeux. Je fais mes délices de tes prescriptions, Je n’oublie pas 
ta parole (Psaume 119.14-16).

3 Entourez la lettre correspondant à chaque réponse VRAIE.
a  La Bible a été inspirée par Dieu pour votre bien.
b  La Bible est utile pour enseigner la vérité.
c  La Bible a été donnée afi n d’équiper le chrétien qui doit faire face à la vie.
d  La Bible est uniquement la liste des choses que vous ne devez pas faire.
e  La Bible est remplie d’excellentes instructions et de modèles pour notre vie.

4 Choisissez l’un des trois versets qui vous sont donnés dans cette partie de la leçon, et notez-le 
dans votre cahier. Apprenez-le par cœur puis étudiez-le afi n que vous puissiez l’expliquer à tous 
ceux qui vous demanderont pourquoi la Bible est un livre aussi important pour celui qui a besoin 
de direction dans sa vie chrétienne.
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UN SAUVEUR POUR VOUS MONTRER LE CHEMIN

Objectif 3.  Expliquer en quoi Jésus est à la fois votre exemple, votre Seigneur et votre Sauveur.

L’exemple le plus précieux que nous donne la Bible est celui de notre Seigneur Jésus-Christ. 
Peut-être dites-vous à ceux qui vous entourent qu’Il est votre Sauveur. En pensant à Lui, vous Le 
considérez constamment comme votre Seigneur. Tout ceci est juste et bon. Comment auriez-vous 
pu faire l’expérience d’une vie nouvelle sans Son salut ? Comment pourriez-vous avancer dans la 
vie sans que le Seigneur vous dirige ? Seul Jésus peut nous sauver et nous garder lorsque nous Lui 
demandons d’entrer dans notre cœur. Jésus est le Christ et vous êtes un chrétien. Ce mot signifi e 
que vous êtes un disciple de Christ, que vous Le suivez. Un disciple est quelqu’un qui apprend à 
penser et à agir comme Son maître.

Avez-vous déjà joué à ce jeu que l’on appelle : « suivez le chef » ? Une personne fait certains 
gestes—elle saute, elle se penche en avant, elle marche—et les autres s’efforcent d’imiter chacun 
de ses mouvements. Si vous n’arrivez pas à reproduire ses gestes ou si vous êtes plus lent que tout 
le groupe, alors vous avez perdu. Ce jeu est basé sur l’imitation. La Bible nous enseigne à imiter 
notre Seigneur.

« Soyez mes imitateurs, comme je le suis moi-même de Christ » (1 Corinthiens 11.1).

« Ayez en vous la pensée qui étaient en Christ-Jésus » (Philippiens 2.5).

« Il s’est humilié lui-même en devenant obéissant jusqu’à la mort, la mort de la croix » 
(Philippiens 2.8).

Parce qu’Il marchait dans l’obéissance de la Parole de Dieu, Jésus 
a révélé Son caractère au travers de Ses actes. Pierre résume ceci en 
disant qu’Il « allait de lieu en lieu en faisant le bien et en guérissant 
tous. . . car Dieu était avec lui » (Actes 10.38). Pierre connaissait le 
caractère de Jésus car il avait été avec Son maître.

Lorsqu’ils virent l’assurance de Pierre et de Jean, ils furent 
étonnés, car ils se rendaient compte que c’étaient des gens du 
peuple sans instruction. Ils les reconnaissaient pour avoir été avec 
Jésus (Actes 4.13).

Vous voyez ce que nous voulons dire en parlant de lire la Bible ? Il ne s’agit pas uniquement de 
connaître les récits de la vie de Jésus qui nous sont donnés dans les évangiles. Vous devez lire la 
Bible afi n de savoir comment Jésus agissait et, par la puissance de l’Esprit de Dieu en vous, vous 
devez imiter votre maître. Ce ne sera pas facile. Jésus n’a pas vécu une existence facile, Lui non 
plus. En fait, Il a enduré bien des souffrances pour nous. Pierre le savait en écrivant ceci :

« C’est à cela, en effet, que vous avez été appelés, parce que Christ lui aussi a souffert pour vous 
et vous a laissé un exemple, afi n que vous suiviez ses traces » (1 Pierre 2.21).

Vous savez à présent que vous devez imiter Jésus. Il est si merveilleux ! Pouvez-vous espérer 
Lui ressembler un jour ? Dieu désire certainement que nous Lui ressemblions toujours davantage 
mais, comme Paul, nous savons que nous n’avons pas encore atteint le but (Philippiens 3.12). Nous 
y parviendrons cependant ! Voici une magnifi que promesse que Dieu adresse à Ses enfants et, par 
conséquent, à vous :

Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n’a pas encore été 
manifesté ; mais nous savons que lorsqu’il sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce 
que nous le verrons tel qu’il est. Quiconque a cette espérance en lui se purifi es, comme lui (le 
Seigneur) est pur (1 Jean 3.2-3).
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5 Entourez les lettres qui correspondent à ce que nous devons faire pour imiter Jésus.
a  Nous devons aimer Dieu de tout notre cœur.
b  Nous devons annoncer la Bonne Nouvelle aux pauvres.
c  Nous devons aider ceux qui sont en diffi culté.
d  Nous devons permettre à l’Esprit de Dieu d’agir en nous.
e  Nous devons tous devenir menuisier.

6 Lisez à nouveau 1 Corinthiens 11.1. Priez et demandez au Saint-Esprit de vous montrer 
comment d’autres pourraient vous imiter, et cela parce que vous êtes vous-même un imitateur de 
Christ. Demandez-Lui ensuite de vous indiquer les points sur lesquels il serait préférable de ne pas 
vous imiter. Demandez-Lui de vous pardonner et de vous transformer. Notez tout cela dans votre 
cahier et priez chaque jour afi n que vous puissiez croître toujours davantage à l’image de Christ. 
Enfi n, lorsque le Saint-Esprit vous aura aidé à changer les choses pour lesquelles vous n’imitiez pas 
le Seigneur auparavant, tirez un trait sur ce que vous avez écrit et notez la leçon que le Saint-Esprit 
vous a apprise au travers de cette expérience.

LE SAINT-ESPRIT POUR VOUS CONDUIRE

Objectif 4.  Décrire l’œuvre du Saint-Esprit qui vous conduit dans une vie qui est de plus en plus à 
l’image de celle de Christ.

Il y a beaucoup de gens dans le monde qui connaissent de nombreux faits concernant Jésus. Ils 
les ont appris en étudiant la Bible, mais ils sont incapables d’imiter Jésus dans leur vie. Ils semblent 
ne pas avoir discerné la nécessité de venir à Christ en Lui demandant d’être leur Sauveur. C’est un 
peu comme s’ils essayaient de monter à bicyclette sans y monter dessus. Vous ne pourrez jamais y 
arriver si vous n’essayez pas. Pour ressembler à Jésus, vous devez tout d’abord devenir enfant de 
Dieu.

Ensuite, parmi les enfants de Dieu, on rencontre ceux qui n’ont jamais fait le moindre progrès 
en ce qui concerne une vie à l’image de Christ. Ils semblent incapables de se détourner de leurs 
anciens péchés et de leurs mauvaises habitudes. Ils se repentent sincèrement mais continuent à 
tomber. Ils ressemblent à ces cyclistes inexpérimentés qui ne font que tomber. Pourquoi ? Parce 
qu’ils ne savent pas se maintenir en équilibre sans l’aide d’un moniteur qui, lui, sait comment 
faire.

Remercions Dieu de ce qu’un maître compétent est là pour nous aider. Si nous sommes au 
nombre de Ses enfants, alors notre maître vit en nous. L’Esprit de Dieu est notre ami fi dèle, Celui 
qui nous vient en aide. Comment pouvons-nous alors échouer ? En refusant Son secours. Nous 
devons Lui demander chaque jour de nous tenir, exactement comme le moniteur tient la bicyclette 
de celui qui apprend à la monter. Nous pourrons désormais avancer avec confi ance sachant que, 
jour après jour, nous ressemblons toujours plus à Jésus.

Les disciples de Jésus ont suivi leur maître pendant trois ans, et Jésus leur a enseigné bien des 
choses en leur montrant l’exemple. Il savait néanmoins que lorsqu’Il les aurait quittés, ces hommes 
auraient besoin d’être aidés. Il leur a donc fait une promesse :

« Quand sera venu le Consolateur que je vous enverrai de la part du Père, l’Esprit de vérité qui 
provient du Père, il rendra témoignage de moi » (Jean 15.26).
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Notre Aide vit en nous afi n de nous révéler de mieux en mieux Dieu, notre Père, et Dieu, Son 
Fils. Il nous assiste en nous instruisant. Il prend ce qui est écrit dans la Bible et Il lui donne une 
réalité nouvelle pour nous. Jésus Lui-même l’a exprimé de cette manière :

« Mais le Consolateur, le Saint-Esprit que le Père enverra en mon nom, c’est lui qui vous 
enseignera toutes choses et vous rappellera tout ce que moi je vous ai dit » (Jean 14.26).

En plus de nous enseigner, le Saint-Esprit nous rappelle ce que nous avons appris. Il permet 
que nous nous rappelions de l’Ecriture dès l’instant où nous en avons besoin. Lorsque nous nous 
trouvons dans des circonstances diffi ciles, Il nous inspire ce que nous avons à dire (Marc 13.11). 
Sa mission est de nous conduire dans toute la vérité (Jean 16.13), et cela comprend notre façon de 
vivre. En laissant l’Esprit nous aider, nous parvenons à vaincre les désirs de notre nature humaine. 
Nous pouvons permettre à celle de Dieu de se manifester au travers de nous, mais il faut pour cela 
que nous suivions les instructions du Saint-Esprit et acceptions Son aide qui repose sur nous. Lisez 
attentivement ce que l’apôtre Paul écrit à ce sujet :

Mais le fruit de l’Esprit est : amour, joie, paix, patience, bonté, bienveillance, fi délité, douceur, 
maîtrise de soi ; la loi n’est pas contre de telles choses . . . Si nous vivons par l’Esprit, marchons 
aussi selon l’Esprit » (Galates 5.22-23, 25).

Le Saint-Esprit doit avoir pleine autorité sur notre vie. Cela signifi e-t-il que nous n’avons plus 
aucun effort à faire ? Bien sûr que non ! Cela signifi e que nous devons avant tout suivre les voies de 
Dieu et ne pas chercher à les éviter. Nous devons réfl échir à nos attitudes et à nos actes, et demander 
à l’Esprit de les transformer afi n qu’ils soient à l’image de ceux de Christ. Voilà ce que veut dire 
être conduit dans toute la vérité.

Cela vous semble-t-il diffi cile ? Considérez un instant ce que Dieu a déjà fait en vous. C’est 
d’abord Son Esprit qui vous a aidé à devenir chrétien ; ce même Esprit vous a donné la vie. Par Sa 
puissance, vous êtes devenu enfant de Dieu. Vous avez compris que Dieu était réel et qu’Il avait 
pardonné vos péchés. Votre conscience en a été renouvelée et vous avez désormais un but dans 
la vie. Dieu, votre Père, répond jour après jour à vos prières. Tout ceci vous permet d’apprendre 
toujours davantage qui est véritablement Dieu, et cela grâce à l’œuvre du Saint-Esprit en vous ! Il 
agit non pas uniquement en vous mais encore dans la vie de chacun de vos frères et de vos sœurs 
chrétiens.

Nous n’avons plus aucune raison de craindre l’échec. Il est possible de savoir tout ce que la 
Bible nous dit en nous appuyant sur notre expérience personnelle :

Car tous ceux qui sont conduits par l’Esprit de Dieu sont fi ls de Dieu. Et vous n’avez pas reçu un 
esprit de servitude, pour être encore dans la crainte, mais vous avez reçu un Esprit d’adoption, 
par lequel nous crions : « Abba ! Père ! L’Esprit lui-même rend témoignage à notre esprit que 
nous sommes enfants de Dieu » (Romains 8.14-16).
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7 Relisez tous les passages de l’Ecriture cités dans cette partie de la leçon, puis donnez la 
référence de celui qui correspond à chacune des vérités suivantes :

a  L’Esprit nous conduit.

............................................................................................................................................................
b  L’Esprit nous a donné la vie.

............................................................................................................................................................
c  L’Esprit nous révèle la vérité concernant Dieu.

............................................................................................................................................................
d  L’Esprit nous aide à nous souvenir des paroles de Christ.

............................................................................................................................................................
e  L’Esprit produit en nous un caractère à l’image de Christ.

............................................................................................................................................................

8 Paul a fait cette prière ; nous nous associons à lui en songeant à vous. Inscrivez votre nom dans 
l’espace laissé en blanc, puis priez à votre tour.

« Je, ............................................... , demande au Dieu de notre Seigneur Jésus-Christ, au Père 
glorieux, de me donner l’Esprit qui me fera comprendre et me révélera Dieu de façon à ce que je 
puisse Le connaître. Je demande à ce qu’Il illumine mon cœur afi n que je vois à quelle espérance 
Dieu m’a appelé et de quelle puissance extraordinaire Il dispose pour nous les croyants ». 

Lire Ephésiens 1.17-19
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5  a  Nous devons aimer Dieu de tout notre cœur.
 b Nous devons annoncer la Bonne Nouvelle aux pauvres.
 c  Nous devons aider ceux qui sont en diffi culté.
 d Nous devons permettre à l’Esprit de Dieu d’agir en nous.

1  b  Christ renouvelle la conscience du chrétien.
 c Une conscience renouvelée est un instrument entre les mains du Saint-Esprit.
 e  Le chrétien doit garder une bonne conscience.

6  A vous de répondre.

2  A vous de répondre.

8  Votre nom.

3  a  Vraie.
 b  Vraie.
 c Vraie.
 d Fausse.
 e Vraie.

7  a  Romains 8.14 
 b  Galates 5.25
 c  Jean 15.26
 d Jean 14.26
 e Galates 5.22-23

4  A vous de répondre.
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Dieu vous donne
 des règles de conduite

Ce mois-ci, nous devons nous procurer de nouveaux permis de conduire. Pour les obtenir, il 
nous faudra passer l’examen du code de la route que doit connaître tout automobiliste. Devant 
nous, ouvert sur le bureau, se trouve la brochure du « Code de la route ». Cette brochure nous offre 
d’excellentes règles qui, si nous les respectons, nous éviteront bien des accidents. Grâce à elles, 
nous n’aurons aucun problème avec la police qui, elle, est chargée de faire respecter les lois du pays. 
Peut-être nous arrive-t-il de vouloir rouler plus vite que la loi ne l’autorise. Pourtant, ces limites de 
vitesse sont là pour nous décourager de faire une chose dangereuse. Ces règles nous éviteront bien 
des ennuis et nous empêcheront de faire du mal aux autres.

Nous avons également des règles qui ont trait à la famille. 
Nos enfants savent, par exemple, qu’il ne leur est pas permis de 
jouer à la balle dans la maison. Les enfants ont besoin de règles 
car, s’ils savent exactement ce qu’ils doivent ou ne doivent pas 
faire, ils éprouvent un sentiment de sécurité plus important. S’ils 
désobéissent, ils seront punis. La discipline est une bonne chose 
lorsqu’on l’applique avec amour. Elle enseigne à l’enfant qu’il 
est préférable de se soumettre aux règles imposées.

Dieu, le Créateur de tous les hommes, a des règles auxquelles 
Il désire que Ses enfants se soumettent. Nous devons les 
connaître et c’est pourquoi Il les a révélées au travers de Moïse 
et de Son Fils, Jésus-Christ.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

Les lois des hommes
Les commandements de Dieu donnés par Moise
Les enseignements de Jésus
Les instructions laissées par les apôtres

Cette leçon vous aidera à . . .

• Reconnaître les règles importantes que Dieu nous a données dans la Bible.

• Réaliser que les règles que Jésus a données servent davantage à nous révéler ce que nous 
sommes qu’à nous dire ce que nous ne devons pas faire.

Leçon

4
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LES LOIS DES HOMMES

Objectif 1. Expliquer quelle doit être, selon Dieu, votre attitude à l’égard des dirigeants et des lois de 
votre pays.

Les lois de Dieu sont destinées à maintenir l’ordre dans la société. Dieu désire en effet que les 
hommes et leurs familles vivent ensemble dans la paix et l’harmonie. Il a permis aux hommes de 
développer leurs systèmes politiques. Peut-être vivons-nous dans une tribu dirigée par un chef ou 
dans une monarchie à la tête de laquelle nous avons un roi ou encore dans une république dirigée 
par un président. Ceux-ci sont des dirigeants qui créent des règles—ou des lois—destinées à 
gouverner notre société. Ces dirigeants et leurs lois ne sont pas tous favorables à Dieu mais notre 
Maître désire cependant que nous les respections.

C’est ce que recommande l’apôtre Paul dans Romains 13.1-3 où il dit ceci :

Que toute personne soit soumise aux autorités supérieures ; car il n’y a point d’autorité qui ne 
vienne de Dieu, et les autorités qui existent ont été instituées par Dieu. C’est pourquoi celui qui 
s’oppose à l’autorité résiste à l’ordre de Dieu, et ceux qui résistent attireront une condamnation 
sur eux-mêmes. Les gouvernants ne sont pas à craindre quand on fait le bien, mais quand on fait 
le mal. Veux-tu ne pas craindre l’autorité ? Fais le bien, et tu auras son approbation.

Les autorités existent afi n de réprimer le mal et de punir ceux qui transgressent la loi. Paul 
dit que les lois, en châtiant toute forme de mal, sont au service de Dieu. « Il est donc nécessaire 
d’être soumis, non seulement à cause de cette colère, mais encore par motif de conscience » 
(Romains 13.5).

Paul continue en évoquant la nécessité de payer ses 
impôts, ce qui constitue également un cas de conscience :

C’est aussi pour cela que vous payez les impôts. Car (ceux 
qui gouvernent) sont au service de Dieu pour cette fonction 
précise. Rendez à chacun ce qui lui est dû : la taxe à qui vous 
devez la taxe, l’impôt à qui vous devez l’impôt, le tribut à qui 
vous devez le tribut, la crainte à qui vous devez la crainte, 
l’honneur à qui vous devez l’honneur (Romains 13.6-7).

Le premier devoir des chrétiens est à l’égard du royaume 
de Dieu. En tant que citoyens libres du royaume céleste, 
nous devons être de bons exemples aux yeux des incrédules, 
et cela en nous montrant soumis aux autorités et en payant 

nos impôts. Pierre nous encourage en ces termes : « A cause du Seigneur, soyez soumis à toute 
institution humaine » (1 Pierre 2.13).

Jésus est un merveilleux exemple en ce qui concerne la soumission aux autorités. Il était le 
Roi des rois mais nous Le voyons cependant payer Ses impôts afi n de n’offenser personne (voir 
Matthieu 17.24-27). Lorsque des ennemis ont essayé de Lui tendre un piège à ce sujet, Il leur a 
répondu en leur donnant un excellent conseil :

Alors il leur dit : « Rendez donc à César ce qui est à César, et à Dieu ce qui est à Dieu » 
(Matthieu 22.21).
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1 Entourez la lettre correspondant à chaque réponse VRAIE concernant l’attitude du chrétien à 
l’égard de son gouvernement.
a  Il paye ses impôts à contrecœur car il est enfant de Dieu.
b  Il désire se montrer soumis aux lois de son pays.
c  Il paye ses impôts par cas de conscience.
d  Il respecte les autorités mises en place par les hommes.
e  Il place la loi de Dieu avant les lois des hommes.

Comparez vos réponses à celles que nous vous proposons en fi n de leçon.

LES COMMANDEMENTS DE DIEU DONNES PAR MOISE

Objectif 2.  Montrer que vous savez quelles sont les lois de Dieu et pourquoi il est important d’avoir 
l’aide du Saint-Esprit lorsqu’on désire obéir à ces lois.

Les lois des hommes peuvent être soit bonnes soit mauvaises. Elles servent la société pour 
laquelle elles ont été créées. La loi de Dieu, elle, est absolument parfaite et elle convient à tous les 
hommes, en tous lieux. Ecoutez le psalmiste lorsqu’il s’écrie :

« Tu es juste, ô Eternel ! Et tes jugements sont droits ; Tu as promulgué tes préceptes avec 
justice Et une grande fi délité » (Psaume 119.137-138).

Dieu a donné des lois à Son peuple par l’intermédiaire de Son serviteur Moïse. Nombreux 
étaient ceux qui croyaient en Lui et qui saisissaient quelques-unes de Ses voies, mais la plupart des 
gens étaient dans l’ignorance. C’est alors que Dieu a révélé Sa Loi parfaite à la nation juive qu’Il 
avait choisie ; Il l’a fait en donnant Ses commandements à Moïse sur la montagne appelée le Sinaï. 
Vous pouvez lire ce récit et tout ce que Dieu a dit à Moïse dans Exode 19 à 31. On appelle ces 
premières règles, qui sont aussi les plus importantes, les « dix commandements ».

Dans le livre du Deutéronome, au chapitre 5, Moïse expose ces lois au peuple afi n que celui-ci 
les apprenne et s’y soumette (verset 1). Dieu voulait qu’Israël considère ces règles comme la base 
de l’alliance que Dieu avait établie avec eux. L’Eternel continuerait à bénir Son peuple du moment 
où ce dernier se soumettait à Ses lois (versets 32-33).

S’il est vrai que nous sommes le peuple de Dieu, celui de la nouvelle alliance scellée par la mort 
de Jésus, il n’est pas moins vrai que nous devons connaître et observer les dix commandements 
encore aujourd’hui. Ces lois sont pour tous les hommes. Sans elles, nous ne pouvons pas vivre dans 
une bonne société saine et prospère. Nous allons les étudier rapidement :

1. Adore le Seigneur ton Dieu seul.

2.  Ne te crée aucune image pour L’adorer.

3.  Ne te sers pas du nom de Dieu à des fi ns mauvaises.

4.  Observe le jour de repos fi xé par Dieu.

5.  Respecte ton père et ta mère.

6.  Ne commets pas le meurtre.

7.  Ne commets pas l’adultère.
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8.  Ne dérobe pas.

9.  N’accuse personne à tort.

10.  Ne désire ni la femme d’un autre, ni ses biens.

Dieu nous a donnés ces règles afi n de nous aider à vivre dans la paix et la prospérité. Il nous les 
a données parce qu’Il est un bon Père céleste qui nous aime.

Reconnais en ton cœur que l’Eternel, ton Dieu, t’éduque comme un homme éduque son fi ls. Tu 
observeras les commandements de l’Eternel, ton Dieu, pour marcher dans ses voies et pour le 
craindre (Deutéronome 8.5-6).

Le peuple d’Israël n’a pas toujours obéi à ces lois, et il a été puni 
pour cela. Il n’était pourtant pas plus mauvais que les autres. Tout 
homme et toute femme ont péché contre Dieu en enfreignant un ou 
plusieurs des dix commandements. Même les gens les plus religieux 
ont échoué sur un point ou sur un autre.

Un jour, un jeune homme religieux respectable est venu voir 
Jésus ; Il voulait savoir ce qu’il devait faire pour obtenir la vie 
éternelle (Marc 10.17-22). Jésus lui a d’abord posé des questions 
concernant les cinq derniers commandements, et cet homme a pu 
répondre avec fi erté qu’il les avait tous observés. Jésus, avec amour, 
l’a alors mis au défi  de distribuer tous ses biens et de Le suivre. La 
Bible nous dit que le jeune homme est parti tout triste, car il était très riche. Nous pouvons imaginer 
que, pour lui, les richesses avaient plus d’importance que l’obéissance au Fils de Dieu. Elles étaient 
son Dieu. Il n’accordait pas cette place-là au Seigneur. Sans le réaliser, il enfreignait le premier 
commandement.

Dieu a des exigences très élevées en ce qui concerne la conduite de Son peuple. Aucun d’entre 
nous ne peut, par lui-même, accomplir les lois divines. L’apôtre Paul expose notre problème dans 
Romains 7.21 à 25. Nous connaissons les lois de Dieu et nous savons qu’elles sont justes ; nous 
éprouvons le désir de faire le bien mais nous sommes incapables de dominer notre nature humaine. 
Heureusement, Dieu a la réponse à notre problème !

Car—chose impossible à la loi, parce que la chair la rendait sans force—Dieu, en envoyant, 
à cause du péché son propre Fils dans une chair semblable à celle du péché, a condamné le 
péché dans la chair ; et cela, pour que la justice prescrite par la loi soit accomplie en nous, qui 
marchons, non selon la chair, mais selon l’Esprit (Romains 8.3-4).

Jésus, Fils de l’homme et Fils de Dieu, a observé tous les commandements divins 
(Matthieu 5.17). Au travers de Sa mort, nos échecs nous sont pardonnés et, par Son Esprit, nous 
apprenons à obéir aux lois de Dieu.
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2 Entourez toutes les réponses qui décrivent les lois de Dieu.
a  Les lois de Dieu sont parfaites.
b  Toutes les lois données par Moïse n’étaient destinées qu’aux Hébreux.
c  Les hommes peuvent facilement se soumettre aux dix commandements.
d  Dieu a donné Ses règles afi n d’aider les hommes à vivre comme il convient.
e  Les dix commandements sont aujourd’hui dépassés.
f  Jésus a obéi à toutes les lois divines.
g  Nous avons besoin du Saint-Esprit si nous voulons obéir aux lois de Dieu.

3 Si vous n’avez pas encore appris les dix commandements, notez-les dans votre cahier et 
apprenez-les par cœur. Tout en faisant ce travail, demandez au Saint-Esprit de vous aider à vous 
soumettre à ces lois.

LES ENSEIGNEMENTS DE JESUS

Objectif 3.  Dire pourquoi la loi de Christ est considérée comme la loi de l’amour.

Un jour, un docteur de la loi s’est approché de Jésus et lui a posé une question diffi cile concernant 
des lois de Dieu : « Quel est le plus grand commandement de la loi ? » lui a-t-il demandé (Matthieu 
22.36). Jésus n’a cité aucun des dix commandements. Il a choisi, au contraire, dans l’Ancien 
Testament, un ordre de Dieu qui englobe les quatre premiers commandements :

« Tu aimeras l’Eternel, ton Dieu, de tout ton cœur, de tout ton âme et de toute ta force » 
(Deutéronome 6.5).

Si vous aimez Dieu, vous L’adorerez Lui seul ; vous ne prendrez jamais Son nom en vain et 
vous ferez tout pour Lui plaire. L’amour sera le mobile de votre soumission à chacune de Ses 
lois. C’est la raison pour laquelle Jésus, en répondant à ce docteur de la loi, a ajouté un second 
commandement important qui se trouve, lui aussi, dans l’Ancien Testament. Ce commandement 
comprend les cinq derniers autres :

« Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Je suis l’Eternel » (Lévitique 19.18).

Si vous aimez votre prochain, vous ne le tuerez pas ; vous ne vous emparerez ni de sa femme ni 
de ses biens. Vous souhaiterez pour lui ce qu’il y a de meilleur dans la vie. Voilà ce qu’est l’amour, 
le fruit de l’Esprit. Il se révèle par les actes du chrétien rempli de l’Esprit.

Alors qu’Il était sur le point de quitter Ses disciples, Jésus a veillé à leur laisser diverses instructions. 
Il aimait ces hommes et eux L’aimaient aussi. Il leur dit donc : « Si vous m’aimez, vous garderez mes 
commandements » (Jean 14.15). Il leur promit de leur envoyer un « Consolateur », le Saint-Esprit, qui 
les aiderait et leur enseignerait l’obéissance (Jean 14.16-17, 26). Il leur dit enfi n ceci :

« Voici mon commandement : Aimez-vous les uns les autres, comme je vous ai aimés. Il n’y a 
pour personne de plus grand amour que de donner sa vie pour ses amis » (Jean 15.12-13).

L’amour de Jésus a un aspect pratique. Le Seigneur a accompli quelque chose en notre faveur : 
Il est mort afi n de nous sauver. La règle qu’Il donne maintenant à Ses disciples est la suivante : 
faites quelque chose vous aussi. L’apôtre Paul l’a compris en écrivant :

« Portez les fardeaux les uns des autres, et vous accomplirez ainsi la loi de Christ » 
(Galates 6.2).
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Nous devons montrer au Seigneur que nous L’aimons en faisant du bien à ceux qui nous 
entourent. Vous souvenez-vous de ce que nous avons vu à la leçon 1 ? Dieu désire que Ses enfants 
fassent le bien. Nous le voyons également dans le commandement de Jésus.

Un amour en action est l’une des règles primordiales du Royaume de Dieu. Nous avons vu 
cependant que, parmi les caractéristiques de Dieu, il y avait non seulement l’amour mais encore 
la justice. Un amour effi cace doit être dirigé dans la bonne direction. Les enseignements de Jésus 
abondent en ce qui concerne l’amour et la justice. Le Sermon sur la Montagne, tel qu’il nous 
apparaît dans Matthieu 5 à 7, nous en donne quelques-uns.

Dans ce sermon, Jésus parle à Ses disciples des principes élevés de justice qu’ils doivent 
s’efforcer d’atteindre. Il ne suffi t pas de s’abstenir de toute mauvaise action ; il faut aller jusqu’à 
éviter toute pensée coupable ! Jésus dit, par exemple, qu’il ne suffi t pas d’obéir au commandement 
qui nous demande de ne pas commettre l’adultère. Ses disciples ne doivent même pas s’arrêter à des 
pensées qui pourraient les y conduire (Matthieu 5.27-28). Jésus ne se montre pas satisfait non plus 
si nous nous contentons de faire le bien à l’égard de nos amis ; Il nous demande également d’aimer 
nos ennemis et de prier pour eux afi n que nous devenions les « fi ls de notre Père qui est dans les 
cieux » (Matthieu 5.43-45).

Les commandements de Jésus correspondent à un mode 
de vie tout à fait révolutionnaire. Nous sommes appelés à 
donner et à prier en secret et à ne pas nous « faire valoir ». 
Chacun de nos actes doit être accompli pour Dieu et non 
dans l’intention d’attirer la louange des hommes. Nous 
devons agir sans hypocrisie, c’est-à-dire ne commettre 
aucun acte qui ne soit bon qu’en apparence. Jésus a maintes 
et maintes fois répété à Ses disciples que Dieu s’intéressait 
non seulement à ce que nous faisons, mais bien plus encore 
à nos motifs et à nos attitudes.

Les enseignements de Jésus sont positifs. Le Seigneur 
n’établit nulle part une liste de ce que nous ne devons pas 
faire. Il nous montre au contraire comment aller au-delà les 
lois qui nous disent : « ne fais pas ». Il nous montre comment aimer Dieu, comment aimer notre 
prochain et lui faire du bien parce que nous L’aimons, lui, Christ. Il nous ordonne ceci :

« Cherchez premièrement son royaume et sa justice, et tout cela vous sera donné par-dessus » 
(Matthieu 6.33).

4 Ce que Jésus nous demande de faire est parfois différent de ce que souhaiterait notre nature 
humaine. Entourez chacun des commandements mentionnés dans le Sermon sur la Montagne et 
pour lequel vous avez besoin de l’aide du Saint-Esprit.
a  Réjouissez-vous lorsque vous êtes persécutés.
b  Evitez de vous venger lorsque quelqu’un vous a fait du tort.
c  Aimez vos ennemis.
d  Donnez en secret.
e  Pardonnez ceux qui vous ont fait du mal. 
f  Evitez de juger les autres

AMOUR



40

5  Parmi les commandements que nous venons de citer, quels sont ceux qui vous causent le plus 
de problèmes ? Notez-les dans votre cahier et demandez à Dieu Son aide qui seule vous permettra 
d’obéir à ce que Jésus vous ordonne. Laissez assez d’espace pour, plus tard, noter la façon dont le 
Saint-Esprit vous aura permis de vous soumettre à un commandement ou à un autre.

LES INSTRUCTIONS LAISSEES PAR LES APOTRES

Objectif 4. Citer plusieurs façons d’appliquer la loi de l’amour de Christ dans notre vie pratique et 
quotidienne, et cela en se basant sur l’enseignement des apôtres.

Après que Jésus ait quitté ce monde pour retourner vers Son Père, Ses apôtres sont allés en 
tous lieux afi n de prêcher l’Evangile à toute créature. Certains de leurs auditeurs étaient Juifs ; 
ils comprenaient par conséquent que Dieu était saint et qu’Il avait donné Sa loi afi n de les aider à 
ne pas pécher. Il leur a donc été facile d’apprendre la loi de l’amour donnée par Christ. D’autres 
venaient de régions où le caractère de Dieu restait incompris. Les apôtres étaient donc obligés 
d’enseigner les choses fondamentales. Ces gens avaient leurs propres religions ; ils devaient 
découvrir une nouvelle façon de vivre. Leur mode de vie ancien était mauvais, et les apôtres 
devaient leur enseigner les commandements de Jésus.

Nous trouvons les enseignements des apôtres dans la Bible ; ils correspondent à ceux que 
donnait Jésus Lui-même. Les apôtres montraient aux hommes comment les commandements de 
Jésus pouvaient les aider à résoudre leurs problèmes. Jean nous demande, par exemple, de croire en 
Jésus et de nous aimer les uns les autres. Voici ce qu’il dit aux croyants :

« Petits enfants, n’aimons pas en paroles ni avec la langue, mais en actions et avec vérité » 
(1 Jean 3.18).

Jacques, qui s’adressait à tous ceux qui étaient dispersés (Jacques 1.1), éprouvait le même souci 
à leur égard et il encourageait chacun à faire ce qui était juste en se soumettant à la « loi royale » 
(Jacques 2.8), c’est-à-dire au commandement qui nous invite à aimer notre prochain. Il appliquait 
ensuite cette loi à la vie de ceux auxquels il s’adressait en disant : « Mais si vous vous livrez à 
considération de personnes, vous commettez un péché » (Jacques 2.9). La discrimination—le fait 
d’aimer ou de ne pas aimer quelqu’un en vertu de sa race, de son sexe, de sa position sociale—est 
en désaccord avec la loi de l’amour. Le christianisme transforme notre attitude et nos actes à l’égard 
des autres. L’épître de Jacques nous dit ceci :

« La religion pure et sans tache, devant Dieu notre Père, consiste à visiter les orphelins et les 
veuves dans leurs affl ictions, et à se garder des souillures du monde » (Jacques 1.27).

Avant de venir à Christ, l’apôtre Paul avait été l’esclave de règles imposées par les hommes. Il 
réalisait que ces règles ne pouvaient le sauver car le salut n’est pas le résultat de nos propres efforts 
(lisez Ephésiens 2.8-9). Pourtant, lorsque nous avons accepté le don du salut qui nous est offert 
en Jésus-Christ, nous avons la responsabilité de vivre une existence nouvelle. Paul nous avertit en 
disant :

Voici donc ce que je dis et ce que j’atteste dans le Seigneur : c’est que vous ne devez plus 
marcher comme les païens, qui marchent selon la vanité de leur intelligence. Ils ont la pensée 
obscurcie, ils sont étrangers à la vie de Dieu, à cause de l’ignorance qui est en eux et de 
l’endurcissement de leur cœur (Ephésiens 4.17-18).

« . . . être renouvelés dans l’Esprit dans votre intelligence, et revêtir la nature nouvelle, créé 
selon Dieu dans une justice et une sainteté que produit la vérité » (Ephésiens 4.23-24).
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Paul donne de nombreux conseils dans l’épître aux Ephésiens. Nous allons examiner ensemble 
certains d’entre eux ; ceux-ci sont très utiles pour qui veut vivre une vie chrétienne selon la 
puissance de l’Esprit. Vous les trouverez dans Ephésiens 4, 5 et 6.

1. Soyez toujours humbles, doux et patients.

2. Montrez votre amour en étant tolérants les uns à l’égard des autres.

3. Plus de mensonges ! Dites la vérité.

4. Cessez de voler et mettez-vous au travail.

5. Aidez le pauvre.

6. Ne prononcez aucune parole qui puisse offenser mais dites plutôt ce qui sera utile à chacun.

7. N’éprouvez ni amertume ni colère ; que votre cœur soit bon et compatissant.

8. Pardonnez-vous les uns les autres.

9. Qu’on ne rencontre parmi vous ni immoralité sexuelle, ni indécence, ni cupidité.

10. Efforcez-vous d’apprendre ce qui plaît au Seigneur.

11. Ne vous enivrez pas de vin mais soyez remplis de l’Esprit.

12. Rendez grâce en toutes choses à Dieu.

13. Soyez soumis les uns aux autres.

14. Femmes, soyez soumises à vos maris, comme au Seigneur.

15. Maris, aimez vos femmes comme Christ a aimé l’Eglise.

16. Enfants, obéissez à vos parents.

17. Parents, n’irritez pas vos enfants ; élevez-les en les instruisant selon la discipline chrétienne.

18. Revêtez-vous de toute l’armure de Dieu.

19. Priez en toute occasion selon l’Esprit.

Que de merveilleuses directives ! Nous ne sommes pas en présence d’une liste de ce que 
nous devons chercher à éviter, mais plutôt devant une liste positive et constructive, où nous sont 
indiquées de bonnes actions accessibles à chacun. Nous sommes invités à cesser de commettre le 
mal pour faire ce qui est bien ! En agissant ainsi, nous serons certainement plus heureux, et nous 
ressemblerons davantage à notre Père céleste. Tel est, selon ce que Paul nous rappelle, le but d’une 
existence vécue en accord avec la loi de l’amour :

Soyez donc les imitateurs de Dieu, comme des enfants bien-aimés ; et marchez dans l’amour, 
de même que le Christ nous a aimés et s’est livré lui-même à Dieu pour nous en offrande et en 
sacrifi ce comme un parfum de bonne odeur (Ephésiens 5.1-2).
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6 Entourez chacun des actes qui obéissent à la loi de l’amour :
a  Battre votre enfant parce qu’il marche lentement.
b  Donner de la nourriture à une famille en proie à la maladie.
c  Aider un homme à trouver du travail.
d  Injurier un conducteur dont la voiture vous a presque renversé.
e  Prier pour votre pasteur.
f  Respecter les anciens dans votre communauté.

7 Nous avons tous, dans notre vie, des points sur lesquels nous ne sommes pas soumis à la loi de 
l’amour. Priez et demandez au Saint-Esprit de vous révéler les différents aspects de votre existence 
où vous n’avez pas su obéir à cette loi, et demandez ensuite à Dieu de vous aider à changer 
d’attitude.

8 Recopiez, dans votre cahier, le graphique qui vous est indiqué ci-après. Au sommet de chaque 
colonne, vous écrirez les titres suivants : « Vivre avec moi-même », « Vivre avec ma famille », 
« Vivre au sein de mon entourage » et enfi n « Vivre au sein de mon église ». Pendant les deux 
semaines qui suivent, vous indiquerez dans ces différentes colonnes la façon dont vous avez obéi à 
la loi de l’amour. Vous vous apercevrez alors que les choses sont plus faciles au cours de la seconde 
semaine.

Vivre avec moi-même Vivre avec ma famille Vivre au sein de mon 
entourage

Vivre au sein de mon 
église

Maintenant que vous avez terminé la première partie de ce cours, 
vous êtes prêt à répondre aux questions proposées dans la première 
section de votre Cahier de l’Etudiant. Révisez les leçons précédentes, 
puis suivez les instructions données dans le Cahier de l’Etudiant pour 
remplir la feuille de réponses correspondante. Envoyez ensuite cette 
dernière à l’adresse fi gurant sur la deuxième page de ce manuel.
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 4  Nos capacités naturelles ne nous permettent pas d’obéir à ces commandements, et c’est 
pourquoi chacun d’entre eux exige que nous soyons assistés du Saint-Esprit.

 1 a Fausse.
 b  Vraie.
 c  Vraie.
 d Vraie.
 e Vraie.

 5 A vous de répondre.

 6  b Donner de la nourriture à une famille en proie à la maladie.
 c  Aider un homme à trouver du travail.
 e  Prier pour votre pasteur.
 f Respecter les anciens dans votre communauté.

 7 A vous de répondre.

 2 a  Les lois de Dieu sont parfaites.
 d Dieu a donné Ses règles afi n d’aider les hommes à vivre comme il convient.
 f  Jésus a obéi à toutes les lois divines.
 g Nous avons besoin du Saint-Esprit si nous voulons obéir aux lois de Dieu.

 8 A vous de répondre. Dieu vous rendra de plus en plus heureux alors que vous vous efforcerez 
de vivre selon la loi de l’amour.

 3 A vous de répondre.
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Dieu vous donne 
des standards de vie

Imaginons un instant que vous songiez à acheter une bicyclette. Vous en avez vu une magnifi que, 
dans un magasin ; elle rutilait et elle correspondait exactement au type de vélo dont vous avez 
toujours eu envie. Bien entendu, vous la voulez ! Mais parce que vous êtes enfant de Dieu, vous 
n’agissez pas sans réfl échir. Vous ne vous précipitez pas sur l’argent réservé à votre famille et 
n’allez pas non plus emprunter la somme nécessaire chez un ami. Parce que vous êtes enfant de 
Dieu, vous savez qu’une sage décision s’impose. Que faites-vous donc ?

Il n’y a aucun verset dans la Bible qui dise : « Tu dois acheter cette bicyclette » ou, au contraire, 
« tu ne dois pas acheter cette bicyclette ». Les vélos n’existaient pas à l’époque de la Bible. Qui 
plus est, il n’y a rien de mal à acheter ou à ne pas acheter un vélo, 
aussi Dieu n’a établi aucune règle à ce sujet.

La Bible n’est-elle donc d’aucun secours lorsqu’il s’agit de 
prendre des décisions de ce genre ? Elle est là pour nous aider, c’est 
certain, car elle est destinée à nous rendre « adapté et préparés à 
toute œuvre bonne » (2 Timothée 3.17), et cela comprend la prise 
des décisions. La Bible n’est pas un livre magique qui nous répond 
par un oui ou par un non lorsqu’un problème se présente à nous. Il 
est un guide dont nous devons nous servir, car Dieu nous a donné le 
droit de prendre nos propres décisions. Dieu nous traite comme Ses 
enfants et non comme des esclaves auxquels on donne simplement 
des ordres !

La Bible nous enseigne cependant à prendre des décisions. Dans cette leçon, nous étudierons les 
principes, ou standards, que nous retrouvons dans l’Ecriture. Ces principes-là nous aideront lorsque 
nous ferons face à des situations diffi ciles dans notre vie quotidienne.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

Les principes sont des normes auxquelles nous devons nous plier
Découvrir les principes bibliques

Le principe d’une bonne gestion
Le principe du service

Appliquer les principes bibliques

Cette leçon vous aidera à . . .

• Identifi er les principes qui vous permettront de prendre de bonnes décisions dans votre vie 
chrétienne.

• Réaliser combien il est important de choisir les bonnes valeurs dans la vie quotidienne, et 
cela en étudiant votre Bible.

Leçon

5
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LES PRINCIPES SONT DES NORMES AUXQUELLES NOUS DEVONS NOUS PLIER

Objectif 1.  Expliquer la différence entre les principes bibliques et ceux du monde.

Les règles sont là pour vous dire ce que vous devez faire ou ne pas faire. Elles peuvent vous 
montrer ce qui doit être considéré comme un acte coupable. Les principes, eux, sont davantage des 
sortes de mesures qui nous permettent de déterminer si l’action envisagée est meilleure, aussi bonne 
ou pire qu’une autre. Dans l’exemple que nous avons choisi, ce sont les principes sur lesquels vous 
vous appuyez qui vous aideront à décider s’il vous faut acheter une bicyclette neuve, une bicyclette 
d’occasion, ou si vous devez renoncer à cet achat.

Nous agissons tous selon certains principes, bien que la plupart des gens ne le réalisent pas. Le 
principe le plus commun est celui d’un plaisir égoïste qui consiste à dire : « Si une chose me plaît, 
si elle me procure un sentiment de satisfaction, je la fais ». En vous basant sur un tel principe, vous 
irez immédiatement acheter votre bicyclette neuve, sans même considérer les conséquences. Votre 
famille souffrira peut-être de faim parce que vous aurez dépensé l’argent qui lui était destiné, ou 
alors vous vous trouverez endetté.

En agissant ainsi, vous aurez satisfait votre égoïsme personnel. Il est possible qu’il n’en résulte 
rien de mauvais car l’achat de la bicyclette est peut-être destiné à vous aider dans votre travail ou 
votre ministère. Cependant, en prenant votre décision, vous n’avez pas considéré cela ; vous avez 
uniquement songé à votre plaisir personnel. Jésus, Lui, n’a pas vécu selon ces principes, et ce n’est 
pas ainsi qu’Il est mort non plus. Si vous avez une Bible à votre disposition, cherchez-y Philippiens 
2 et lisez ce que Paul nous dit concernant l’humilité et la grandeur de Christ.

Il existe un autre facteur qui pousse les gens à décider 
de ce qu’ils doivent faire : le principe de la popularité. Etre 
populaire, c’est être aimé et être apprécié par beaucoup, 
mais on discerne là le désir d’être exalté par les hommes. On 
vous aime parce que vous possédez les biens ou une position 
que chacun admire. Revenons au problème de la bicyclette, 
voulez-vous. Peut-être que la plupart de vos collègues de 
travail ont une bicyclette neuve, et vous souffrez à l’idée de 
ne pas être comme eux. Ou peut-être même que vos voisins 
ont de vieux vélos ; certains n’en ont pas du tout, et vous 
aimeriez bien vous montrer supérieur à eux de ce côté-là. Il est 
également possible que le fait de posséder une belle bicyclette 
vous permettrait d’exercer une certaine infl uence dans votre 

entourage, et c’est justement ce que vous recherchez. La Bible nous dit de rechercher la louange 
de Dieu et non celle des hommes (Romains 2.29). Le désir d’être populaire uniquement parmi les 
hommes ne correspond pas à un principe chrétien.

Nous pourrions nous étendre plus amplement sur le même sujet. Les hommes agissent selon 
toutes sortes de raisons parmi lesquelles nous citerons la paresse, l’orgueil et la soif de puissance. 
Mais, à présent, nous voulons rechercher dans la Bible les principes selon lesquels tout chrétien 
doit vivre.
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1  Avant de prendre la décision de faire un achat quelconque, pensez premièrement à
a) ce qui vous rendrait populaire parmi ceux que vous connaissez.
b) la raison qui vous pousse à considérer cet objet comme une nécessité, puis priez avant de 

prendre une décision.
c) ce que vous désirez le plus, puis allez l’acheter immédiatement.

2 Pensez à une décision que vous avez prise récemment. Pouvez-vous dire sur quels principes 
vous vous êtes appuyé ? Votre décision aurait-elle été différente si vous aviez choisi d’autres 
principes ?

Comparez vos réponses à celles que nous vous proposons en fi n de leçon.

DECOUVRIR LES PRINCIPES BIBLIQUES

Objectif 2.  Donner l’exemple d’une simple méthode qui permette de découvrir les principes bibliques.

Les principes bibliques sont tous issus de la grande loi de l’amour. D’après cette loi, les chrétiens 
sont appelés à vivre de façon à montrer qu’ils aiment Dieu, le Père, qu’ils aiment leur prochain, 
homme ou femme, et enfi n qu’ils s’aiment eux-mêmes parce que Dieu les a aimés. Ce principe 
biblique de l’amour en comprend beaucoup d’autres. Il vous sera utile de découvrir tous ceux qui 
vous aideront à prendre des décisions. Ensuite, lorsque vous vous poserez des questions quant à la 
façon d’agir dans telle ou telle situation, vous pourrez vous appuyer sur le principe biblique dont 
vous aurez besoin.

Comment savoir quel principe biblique appliquer ? Voici trois façons de trouver, dans la Bible, 
les différents principes dont vous aurez besoin :

1. Considérez les divers exemples bibliques d’une conduite que Dieu désire que vous adoptiez 
ou non. Nous avons, par exemple, le récit du Samaritain qui a fait preuve de bonté envers 
son prochain. Que nous dit Jésus à ce sujet ? « Va, et toi, fais de même » (Luc 10.37). 
Témoigner de la bonté autour de soi est un excellent principe dans la vie.

2. Etudiez ce qui vous est expliqué ou suggéré dans la Bible concernant la conduite du chrétien. 
Les Ecritures nous donnent de nombreux récits et bien des commandements qui doivent 
nous aider à vivre notre vie chrétienne comme il convient. Elles disent en particulier ceci : 
« Il a répandu (ses bienfaits), il a donné aux indigents » (2 Corinthiens 9.9). Ce principe, 
et bien d’autres, nous expliquent ce 
que nous devons faire pour vivre dans 
la droiture.

3. Considérez avant tout la façon d’agir 
de Jésus, notre Seigneur. Si nous 
sommes destinés à Lui ressembler, 
nous devons savoir comment Il vivait. 
« Ayez en vous la pensée qui était en 
Christ-Jésus » (Philippiens 2.5).

En vous servant des méthodes que nous 
venons d’énumérer, vous devrez pouvoir 
découvrir les principes qui vous aideront à 
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faire face aux problèmes de l’existence. N’oubliez pas cependant que ces principes viennent de 
Dieu. Ils favorisent le développement de la sagesse que Dieu donne à Ses enfants au travers de 
Sa Parole. Sa sagesse ne nous est impartie qu’au travers de la Bible et de la prière. Découvrir Sa 
sagesse est un principe biblique en lui-même ; pour être sage, il faut se montrer humble, obéissant 
et patient. Jacques, dans son épître, l’exprime ainsi :

« Si quelqu’un d’entre vous manque de sagesse, qu’il la demande à Dieu qui donne à tous 
libéralement et sans faire de reproche, et elle lui sera donnée » (Jacques 1.5)

Ce verset nous enseigne premièrement à être humbles. L’humilité nous poussera à admettre 
devant Dieu que nous n’avons pas la réponse à tous les problèmes. Nous admettrons en même 
temps que Dieu, Lui, la possède. Deuxièmement, en priant, nous nous montrerons obéissants. Nous 
devons nous approcher du Père comme Jésus nous le demande.

« Approchons-nous donc avec assurance du trône de la grâce, afi n d’obtenir miséricorde et de 
trouver grâce, en vue d’un secours opportun » (Hébreux 4.16).

Vous devez enfi n croire que vous allez recevoir la réponse. Attendez jusqu’au moment où vous 
êtes certain que Dieu vous a révélé Sa volonté. Sondez les Ecritures et laissez le Saint-Esprit vous 
indiquer la décision à prendre.

3 L’une des manières de trouver le principe biblique qui vous aidera à prendre une décision est
a)  d’étudier votre Bible.
b)  de chercher vos propres nouvelles idées.
c)  d’attendre que des amis vous disent ce que vous devez faire.

4 La Bible nous offre de nombreux exemples et de nombreuses suggestions quant aux principes 
sur lesquels nous devons nous appuyer dans notre vie. En étudiant ce cours, priez et demandez 
au Seigneur de vous accorder Sa sagesse, de vous montrer comment découvrir puis utiliser de 
tels principes.

Vérifi ez vos réponses.

Le principe d’une bonne gestion

Objectif 3.  Défi nir le principe d’une bonne gestion en suivant les directives qui permettent de développer 
les principes bibliques.

Tout ce que nous avons vient de Dieu. C’est Lui qui a créé le monde dans lequel nous vivons et 
qui soutient toutes choses par Sa puissance. Il envoie les saisons et les récoltes. Nous pouvons dire par 
conséquent que tous les biens matériels dont nous jouissons—maisons, argent, nourriture—sont à Lui.

Dieu nous a également créés, avec nos talents et notre intelligence. Et Il a non seulement créé 
notre vie mais, en Jésus-Christ, Il nous accorde la vie éternelle. Nous sommes Ses enfants parce 
qu’Il nous a accordé ce don. Ce que nous sommes vient donc de Dieu et Lui appartient.

Dieu nous a cependant accordé un privilège particulier. Il nous a donné toutes choses en Jésus-
Christ et pour Sa gloire. Nos biens, nos capacités mentales et physiques, notre temps nous sont 
simplement prêtés. Nous en disposons et nous l’utilisons de façon salutaire. Dieu, qui en est le 
véritable propriétaire, désire que nous les utilisions avec sagesse. Il jugera ce que nous aurons fait 
de ce qu’Il nous a confi é.
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Vous souvenez-vous de l’histoire que Jésus a raconté concernant trois serviteurs dont le maître 
était parti en voyage après avoir confi é à chacun une certaine somme d’argent ? Cet homme avait 
distribué des sommes importantes en fonction des capacités de ses serviteurs. Il espérait que ces 
derniers s’en serviraient pour acheter des biens qui seraient ensuite revendus. C’est ce qu’ont fait 
deux des serviteurs. Ils ont travaillé dur et ont accumulé d’importants bénéfi ces pour leur maître. Le 
troisième, lui, n’a rien fait. Il n’était pas plus malhonnête qu’un autre, mais il avait peur d’utiliser, et 
peut-être perdre, ce que son maître lui avait confi é. Il s’est donc contenté de creuser un trou dans la 
terre et d’y enfouir son argent. Au retour du maître, ceux qui avaient travaillé dur ont été félicités ; 
ils ont reçu de grandes récompenses. Mais le maître s’est mis en colère contre celui qui n’avait rien 
fait. Il le traita de serviteur méchant et de paresseux. Son maître lui reprit l’argent qui lui avait été 
remis, puis il le chassa.

Deux des serviteurs étaient de bons « économes ». C’est d’ailleurs le mot qui est parfois 
utilisé dans votre Bible. Dans Matthieu 25, Jésus raconte cette histoire afi n de nous montrer à quoi 
ressemble le Royaume de Dieu. En tant que chrétiens, nous appartenons 
au Royaume, et ce récit a pour nous une signifi cation ; il illustre le principe 
de la gestion des biens d’autrui, c’est-à-dire celui du bon usage de ce que 
Dieu nous a confi é afi n que nous en prenions soin.

La Bible a beaucoup à dire sur l’intendance. Dans l’Ancien Testament, 
il nous est parlé des dîmes ; on devait apporter à Dieu le dixième de son 
revenu ou de sa récolte afi n de participer ainsi à l’œuvre du Seigneur. 
On devait encore donner les prémices de son bétail, de sa terre, ainsi que son premier-né qui était 
consacré au service de Dieu. Le Nouveau Testament nous enseigne à partager notre nourriture et 
notre argent avec ceux qui sont dans le besoin ; nous devons aussi donner afi n de participer à la 
propagation de l’Evangile. Mais rendre à Dieu ce qu’Il nous a donné avec joie n’est cependant 
qu’un signe de notre gestion. En donnant, nous sommes conscients que tout ce que nous avons 
appartient réellement au Seigneur. Notre attitude révèle également que nous sommes disposés à 
faire tout ce que Dieu attend de nous.

Jésus souligne l’importance de nos dons. Ses histoires nous le montrent, et Il dit clairement :

« On demandera beaucoup à qui l’on a beaucoup donné et on exigera davantage de celui à qui 
l’on a beaucoup confi é » (Luc 12.48).

Jésus a utilisé une autre illustration : porter du fruit. Il raconte l’histoire de plantes qui portaient 
du fruit et de celles qui n’en portaient pas. Pour le Seigneur, il était très important que les enfants 
de Dieu portent du fruit. Il savait que les chrétiens qui se serviraient de leurs capacités et de leurs 
ressources pour Dieu porteraient du fruit qui serait à la gloire de Dieu.

« Mon Père est glorifi é en ceci : que vous portiez beaucoup de fruit, et vous serez mes disciples » 
(Jean 15.8).

Porter du fruit est le résultat d’une gestion intelligente, c’est-à-dire du fait que l’on a su tirer 
profi t des dons particuliers que Dieu nous a remis. Porter du fruit signifi e se servir des dons de Dieu 
pour le bien des autres et pour la gloire de notre Maître. L’apôtre Pierre nous recommande d’être de 
bons économes (ou dispensateurs) en disant ceci :

Puisque chacun a reçu un don, mettez-le au service des autres en bons intendants de la grâce 
si diverse de Dieu. Si quelqu’un parle, que ce soit selon les oracles de Dieu ; si quelqu’un 
sert, que ce soit par la force que Dieu lui accorde, afi n qu’en toutes choses Dieu soit glorifi é 
par Jésus-Christ, à qui appartiennent la gloire et la puissance aux siècles des siècles. Amen !
 (1 Pierre 4.10-11).



49

Le principe d’une bonne gestion dans la vie des chrétiens est le suivant : être conscient que Dieu 
nous a donné toutes choses afi n que nous les utilisions avec sagesse. Soyez déterminé à vous servir 
des dons de Dieu pour devenir un bon économe, capable de porter du fruit. Dieu désire que nous 
fassions tout pour le bien des autres et pour Sa propre gloire.

5 Parmi les différents domaines cités ci-dessous, quels sont ceux qui permettent d’appliquer le 
principe d’une bonne gestion ? Entourez les lettres correspondant aux bonnes réponses.
a  La manière d’utiliser votre temps libre
b  La manière dont vous accomplissez votre tâche quotidienne
c  La couleur de vos vêtements
d  La manière dont vous dépensez ce que vous gagnez
e  Ce que vous étudiez et votre manière d’étudier

6 Réfl échissez à nouveau à la décision que vous avez prise ou à laquelle vous avez pensé à la 
question 2. Etait-ce un point sur lequel le principe d’une bonne gestion pourrait être appliqué ? Si 
ce n’est pas le cas, pouvez-vous penser à une décision récente qui vous permettrait de le faire ? 
Pensez-vous avoir pris une décision sage ?

Le principe du service

Objectif 4.  Défi nir le principe biblique du service en notant les différentes façons dont il peut affecter 
notre vie.

Les économes sont des serviteurs. Leur tâche consiste à s’occuper des affaires que leur maître 
leur a confi ées. Ils doivent bien comprendre qu’ils sont employés pour répondre à des ordres. Ils 
doivent également connaître celui qui leur a donné des ordres : leur Seigneur.

La Bible nous enseigne que les hommes ont toutes sortes de maîtres. Ils sont esclaves du péché 
(Romains 6.20), des désirs de la chair (Ephésiens 2.3, Romains 16.18) et de l’amour de l’argent 
(Matthieu 6.24). L’enfant de Dieu n’a qu’un seul Seigneur ; il ne peut servir deux maîtres (Matthieu 
6.24). Notre vie entière doit être consacrée au service de Dieu.

Il y a un choix que les chrétiens sont appelés à faire non pas une seule fois dans leur vie mais 
tous les jours. Sans doute vous souvenez-vous de l’histoire de Josué qui a conduit le peuple d’Israël 
jusqu’au pays de la promesse. Avec l’aide de Dieu, il a chassé de nombreuses nations. Devenu âgé, 
il a réuni le peuple car il voulait s’assurer que les Israélites continueraient à servir Dieu. Il savait 
avec quelle facilité ils se mettaient à adorer les faux dieux, et c’est pourquoi Il leur a rapprlé la 
bonté de l’Eternel. Il leur a ensuite jeté un défi  :

Maintenant, craignez l’Eternel, et servez-le avec intégrité et fi délité. Otez les dieux qu’ont 
servis vos pères de l’autre côté du fl euve et en Egypte, et servez l’Eternel. Et si vous ne pensez 
pas devoir servir l’Eternel, choisissez aujourd’hui qui vous voulez servir : ou les dieux que 
servaient vos pères au delà du fl euve, ou les dieux des Amoréens dans le pays desquels vous 
habitez. Moi et ma maison, nous servirons l’Eternel (Josué 24.14-15).

Josué a pris sa décision ; il servirait l’Eternel jusqu’à sa mort. Il était un chef, mais il était 
également un serviteur.
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Notre Seigneur Jésus a adopté la même attitude. Il était Dieu, 
et pourtant Il n’a pas utilisé cet avantage pour obtenir Sa position. 
Au contraire, parce qu’Il nous aimait et désirait nous sauver, Il a 
pris « la condition d’esclave » (Philippiens 2.7). Il est devenu un 
homme et non un chef puissant qui donnait des ordres auxquels 
chacun devait se soumettre. Jésus était un serviteur, et « il s’est 
humilié lui-même en devenant obéissant jusqu’à la mort, la mort 
sur la croix » (Philippiens 2.8).

Jésus était un serviteur de Dieu. Il servait aussi ceux qu’Il était 
venu sauver. Durant Sa vie, Il a aidé, guéri et délivré. Par Sa mort, 
Il a libéré du péché et de l’enfer. Jésus espérait trouver le même 
esprit de service chez Ses disciples mais, un jour, ces derniers se 

sont mis à se quereller pour savoir lesquels d’entre eux occuperaient des places importantes pendant 
le règne de Jésus. Leur Maître leur a alors dit que seuls les incrédules avaient soif de puissance et 
désiraient donner des ordres. Il énonça le principe de service suivant :

Il n’en sera pas de même parmi nous. Mais quiconque veut être grand parmi vous, sera votre 
serviteur et quiconque veut être le premier parmi vous sera votre esclave. C’est ainsi que le 
Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais pour servir et donner sa vie en rançon pour 
beaucoup (Matthieu 20.26-28).

Le principe biblique du service est contraire au principe humain de l’égoïsme. Il comprend 
l’humilité et la bonne volonté au service de Dieu et du prochain. Ecoutez ce qui nous est dit 
à ce sujet :

Par amour fraternel, ayez de l’affection les uns pour les autres ; par honneur, usez de prévenances 
réciproques. Ayez de l’empressement et non de la paresse. Soyez fervents d’esprit. Servez le 
Seigneur (Romains 12.10-11).

« Soumettez-vous les uns aux autres dans la crainte de Christ » (Ephésiens 5.21).

« Frères, vous avez été appelés à la liberté ; seulement ne faites pas de cette liberté un prétexte 
pour (vivre selon) la chair, mais par amour, soyez serviteurs les uns des autres » (Galates 5.13).

Il est très diffi cile d’appliquer un tel principe de service sur le plan humain ; nous avons 
besoin de l’aide de l’Esprit de Dieu. C’est grâce à Lui que nous pouvons servir Dieu et les autres, 
et que nous pouvons obéir, travailler et même souffrir pour la cause de Christ. « Notre capacité 
vient de Dieu » (2 Corinthiens 3.5). En écrivant à des hommes qui étaient des esclaves, Paul 
nous encourage :

Tout ce que vous faites, faites-le de (toute) votre âme, comme pour le Seigneur, et non pour 
des hommes, sachant que vous recevrez du Seigneur l’héritage en récompense. Servez Christ le 
Seigneur (Colossiens 3.23-24).
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7 Sept actes différents sont cités plus bas. Entourez les lettres qui correspondent à ceux qui 
illustrent le principe du service. Notez ensuite ceux que vous avez laissés de côté et qui illustrent, 
eux, le principe de l’égoïsme ; transformez-les afi n qu’ils soient à leur tour une illustration du 
service. Vos réponses ne correspondront peut-être pas exactement aux nôtres mais votre idée doit 
être la même.
a  Porter un repas à un malade
b  Etre trop occupé pour aider un ami qui a entrepris des réparations dans sa maison
c  Faire tout juste assez de travail pour ne pas être licencié
d  Offrir au pasteur de l’accompagner lorsqu’il visite les nouveaux convertis
e  Insister pour occuper une place de responsabilité à son lieu de travail
f  Accomplir tous les petits travaux qui sont nécessaires dans la famille
g  Travailler quand bien même personne ne reconnaît ce que vous faites

Vérifi ez vos réponses.

APPLIQUER LES PRINCIPES BIBLIQUES

Objectif 5.  Expliquer la nature pratique des principes que nous avons étudiés en les appliquant à 
un exemple.

La gestion et le service ne sont que deux principes parmi tant d’autres dans la Bible. Ils sont 
particulièrement importants dans l’illustration de la bicyclette dont nous nous sommes servis. 
Remarquez cependant que la loi de l’amour suggère de nombreux principes dont nous n’avons 
pas le temps de parler ici : le pardon (Ephésiens 4.32), la paix (1 Thessaloniciens 5.13) et la joie 
(1 Thessaloniciens 5.16).

Ces principes sont diffi ciles à appliquer. Si vous vous appuyez sur votre propre force, jamais 
vous ne pourrez vous y conformer. Mais vous n’êtes pas seul car l’Esprit de Dieu est là pour vous 
aider. Ne l’oubliez pas : vous êtes enfant de Dieu et vous avez la liberté de choisir de faire le bien. 
Rappelez-vous les paroles de Dieu :

Car tous ceux qui sont conduits par l’Esprit de Dieu sont fi ls de Dieu. Et vous n’avez pas reçu un 
esprit de servitude, pour être encore dans la crainte, mais vous avez reçu un Esprit d’adoption, 
par lequel nous crions : Abba ! Père ! (Romains 8.14-15).

Grâce à la puissance du Saint-Esprit, vous pouvez appliquer les principes divins aux problèmes 
de votre vie quotidienne. Lorsqu’on prend de bonnes décisions, Dieu est glorifi é et l’on devient 
un chrétien victorieux. C’est le commandement et la volonté de Dieu pour vous. Considérez les 
paroles de Jean comme un encouragement :

Car l’amour de Dieu consiste à garder ses commandements. Et ses commandements ne sont 
pas pénibles, parce que tout ce qui est né de Dieu triomphe du monde, et voici la victoire qui 
triomphe du monde : notre foi (1 Jean 5.3-4).

Vous pouvez venir à bout de vos problèmes car il n’est pas nécessaire qu’aucun d’entre eux ne 
devienne une chose insurmontable. Vous pouvez remporter une victoire complète grâce à l’amour 
et à la puissance de Dieu (Romains 8.37-39). Dieu vous accordera la sagesse qui vous permettra 
de comprendre et d’appliquer Ses directives au moment d’agir ; vous utiliserez alors les principes 
énoncés dans Sa Parole. Chacun est appelé à considérer ces principes et à les mettre en pratique.
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« Mais examinez toutes choses, retenez ce qui est bon ; abstenez-vous du mal sous toutes ses 
formes » (1 Thessaloniciens 5.21-22).

Reprenons l’idée de la bicyclette en rapport avec le principe de la gestion. (Nous présumons 
qu’il est possible de se servir d’un vélo là où vous vivez et que vous êtes capable d’y 
monter dessus !)

1. Possédez-vous l’argent nécessaire à cet achat ? Ou êtes-vous sincèrement persuadé que 
Dieu va y pourvoir ? (Dans ce domaine, la foi intervient ; on croit que Dieu va pourvoir et, 
en même temps, on gère ses fi nances avec sagesse.) Est-ce vraiment la meilleure manière 
de dépenser votre argent à l’heure actuelle ? Si vous pouvez répondre à chacune de ces 
questions par un « oui », alors il est possible que vous puissiez faire cet achat.

2. En utilisant votre argent pour l’achat d’une bicyclette, allez-vous voler Dieu ou ceux 
dont vous avez la responsabilité ? Si votre réponse est négative, alors prévoyez cet achat. 
N’oubliez pas que négliger sa famille c’est renier la foi (1 Timothée 5.8).

3. Avez-vous réellement besoin d’une bicyclette ? Vous serait-il possible de trouver un bon 
vélo d’occasion qui coûterait moins cher ? Ou bien ce vélo exigerait-il de nombreuses 
réparations qui, en fi n de compte, exigeraient beaucoup de temps et d’argent ? Si la réponse 
à la première question est positive, alors l’achat d’une bicyclette d’occasion n’est ni 
conseillable ni sage. Vous pouvez peut-être penser à vous procurer un vélo neuf.

4. Perdez-vous un temps précieux à marcher ou à réparer un vieux vélo ? Pourriez-vous 
consacrer ces heures à des choses plus utiles, si vous aviez une bonne bicyclette à votre 
disposition ? Oui ? Alors achetez-la.

5. Après avoir prié (et répondu à toutes les questions), êtes-vous convaincu que Dieu approuve 
l’achat de cette nouvelle bicyclette ? Si tel est le cas, vous pouvez foncer !

Remarquez que nous avons mis l’accent sur l’aspect positif du problème. Dieu désire que vous 
ayez ce qu’il y a de meilleur pour vous. N’oubliez pas l’ordre et la promesse de Jésus concernant 
nos besoins matériels :

« Cherchez premièrement son royaume et sa justice, et tout cela vous sera donné par-dessus » 
(Matthieu 6.33).

La condition est que nous nous soucions des choses 
de Dieu. Il arrive trop souvent que le désir ou la 
possession des biens de ce monde conduise à un manque 
d’amour pour les choses spirituelles. Les riches oublient 
de compter sur l’aide de Dieu. C’est la raison pour 
laquelle l’Eternel a dû avertir le peuple d’Israël alors que 
celui-ci s’apprêtait à entrer dans le pays de la promesse. 
Si vous avez votre Bible, lisez Deutéronome 8.11-20.

Ceci nous conduit à penser au principe que nous 
avons étudié : celui du service. Nous pouvons également 
l’appliquer au problème de la bicyclette. (En fait, il 
arrive souvent que plusieurs principes soient en rapport 
avec un seul et même problème.)
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1. Voulez-vous une bicyclette neuve afi n de pouvoir mieux servir le Seigneur ? Ce moyen de 
locomotion vous permettra-t-il d’étendre le travail que vous accomplissez pour Dieu ? Etes-
vous persuadé qu’il n’exigera pas du temps et de l’énergie qui pourraient être consacrés à 
votre tâche ? Si votre réponse est positive, alors vous pouvez penser à cet achat.

2. Etes-vous sûr que le désir de vous procurer une bicyclette neuve n’est pas égoïste ? Etes-
vous bien persuadé que vous ne cherchez ni la louange, ni le prestige, ni une certaine 
position ? Votre réponse est-elle toujours positive ? Alors vous pouvez considérer cet 
achat.

3. Le fait de posséder une bicyclette neuve vous permettra-t-il de mieux servir votre famille 
et votre église ? Etes-vous sûr que cela ne créera ni division ni querelle ? Votre famille 
approuvera-t-elle votre idée ? Oui ? Alors peut-être pouvez-vous songer à cet achat.

4. Après avoir prié (et répondu à toutes les questions) restez-vous toujours persuadé que c’est 
bien la volonté de Dieu pour vous, son serviteur, de posséder une bicyclette neuve ? Alors 
achetez-la.

Ces principes peuvent vous paraître diffi ciles à mettre en pratique. Et parfois c’est vrai. Mais 
lorsque vous serez parvenu à une conclusion, vous éprouverez la paix. Vous saurez que vous avez 
observé les règles fi xées par Dieu dans Sa Parole.

8 Les cigarettes ne sont pas mentionnées dans la Bible mais la plupart des chrétiens n’y touchent 
pas. Pouvez-vous trouver des raisons qui expliquent leur attitude ?
a  Appliquez le principe de la gestion à cette question-là puis notez votre réponse.
b  Appliquez le principe du service et notez à nouveau votre réponse.

Vérifi ez vos réponses.
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5  a  La manière d’utiliser votre temps libre.
 b  La manière dont vous accomplissez votre tâche quotidienne.
 d  La manière dont vous dépensez ce que vous gagnez.
 e  Ce que vous étudiez et la manière dont vous accomplissez ce travail.

1  b) la raison qui vous pousse à considérer cet objet comme une nécessité, puis priez avant de  
 prendre une décision.

6  A vous de répondre.

2  A vous de répondre.

7  a  Porter un repas à un malade.
 d Offrir au pasteur de l’accompagner lorsqu’il visite les nouveaux convertis.
 f Accomplir tous les petits travaux qui sont nécessaires dans la famille.
 g Travailler quand bien même personne ne reconnaît ce que vous faites.
 b Se montrer prêt à aider un ami qui répare sa maison.
 c Faire de son mieux à son travail.
 e Accepter la tâche et la place qui nous ont été confi ées.

3  a)  d’étudier votre Bible.

8 Votre réponse sera sans doute différente de la nôtre mais vous devrez au moins avoir noté  
 plusieurs des idées suivantes :
 a  Gestion
  1. Il ne s’agit pas de la meilleure manière de dépenser son argent.
  2. Il n’est pas sage d’utiliser le corps que Dieu nous a donné de cette façon-là. (Fumer
     est la cause de bien des maladies ; cela peut également écourter la vie du fumeur.)
  3. Il s’agit d’une activité coûteuse. (Fumer devient une habitude.)
 b  Service— A vous de répondre.

4 A vous de répondre.
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Veiller sur soi

La voiture est une machine très compliquée. Notre savoir concernant la voiture est très limité. 
Nous comprenons plus ou moins comment elle fonctionne : nous avons le moteur, la transmission, 

le système de direction. etc. Nous pouvons la 
laver et la faire briller. Nous pouvons même 
changer une roue mais nous n’avons jamais 
appris grand-chose en ce qui concerne la 
mécanique du véhicule. Que faire lorsque notre 
voiture a besoin de réparations importantes ?

Prions pour que ce jour n’arrive pas de 
sitôt ! Mais si le problème se présentait, nous 
savons ce que nous ferions en premier. Nous 
irions chercher le manuel de réparation fourni 
par le fabricant. Dans ce livre, ceux qui ont 
manufacturé notre voiture nous explique 

comment ses diverses pièces ont été assemblées. Ils nous disent comment permettre à notre voiture 
de fonctionner sans problème. Leurs instructions nous semblent parfois un peu étranges mais nous 
pouvons faire confi ance à leurs conseils. Après tout, ce sont eux qui ont conçu et fabriqué notre 
voiture ? Ces gens devraient savoir ce qui lui convient le mieux !

Les hommes sont beaucoup plus complexes qu’une simple voiture. Ils pensent pouvoir diriger 
leur propre vie. Mais ils comprennent à peine les choses les plus évidentes concernant l’homme—
son intelligence, ses émotions et même les fonctions de son corps. Le Créateur de tous les hommes 
les comprend. Il leur a donné des instructions et des conseils quant à leur mode de vie. Il arrive que 
certains pensent que le Créateur est injuste ou étrange dans ce qu’Il dit. Ils jugent Ses instructions 
déraisonnables et Ses conseils démodés. Et pourtant n’est-Il pas Celui qui devrait savoir ce qui nous 
convient le mieux ?

Pour nous qui sommes chrétiens, nous faisons confi ance à Dieu de savoir ce qui est bon pour 
nous. Nous sommes également persuadés que, dans tous les hauts et les bas de l’existence, Il 
cherche notre bien. Ses règles et Ses principes sont un avantage pour nous ; ils doivent nous aider 
à nous développer comme des êtres sains, à l’image de Dieu. Dans cette leçon, nous explorerons 
ce qu’est la volonté de Dieu à notre égard, nous qui sommes des chrétiens en pleine croissance. Le 
Seigneur veut nous voir devenir des enfants mûrs et pleinement responsables de leurs actes.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .
Les quatre aspects de votre croissance 
Les règles bibliques de la croissance

Règles concernant votre corps
Règles concernant votre intelligence
Règles concernant votre esprit
Règles concernant vos relations sociales

Leçon

6
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Cette leçon vous aidera à . . .

• Reconnaître votre responsabilité en ce qui concerne votre croissance en tant que 
personne.

• Souligner les différentes manières dont Dieu veut vous voir grandir.

• Reconnaître les divers principes bibliques qui vous aideront dans votre croissance.

LES QUATRE ASPECTS DE VOTRE CROISSANCE

Objectif 1.  Donner un exemple des quatre aspects de la croissance du chrétien.

La Bible nous donne très peu de détails au sujet de l’enfance et de la jeunesse de Jésus. Cette 
période de la vie du Seigneur est cependant décrite en ces termes : « Et Jésus croissait en sagesse, 
en stature, et en grâce, devant Dieu et devant les hommes » (Luc 2.52).

Cet exemple de Jésus est important. Il 
est parvenu à maturité en veillant sur les 
quatre aspects principaux de Sa personnalité. 
L’exercice et le travail lui ont permis de 
grandir physiquement (stature). En étudiant et 
en réfl échissant, Il a cultivé Son intelligence 
(sagesse) ; en priant et en écoutant la Parole 
de Dieu, Il est devenu alerte spirituellement 
(la faveur de Dieu). Enfi n, en faisant preuve 
d’amour et de sollicitude, Il a été accepté sur le 
plan social (la faveur des hommes).

S’Il avait négligé Son développement 
physique, Il n’aurait pas été capable de marcher 
sur les routes de la Palestine ou de supporter la 
souffrance qu’Il a endurée au Calvaire. S’Il ne 
s’était pas intéressé aux autres, Il n’aurait pas 
été l’ami des pécheurs ou le compagnon intime 
des disciples. S’Il ne s’était pas montré capable 
intellectuellement, Il n’aurait pas étonné les hommes par Sa façon de comprendre les choses. Ses 
ennemis eux-mêmes reconnaissaient que jamais homme n’avait parlé comme Lui (Jean 7.46). Si 
Jésus avait négligé Sa communion avec Son Père céleste, Il n’aurait connu ni Sa Parole parfaite ni 
Sa volonté.

Jésus a cependant veillé à observer toutes ces choses. Il était un homme parfait. Il était sain 
dans Son corps et dans Son âme. Il était également revêtu de sainteté. Paul nous demande de 
Lui ressembler.

 . . . jusqu’à ce que nous soyons tous parvenus à l’unité de la foi et de la connaissance du 
Fils de Dieu, à l’état d’homme fait, à la mesure de la stature parfaite de Christ . . . mais 
en disant la vérité avec amour, nous croîtrons à tous égards en celui qui est le chef, Christ 
(Ephésiens 4.13, 15).
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1 Recopiez, dans votre cahier, le verset d’Ephésiens 4 que nous venons de citer. Apprenez-le et 
priez afi n que Dieu en fasse une réalité dans votre vie.

2 Priez et demandez à Dieu de vous montrer la façon dont vous vous développez dans votre vie 
chrétienne. Ensuite, établissez deux courtes listes dans votre cahier : l’une destinée aux différents 
domaines dans lesquels vous remarquez des progrès très nets, et l’autre réservée aux aspects de 
votre vie où peu de changements se sont produits depuis le jour de votre conversion. Priez chaque 
jour, en vous penchant sur ces deux listes, et remerciez Dieu à chaque fois que vous vous apercevrez 
que vous devenez de plus en plus à l’image de Jésus.

Comparez vos réponses à celles que nous vous proposons en fi n de leçon.

LES REGLES BIBLIQUES DE LA CROISSANCE

Règles concernant votre corps

Objectif 2. Citer les différentes manières de favoriser ou d’empêcher le développement d’un corps 
sain.

Dieu nous a donné un corps merveilleux. Il l’a créé, et le résultat en est bon. Notre corps est 
le temple du Saint-Esprit. Il fait également partie du corps de Christ. « Glorifi ez donc Dieu dans 
votre corps », nous dit Paul (1 Corinthiens 6.20). Comment y parvenir ? En veillant sur lui. Nous 
retrouvons à nouveau les principes de gestion et de service. L’apôtre nous dit ceci : « Le corps n’est 
pas pour l’inconduite. Il est pour le Seigneur, et le Seigneur pour le corps » (1 Corinthiens 6.13).

Dieu a créé notre corps avec certains besoins mais, en même temps, Il a répondu à ces derniers. 
Le mariage, par exemple, est la réponse divine aux besoins sexuels de l’homme et de la femme. 
Paul recommande à ceux qui ne sont pas appelés au célibat de se marier et de satisfaire les besoins 
sexuels de leur conjoint.

L’immoralité et le dérèglement sexuel déplaisent à Dieu. Ce sont là des péchés contre notre 
corps (1 Corinthiens 6.18) qui doit être saint et utile au service de notre Maître.

Le même principe de respect envers notre corps s’applique à la question du manger et du boire. 
Le Seigneur Jésus jeûnait et priait. Il a cependant assisté à de bons repas en compagnie de Ses amis 
(il est vrai que Ses ennemis le condamnaient sur ce point-là). Romains 14 nous apprend que le fait 
de toucher ou de ne pas toucher à certains aliments ne nous apporte rien.

« Car le royaume de Dieu, c’est non pas le manger ni le boire, mais la justice, la paix et la joie, 
par le Saint-Esprit » (Romains 14.17).

Sachant cela, le chrétien mûr choisit ce qu’il mangera ou boira. Il n’oublie pas que tout excès 
est un péché car le corps en souffre. C’est la raison pour laquelle Paul nous met en garde contre 
l’ivrognerie et la gloutonnerie. Il nous conseille par exemple ceci : « Ne vous enivrez pas de vin : 
c’est de la débauche. Mais soyez remplis de l’Esprit » (Ephésiens 5.18).

Nous glorifi ons Dieu en restant maîtres de notre corps. Dieu n’aime pas un corps qui est déréglé 
par l’abus de l’alcool ou de la drogue, du tabac ou de la marijuana.
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Le respect du corps qui est le temple du Saint-Esprit se révèle par le fruit de l’Esprit que l’on 
nomme la tempérance. Avec l’aide du Saint-Esprit, nous pouvons prendre la décision de garder 
notre corps pur et saint afi n qu’il soit la demeure de l’Esprit.

Un corps sain est un corps utile. Il peut travailler, et le travail fait partie du plan de Dieu. Jésus 
était sans cesse occupé à faire de bonnes choses. Lorsque les hommes le critiquaient, Il leur disait 
qu’Il était à l’œuvre, tout comme l’était Son Père : « Mais Jésus leur répondit : Mon Père travaille 
jusqu’à présent. Moi aussi, je travaille » (Jean 5.17). L’effort physique est bon pour vous. C’est 
faire bon usage de votre corps. Peut-être votre travail ne vous permet-il pas de vous servir de vos 
muscles. Prenez alors le temps de faire des exercices physiques. « L’exercice corporel est utile à peu 
de choses », écrivait Paul à Timothée (1 Timothée 4.8), mais l’apôtre choisissait parfois l’exemple 
des athlètes lorsqu’il voulait parler de discipline. Courir, faire de la marche, de la bicyclette, du 
jardinage—chacune de ces activités est bonne pour celui qui reste toute la journée assis devant un 
bureau. Voyez une fois de plus ce que recommande Paul :

« Ayez de l’empressement et non de la paresse. Soyez fervents d’esprit. Servez le Seigneur » 
(Romains 12.11).

Dieu n’est cependant pas un meneur d’esclaves. N’oubliez pas qu’Il a notre intérêt à cœur. Il 
sait que le travail viendrait à bout de nous, d’une manière ou d’une autre. Que faut-il à un corps 
fatigué ? Du repos. Ce repos est nécessaire si l’on veut éviter l’épuisement. Dieu lui a donné une 
place dans la création. La nuit est réservée au sommeil et le septième jour est le jour du repos ou 
de la détente.

Les pasteurs et les ouvriers chrétiens, dont la tâche est si lourde le dimanche, doivent se 
souvenir que Dieu exige un jour de repos. Jésus Lui-même éprouvait le besoin de tranquillité et 
de relaxation. Ses disciples aussi. Un jour, la foule était venue si nombreuse que Jésus et Ses amis 
n’avaient même pas eu le temps de manger. Alors Jésus dit : « Venez à l’écart dans un lieu désert 
et reposez-vous un peu. Car beaucoup de personnes allaient et venaient, et ils n’avaient pas même 
le temps de manger » (Marc 6.31).

Jésus se préoccupait des foules fatiguées et affamées. Etre au service de Jésus conduit à des 
moments de rafraîchissement. Voici l’invitation que le Seigneur adresse à tous ceux qui travaillent 
pour Lui :

Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et chargés, et je vous donnerai du repos. Prenez mon 
joug sur vous et recevez mes instructions, car je suis doux et humble de cœur ; et vous trouverez 
du repos pour vos âmes (Matthieu 11.28-29).

3 Entourez la lettre correspondant à toute réponse qui dit comment avoir un corps sain et fort.
a  Faire un travail physique, même s’il est dur.
b Respecter la loi de Dieu en ce qui concerne la moralité sexuelle.
c  Rester au lit toute la journée.
d  Manger aussi souvent et autant que possible.
e  Prévoir des moments d’exercice et des moments de repos.
f  Dépenser son salaire en s’enivrant.
g  Manger régulièrement et modérément.
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4 Notez, dans votre cahier, le conseil spirituel qui suit. Apprenez-le et trouvez au moins trois 
façons de l’appliquer au quotidien. « Ne savez-vous pas ceci : votre corps est le temple du Saint-
Esprit qui est en vous et que vous avez reçu de Dieu, et que vous n’êtes pas à vous-mêmes ? Car 
vous avez été rachetés à grand prix. Glorifi ez donc Dieu dans votre corps [et dans votre esprit qui 
appartiennent à Dieu] » (1 Corinthiens 6.19-20).

Vérifi ez vos réponses.

Règles concernant votre intelligence

Objectif 3.  Décrire les diverses façons dont le chrétien peut développer son intelligence, ses talents afi n 
d’acquérir de la sagesse.

Il est évident que tout travail et que tout service pour Dieu ne sont pas un travail physique. Nous 
servons Dieu et les hommes avec notre intelligence. Le travail intellectuel peut cependant être très 
ardu ! Apprendre est un exercice merveilleux !

Imaginez que vous avez un enfant à l’esprit paresseux. Son intelligence est normale, mais il 
refuse d’étudier. Il n’écoute pas lorsque vous vous adressez à lui et il ne veut pas apprendre à 
parler. Au lieu de se rendre à l’école avec ses camarades, il reste là, assis. Etes-vous content de lui ? 
Non, bien sûr. Si l’enfant était malade ou handicapé mentalement, vous comprendriez. Dieu vous 
donnerait alors l’amour, la pitié et la patience nécessaires. Par contre, si l’enfant est volontairement 
ignorant et inactif, vous vous mettez en colère, et cela avec raison.

Nombreux sont les enfants de Dieu qui sont paresseux mentalement. Vous ne l’êtes pas vous-
même puisque vous travaillez dur en étudiant ce cours. Mais beaucoup d’autres le sont. Ils ont 
accepté Jésus comme leur Sauveur. Sans doute se rendent-ils à l’église. Mais, comme le serviteur 
qui avait caché son argent, ils ne font rien des richesses que Dieu leur a confi ées. Jamais ils 
n’essaient d’écouter la voix de Dieu ; jamais ils n’apprennent à s’adresser au Seigneur dans la 
prière. Ils ne se penchent pas personnellement sur la Parole de Dieu ; ils se contentent de croire tout 
ce qu’on leur raconte, acceptant même de faux enseignements au sujet de Dieu. Que font-ils ? Ils 
restent là, assis, sans plus.

Connaissez-vous quelqu’un de la sorte ? Si c’est le cas, vous devez aider cette personne. Vous 
êtes fort mais elle est faible. Vous devez contribuer à l’« édifi er dans la foi » (Romains 15.1-2). 
Enseignez-lui les leçons suivantes concernant la croissance du chrétien qui tend vers la sagesse et 
la maturité :

1. Apprenez-leur à prier. Ce ne sont pas les grands mots qui comptent mais les besoins et 
les paroles de reconnaissance que l’on partage simplement avec Dieu, notre Père (voir 
Philippiens 4.6).

2. Aidez-les à étudier la Bible. Ils doivent premièrement apprendre à découvrir les voies de 
Dieu—les faits concernant Jésus et Son Royaume. Ils doivent ensuite savoir comment 
appliquer une telle connaissance, car c’est là que réside la sagesse.

En étudiant les voies de Dieu et en les appliquant, vous deviendrez sage. Le psalmiste se 
demandait comment être heureux et avoir une vie pure. Il se donne lui-même la réponse en disant 
qu’il était nécessaire de se servir de son intelligence pour étudier les voies du Seigneur.

« Je médite tes préceptes, j’ai tes sentiers sous les yeux. Je fais mes délices de tes prescriptions, 
je n’oublie pas ta parole » (Psaume 119.15-16).
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Le psalmiste était un poète et un 
penseur. Il était capable de traduire les 
pensées inspirées par Dieu en un langage 
magnifi que. Dieu lui avait donné le 
don de se servir des mots. Il y avait 
travaillé ; son don s’était développé et 
il comprenait l’art de créer des poèmes 
que son peuple appréciait

Nous avons là l’un des aspects 
créatifs de l’intelligence humaine. Dieu 
est créatif, et Il nous a fait semblables à 
Lui. Les chrétiens qui désirent devenir 
comme leur Père, le Créateur, devraient 
briller en se montrant créatifs dans leur 
travail et leurs loisirs. Lorsque Moïse a 

entrepris la construction du tabernacle, qui était un lieu sacré, Dieu lui a accordé des aides qui 
étaient d’habiles artisans et artistes. La Bible nous dit ceci au sujet de l’un d’entre eux :

« Dieu l’a rempli d’Esprit de sagesse, d’intelligence et de compétence pour toutes sortes 
d’ouvrages » (Exode 35.31).

Etre doué pour raconter des histoires, savoir parler, s’exprimer, rédiger des poèmes, chanter, 
peindre, tracer des modèles, sculpter le bois ou la pierre, être capable de jouer, d’interpréter 
des scènes, expliquer les Ecritures simplement et correctement, discerner le travail qui doit être 
accompli et savoir comment s’y prendre—chacune de ces capacités est un don de l’Esprit de Dieu. 
Ces dons nous sont attribués afi n que nous nous en servions et que nous les développions pour la 
gloire de Dieu et le bien de l’église.

Quels dons possédez-vous ? Connaissez-vous les chants et la poésie de votre peuple ? Etudiez 
davantage et demandez à Dieu de vous aider à composer de bons cantiques et de bons poèmes. 
Savez-vous jouer d’un instrument ? Entraînez-vous avec persévérance. Vous rendez gloire à Dieu 
lorsque nous jouez bien d’un instrument. Peut-être pouvez-vous apprendre à écrire de la musique 
qui corresponde à votre culture. L’église de votre pays a besoin de chants qui parlent à votre peuple 
parce que ce dernier pourra en comprendre la musique et la poésie. Souvenez-vous de ce que dit 
Pierre au sujet de notre responsabilité :

« Puisque chacun a reçu un don, mettez-le au service des autres en bons intendants de la grâce 
si diverse de Dieu » (1 Pierre 4.10).



61

5 Entourez la lettre correspondant aux différentes façons de développer votre intelligence et votre 
sagess
a Toujours croire ce que l’on nous raconte 
b  Etudier la Parole de Dieu
c  Lire de bons livres
d  Ne jamais poser aucune question 
e  Suivre des cours avec ICI
f  Ecouter les conseils des chrétiens plus âgés
g  Refuser de parler de ce en quoi vous croyez

6 Mettez à part un moment de prière cette semaine afi n de réfl échir et d’examiner devant Dieu 
quels sont les dons que le Seigneur vous a accordés. Notez dans votre cahier tous ceux que vous 
croyez avoir reçus, puis notez ensuite la façon dont vous avez l’intention de vous en servir pour le 
bien des autres.

Vérifi ez vos réponses.

Règles concernant votre esprit

Objectif 4.  Reconnaître que grandir spirituellement, c’est prendre de plus en plus conscience des voies 
de Dieu et les mettre en action.

Objectif 5. Citer trois méthodes qui, dans les Ecritures, favorisent la croissance spirituelle.

Lorsque Jésus était enfant, « la grâce de Dieu était sur lui » (Luc 2.40). Devenu homme, Il 
jouissait toujours de la faveur divine et, au moment de Son baptême, une voix se fi t entendre du 
ciel disant : « Tu es mon Fils bien-aimé ; objet de mon affection » (Luc 3.22). Jésus s’était non 
seulement développé en sagesse humaine et en force, en devenant homme, mais Sa compréhension 
des voies divines s’était accrue, elle aussi. Il savait qu’Il était Fils de Dieu ; Il avait appris ce que 
Dieu attendait de Lui et Il était prêt à faire toutes choses selon la volonté de Son Père. Une telle 
attitude plaisait à Dieu.

Un jour, Ses ennemis Lui ont demandé qui Il était, ce à quoi Jésus a répondu qu’ils le sauraient 
bientôt. Il a ensuite ajouté :

Quand vous aurez élevé le Fils de l’homme, alors 
vous connaîtrez que je suis et que je ne fais rien de 
moi-même, mais que je parle selon ce que le Père m’a 
enseigné. Celui qui m’a envoyé est avec moi ; il ne 
m’a pas laissé seul, parce que moi, je fais toujours ce 
qui lui est agréable (Jean 8.28-29).

Jamais Jésus n’a dit ou n’a fait quoi que ce soit sans 
en avoir reçu l’ordre de Son Père. C’est la raison pour 
laquelle Il était toujours assuré de la présence de Dieu 
et de Son approbation dans chacune de Ses paroles ou 
de Ses actes. Il apprenait et agissait selon la volonté 
de Dieu, même lorsque les choses étaient extrêmement 
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diffi ciles. Souvenez-vous de Sa prière dans le jardin de Gethsémané : « Toutefois, non pas comme 
je veux, mais comme tu veux » (Matthieu 26.39).

Pour grandir et obtenir la faveur de Dieu, il faut apprendre à prier avec sincérité. Il faut encore 
découvrir les voies de Dieu—ces règles et ces principes destinés à tous Ses enfants—et il faut 
les mettre en pratique. Il faut enfi n saisir quelle est la volonté de Dieu à notre égard et agir en 
conséquence.

A la leçon 3, vous avez étudié trois méthodes que Dieu a utilisée pour nous montrer ce que 
nous devons devenir. Vous souvenez-vous de ces principes ? Une conscience purifi ée, la Parole de 
Dieu, les exemples de Jésus et la direction du Saint-Esprit : tous œuvrent ensemble alors que nous 
cherchons la volonté de Dieu, poussés par le désir de Lui plaire.

Avez la conscience pure, demandez au Saint-Esprit de vous guider ; étudiez la Parole de Dieu où 
vous trouverez le récit de la vie du Sauveur et les enseignements de Jésus. Une lecture personnelle 
de la Bible est essentielle à la croissance du chrétien.

Les Juifs de Bérée, à qui Paul avait parlé de Jésus, sont un excellent exemple pour nous.

Ceux-ci avaient de meilleurs sentiments que ceux de Thessalonique ; ils reçurent la parole avec 
beaucoup d’empressement, et ils examinaient chaque jour les Ecritures, pour voir si ce qu’on 
leur disait était exact. Beaucoup d’entre eux crurent, ainsi que des femmes grecques distinguées 
et des hommes en assez grand nombre (Actes 17.11-12).

Notez la façon dont ces gens sincères lisaient ; ils examinaient « chaque jour » les Ecritures 
(continuellement) afi n de « voir » (but précis) si ce qu’on leur disait était exact. Enfi n ils crurent 
de tout leur cœur. Le chrétien qui veut grandir spirituellement doit, lui aussi, étudier chaque jour la 
Parole de Dieu ; il doit chercher la volonté du Seigneur et se préparer à agir en conséquence.

Outre l’étude personnelle de la Bible, le chrétien possède un don de Dieu destiné à l’aider : celui 
des pasteurs et des enseignants. Ces hommes, après avoir eux-mêmes étudié, partagent le fruit de 
leur travail et leur expérience avec d’autres croyants à qui ils communiquent ce qu’ils ont découvert 
dans la Parole de Dieu. Ils communiquent le message divin afi n d’édifi er le peuple du Seigneur 
(voir Ephésiens 4.11-16).

Ceux qui sont venus à Christ le jour de la Pentecôte ont appris qu’ils avaient besoin de se laisser 
instruire par ceux qui étaient plus anciens dans la foi.

« Ils persévéraient dans l’enseignement des apôtres, dans la communion 
fraternelle, dans la fraction du pain et dans les prières » (Actes 2.42).

Ces chrétiens se sont laissés instruire par les apôtres qui avaient eux-
mêmes été formés par Jésus et qui avaient été ensuite remplis du Saint-Esprit. 
Aujourd’hui, les chrétiens ont besoin de pasteurs, de personnes capables 
de les enseigner, qui connaissent la Parole de Dieu et qui soient remplies 
de l’Esprit. La Bible nous enseigne à nous soumettre à ces conducteurs 
spirituels (Hébreux 13.17) et à nous montrer reconnaissants à l’égard de leur 
enseignement (Galates 6.6).

Ce n’est pas uniquement le pasteur qui enseigne dans le cadre d’une 
église locale. Parce que celle-ci est le corps des croyants, un encouragement et un témoignage 
devraient provenir de chacun de ses membres. Nous pouvons enseigner les autres par nos paroles 
et notre vie. L’apôtre Paul nous exhorte de la façon suivante :
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Que la parole du Christ habite en vous avec sa richesse, instruisez-vous et avertissez-vous 
reciproquement, en toute sagesse, par des psaumes, des hymnes, des cantiques spirituels ; sous 
(l’inspiration de) la grâce, chantez à Dieu de tout votre cœur (Colossiens 3.16).

Lorsque les chrétiens se réunissent, ils peuvent partager ce qu’ils savent des voies de Dieu. 
Nous en avons un exemple frappant dans la Bible où il est question d’un prédicateur très doué 
nommé Apollos. Cet homme connaissait les Ecritures et était au courant des faits concernant Jésus 
mais il semble qu’il n’avait pas reçu le Saint-Esprit. « Priscille et Aquilas après l’avoir entendu, le 
prirent avec eux et lui exposèrent plus exactement la voie de Dieu » (Actes 18.26). Le ministère 
d’Apollos a dès lors été transformé grâce à cet acte de partage.

Il est important de remarquer ici l’humilité d’Apollos. Cet homme était disposé à se laisser 
instruire. Il acceptait ce que d’autres avaient à lui dire, bien qu’il ait lui-même été un prédicateur 
connu et éloquent. Nous ne retirerons rien de ce que les autres ont à nous apprendre de la Parole 
de Dieu si nous résistons à leur enseignement. Nous devons nous montrer disposés à obéir. Nous 
devons désirer sincèrement suivre les voies du Seigneur.

Vous souvenez-vous de l’illustration que nous avons choisie au début de cette leçon où nous 
avons parlé du manuel de réparation de la voiture ? Combien je serais stupide si je me contentais 
uniquement de lire les instructions données pour refuser ensuite de m’y soumettre ! Il en est 
de même à l’égard de la Parole de Dieu. Pour plaire à Dieu, pour grandir et obtenir Sa faveur, 
il est indispensable de se plier à Ses enseignements, et cela à l’exemple du Seigneur Jésus. 
Quel que soit notre niveau de croissance en Dieu, la Bible nous dit que nous pouvons grandir 
encore davantage :

Au reste, frères, nous vous le demandons et nous vous y exhortons dans le Seigneur Jésus : vous 
avez appris de nous comment vous devez marcher et plaire à Dieu, d’ailleurs vous le faites. Eh 
bien ! progressez encore (1 Thessaloniciens 4.1).

7 Entourez les lettres qui correspondent aux actes qui permettent au chrétien de croître et d’obtenir 
la faveur de Dieu.
a  Prier afi n d’être guidé par l’Esprit
b  Etudier les Ecritures pour soi-même
c  Ecouter les plaintes des autres
d  Lire la Bible en pensant à autre chose
e  Tirer profi t des expériences d’autres chrétiens
f  Mettre en question les règles et les principes institués par Dieu
g  Lire chaque jour la Parole de Dieu
h  Prêter une grande attention à un enseignement de valeur

8 Si vous n’avez jamais étudié la Bible régulièrement et systématiquement, commencez dès 
aujourd’hui. Ecrivez dans votre cahier le moment de la journée que vous avez l’intention de mettre 
à part pour une lecture sérieuse et réfl échie de la Bible. Notez les livres que vous voulez étudier en 
premier. De nombreux chrétiens ont été aidés en méditant chaque jour de courts passages tirés du 
Nouveau Testament, des Psaumes et de l’Ancien Testament. Demandez à un chrétien plus âgé ou à 
votre pasteur de vous conseiller à ce sujet.

Vérifi ez vos réponses.
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Règles concernant vos relations sociales

Objectif 6.  Expliquer combien il est important d’agir avec sagesse et de respecter ceux qui ne sont 
pas chrétiens.

Jésus était un homme que les gens aimaient. Les mères Lui amenaient leurs enfants et Lui 
demandaient de poser Sa main sur eux (Marc 10.13). Bien des hommes ont quitté leur foyer et leur 
travail pour Le suivre pendant Son ministère. S’Il avait de nombreux ennemis, ce n’était pas parce 
qu’Il se montrait dur, cruel, orgueilleux ou méchant. La raison en était la suivante : ces hommes 
« ont rejeté le dessein de Dieu à leur égard (Luc 7.30). Ils méprisaient Jésus en disant qu’Il était 
« un ami des péagers et des pécheurs » (Luc 7.34).

Les premiers chrétiens ressemblaient à leur Maître. Ils se souciaient des malades et des pauvres. 
Ils mangeaient avec eux. « … ils étaient au temple d’un commun accord, ils rompaient le pain dans 
les maisons et prenaient leur nourriture avec allégresse et simplicité de cœur ; ils louaient Dieu et 
obtenaient la faveur de tout le peuple. Et le Seigneur ajoutait chaque jour à l’Eglise ceux qui étaient 
sauvés » (Actes 2.46-47).

Pouvons-nous vivre de manière à plaire à la fois à Dieu 
et aux hommes ? L’apôtre Paul semble établir un contraste 
entre ces deux attitudes :

Et maintenant, est-ce la faveur des hommes que je désire, ou 
celle de Dieu ? Est-ce que je cherche à plaire aux hommes ? 
Si je plaisais encore aux hommes, je ne serais pas serviteur 
de Christ (Galates 1.10)

Paul parle cependant ici de la tentative d’adapter son 
enseignement—l’Evangile immuable de Christ—aux désirs 
d’hommes pécheurs. C’est une chose que nous, en tant que 
chrétiens, ne pouvons pas faire. Nous ne pouvons changer 
l’objet de notre foi ni même notre conduite droite pour plaire 

aux autres. Non ! Nous devons premièrement servir le Seigneur. C’est pour la cause de Dieu que 
nous nous soumettons aux lois des hommes, ainsi que nous le recommande l’apôtre Pierre :

« Car c’est la volonté de Dieu qu’en faisant le bien vous réduisiez au silence l’ignorance des 
insensés » (1 Pierre 2.15).

Grâce à nos bonnes œuvres, nous devenons des témoins auprès des autres. Paul était heureux 
de pouvoir féliciter les chrétiens de Thessalonique pour leur amour fraternel. Il les encourageait à 
demeurer dans cette voie :

… Mais nous vous exhortons, frères, à progresser encore, à mettre votre honneur à vivre en paix, 
à vous occuper de vos propres affaires et à travailler de vos mains, comme nous vous l’avons 
recommandé, (cela) pour que vous vous conduisiez honnêtement envers ceux du dehors, et que 
vous n’ayez besoin de personne (1 Thessaloniciens 4.10-12).

Nous obtenons la faveur des autres en travaillant tranquillement et bien, ce qui nous permet de 
n’être ni un problème ni un fardeau. Plus encore, au travers de notre attitude, nous devons montrer 
aux hommes que nous nous soucions d’eux. Paul désirait voir les chrétiens se conduire avec sagesse 
envers les incrédules et, dans leur conversation, se montrer à la fois plaisants et intéressants (voir 
Colossiens 4.5-6). Il conseille à Tite de rappeler aux fi dèles d’être soumis et d’être prêts à toute 
bonne œuvre ; il donne en outre cet excellent conseil :
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« Rappelle-leur. . . de ne médire de personne, d’être paisibles, conciliants, pleins de douceur 
envers tous les hommes » (Tite 3.1-2).

Paul établit ensuite un contraste entre notre vie actuelle et celle que nous menions autrefois, 
avant de devenir enfants de Dieu. Il déclare que : « … nous étions autrefois insensés, déobéissants, 
égarés, asservis à toute espèce de désirs et de passions, vivant dans la méchanceté et dans l’envie, 
odieux et nous haïssant les uns les autres » (Tite 3.3). En manifestant notre amour pour les autres et 
au travers d’une attitude de respect et de bonté, il n’est pas certain que nous réussissions toujours 
à les gagner à Christ. Mais beaucoup réaliseront que nous nous soucions véritablement d’eux et ils 
ne prendront pas notre conduite comme excuse pour critiquer l’Evangile. Ce n’est pas parce que 
les hommes disent du bien de nous que nous savons que nos œuvres sont bonnes mais plutôt s’ils 
proclament notre bonté devant Dieu Lui-même ?

Au milieu des païens, ayez une bonne conduite, afi n que, là où ils vous calomnient 
comme faisant le mal, ils voient vos œuvres bonnes et glorifi ent Dieu au jour de sa visite 
(1 Pierre 2.12).

9 Recopiez 1 Thessaloniciens 4.11 et 12 dans votre cahier puis apprenez ce verset par cœur. Priez 
afi n de savoir comment l’appliquer à votre vie.

10 Donnez plusieurs raisons pour lesquelles il est important de faire preuve de sagesse et de respect 
envers ceux qui vous entourent et qui ne sont pas chrétiens.

.............................................................................................................................................................

.............................................................................................................................................................
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6 A vous de répondre.

1 A vous de répondre.

7 a  Prier afi n d’être guidé par l’Esprit.
 b  Etudier les Ecritures pour soi-même.
 e  Tirer profi t des expériences d’autres chrétiens.
 g  Lire chaque jour la Parole de Dieu.
 h Prêter une grande attention à un enseignement de valeur.

2 A vous de répondre.

8 A vous de répondre.

3 a Vraie.
 b  Vraie.
 c  Fausse.
 d  Fausse.
 e Vraie.
 f Fausse.
 g Vraie.

9 A vous de répondre.

4 A vous de répondre.

10 Pour rendre un bon témoignage, gagner la faveur des hommes grâce à une attitude d’amour et  
 montrer, par notre conduite, que nous nous intéressons à eux.

5 b  Etudier la Parole de Dieu.
 c  Lire de bons livres.
 e  Suivre des cours avec ICI.
 f Ecouter les conseils des chrétiens plus âgés
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Veiller sur l’Eglise

L’Eglise est le corps de Christ, et Jésus Lui-même est à sa tête. Nous, en tant que chrétiens, nous 
sommes les membres de ce corps ; nous en faisons partie. L’apôtre Paul développe cette idée dans 
1 Corinthiens 12. Il montre à quel point chaque partie est importante par rapport au tout ; il montre 
quel est son rôle par rapport aux autres parties et enfi n comment toutes les parties du corps souffrent 
ou, au contraire, se réjouissent ensemble.

J’en ai fait moi-même l’expérience après être 
sorti pour jouer au football avec mon fi ls. A mon 
retour, je me suis assis et j’ai soudain remarqué 
que mes pieds étaient brûlants et fatigués. J’étais 
incapable de penser à autre chose. Qu’ont fait 
alors mes mains ? Elles se sont occupées de mes 
pieds ! Elles les ont débarrassés de leurs chaussures 
puis elles les ont lavés. Mes pieds étant rafraîchis 
et reposés, tout mon corps a pu se détendre. J’ai 
bientôt pu me remettre au travail.

On retrouve une autre image de l’Eglise dans 
celle de la famille. Peut-être aurez-vous envie de 
revoir la leçon 1 avant d’entamer le thème de cette 
nouvelle leçon. Nous y avons vu en effet que nous 
sommes des fi ls et des fi lles au sein de la famille 
de Dieu. Les membres d’une même famille ont 
besoin les uns des autres ; ils se soucient les uns des 

autres et peuvent ainsi mutuellement répondre à leurs besoins. Ils travaillent, jouent, pleurent ou se 
réjouissent ensemble. Ils partagent une même nourriture, ainsi que les mêmes lits, le même argent, 
les mêmes problèmes—et aussi la même maladie. Il arrive parfois qu’ils soient malheureusement 
en lutte les uns contre les autres bien que, au plus profond d’eux-mêmes, ils s’aiment réellement. 
La plupart du temps, ils sont unis par des liens d’amour, et ils sont prêts à se défendre les uns les 
autres contre le monde entier.

La loi de l’amour est de la plus haute importance au sein de la famille de Dieu ou du corps de 
Christ. Dans cette leçon, nous verrons comment, grâce aux principes d’une bonne gestion et du 
service, elle est mise en application dans l’Eglise.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

L’unité au sein de la famille de Dieu
Le service au sein de la famille de Dieu
La bonne gestion au sein de la famille de Dieu

Leçon

7
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Cette leçon vous aidera à . . .

• Expliquer l’importance de l’unité au sein de la famille de Dieu.

• Donner des exemples de la manière dont vous pourriez servir avec amour au sein du corps 
de Christ.

• Reconnaître comment vous pouvez être un sage économe en utilisant vos biens et vos dons 
pour le bien de l’Eglise.

L’UNITE AU SEIN DE LA FAMILLE DE DIEU

Objectif 1.  Décrire l’importance de l’unité au sein du corps de Christ.

Objectif 2.  Reconnaître certaines causes de division ainsi que la façon de les surmonter.

Avant que Jésus ne se livre Lui-même à la mort sur la croix, Il intercéda en faveur de ceux qui 
croiraient et feraient partie de Son Eglise. Sa prière était simple mais profonde :

« je prie… afi n que tous soient un » (Jean 17.20, 21).

L’unité est absolument vitale en ce qui concerne la croissance spirituelle de l’Eglise. Il arrive 
qu’elle fasse défaut dans le corps de l’homme. Un groupe de cellules refuse de se laisser contrôler 
par le reste de l’organisme ; ces cellules se multiplient et fi nissent par tuer la personne. Il s’agit de 
la maladie redoutable qu’est le cancer. Dans l’Eglise, la division est également mortelle.

C’est ce qui préoccupait Paul lorsqu’il songeait à l’église de Corinthe. Les Corinthiens ne 
reconnaissaient pas le caractère unique du corps de Christ et ils couraient le danger de le détruire. 
Ils avaient besoin de l’amour qui seul pourrait venir à bout de leurs divisions (1 Corinthiens 13).

L’épître de Jacques traite un autre problème associé au manque d’unité : celui des préjugés. 
Jacques souffrait de voir que l’on traitait les croyants différemment selon leur apparence (Jacques 
2.9). Pour lui, ce genre de distinction était à la fois insensé et méchant ; il était en opposition totale 
avec la loi de l’amour. Voici ce qu’il dit :

Sans doute, si vous accomplissez la loi royale, selon l’Ecriture : Tu aimeras ton prochain 
comme toi-même, vous faites bien. Mais si vous vous livrez à des considérations de personnes, 
vous commettez un péché, vous êtes convaincus de transgression par la loi (Jacques 2.8-9).

Les chrétiens ne doivent faire aucune distinction sur la base des richesses matérielles, du niveau 
d’instruction ou de la race. Votre frère est peut-être pauvre ; il ne sait pas lire ou il a un nez étrange. 
Il n’en est pas moins votre frère ? Ceci s’applique également à la famille de Dieu.

Au sein de la famille de Dieu, on rejette en effet tous les principes de ce monde. Paul nous 
dit que celui qui « pense être sage selon ce siècle devrait devenir fou afi n de devenir sage. . . » 
(1 Corinthiens 3.18). Quant à Jésus, voici ce qu’Il a dit à Ses disciples qui se querellaient : « Il n’en 
sera pas de même parmi nous. Mais quiconque veut être grand parmi vous, sera votre serviteur ; et 
quiconque veut être le premier parmi vous, qu’il soit votre esclave » (Matthieu 20.26). Ou encore : 
« Celui qui aura gardé sa vie la perdra, et celui qui aura perdu sa vie à cause de moi la retrouvera » 
(Matthieu 10.39).

Le cœur d’un père est rempli de tristesse lorsqu’un de ses enfants pense qu’il est supérieur aux 
autres. Parce que c’est par grâce que nous avons eu accès à la famille de Dieu, aucun d’entre nous 
n’a le droit de se glorifi er (Ephésiens 2.9). On éprouve également de la tristesse lorsqu’un enfant 
est égocentrique et qu’il refuse de partager quoi que ce soit ou encore de travailler avec les autres. 
Notre Père céleste ne veut pas d’enfants égoïstes ou paresseux non plus. La vantardise, l’égoïsme 
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et la paresse sont des principes qui appartiennent au monde. Dans l’Eglise, 
on doit rencontrer les principes d’un service rempli d’humilité et d’amour 
afi n que règne l’unité.

S’il y a donc quelque consolation en Christ, s’il y a quelque 
encouragement dans l’amour, s’il y a quelque communion de l’Esprit, 
s’il y a quelque compassion et quelque miséricorde, mettez le comble 
à ma joie afi n d’avoir une même pensée ; ayez un même amour, une 
même âme, une seule pensée ; ne faites rien par rivalité ou par vaine 
gloire, mais dans l’humilité, estimez les autres supérieurs à lui-même. 
Que chacun de vous, au lieu de considérer ses propres intérêts, considère aussi ceux des autres 
(Philippiens 2.1-4).

1 Recopiez Philippiens 2.14 dans votre cahier. Entourez tous les mots qui soulignent une qualité 
du chrétien, et barrez ceux qui décrivent une attitude du monde. Considérez ensuite, dans la prière, 
où vous en êtes vous-même par rapport à ces différentes qualités. Pouvez-vous trouver le moyen de 
mettre en pratique ces qualités chrétiennes durant cette semaine ?

LE SERVICE AU SEIN DE LA FAMILLE DE DIEU

Objectif 3.  Décrire comment la loi de l’amour peut être mise en pratique au travers du service.

Parce que nous sommes le corps de Christ, et ainsi des membres de la famille de Dieu, nous 
devons vivre, travailler et adorer dans l’harmonie. Nous sommes loin d’être parfaits et c’est 
pourquoi des problèmes peuvent se présenter dans l’Eglise. La division se glisse très facilement. 
Il nous suffi t de lire le livre des Actes—l’épître aux Corinthiens, ou encore Philippiens 4.2—pour 
nous en rendre compte. La Bible ne nous cache pas qu’il est parfois diffi cile, pour certains, 
d’abandonner les habitudes du monde.

Les croyants sont souvent encouragés à s’aimer les uns les autres, non pas théoriquement mais 
en réalité :

« Que l’amour soit sans hypocrisie. . . Par amour fraternel, ayez de l’affection les uns pour les 
autres ; par honneur, usez de prévenances réciproques » (Romains 12.9-10).

Le respect est une autre façon de manifester son amour. Il arrive trop souvent que les jeunes, 
s’ils ont poursuivi leurs études, oublient de respecter les chrétiens plus âgés. Une telle attitude 
est non seulement mauvaise mais encore insensée (lisez 1 Timothée 5.1). D’un autre côté, Paul 
encourageait Timothée en lui disant que les personnes plus âgées que lui ne devaient pas mépriser 
sa jeunesse (1 Timothée 4.12).

Le respect est une attitude. L’amour doit aussi s’exprimer par des actes, et l’on doit s’efforcer 
de faire du bien à ses frères et sœurs.

« Ne nous laissons pas de faire le bien. . . Ainsi donc, pendant que nous en avons l’occasion, 
pratiquons le bien envers tous, et surtout envers les frères en la foi » (Galates 6.9-10).

Comment pouvons-nous faire le bien ? Nous devons premièrement garder à cœur les intérêts 
de nos frères au même titre que les nôtres (1 Corinthiens 10.24). Ceci est particulièrement 
indispensable lorsque ces frères sont de nouveaux convertis ou des chrétiens faibles. Nous devons 
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éviter tout ce qui pourrait nuire à leur foi. Plus encore, nous devons les aider quand bien même le 
moment est mal choisi ou que la chose ne nous est guère agréable.

Nous qui sommes forts, nous devons supporter les faiblesses de ceux qui ne le sont pas, et ne 
pas chercher ce qui nous plaît. Que chacun de nous plaise au prochain pour ce qui est bon, en 
vue de l’édifi cation (Romains 15.1-2).

Paul poursuit en nous disant que, dans nos rapports avec les autres, il nous faut de la patience 
(verset 5), faire bon accueil (verset 7) et être à l’image de Christ qui a été un « serviteur »
(verset 8).

Pour faire le bien, nous devons aussi prendre conscience des besoins des autres. Quelqu’un, 
dans l’église, est-il malade ou au chômage, ou encore sans nourriture ? Si nous sommes des frères 
et des sœurs compatissants, notre tâche consiste à remarquer ces problèmes et à y apporter une 
solution dans la mesure de nos moyens.

Persévérez dans l’amour fraternel. N’oubliez pas l’hospitalité ; car, en l’exerçant, quelques-
uns, à leur insu, ont logé des anges. Souvenez-vous des prisonniers, comme si vous étiez 
en prison avec eux, et de ceux qui sont maltraités, comme étant, vous aussi, dans un corps 
(Hébreux 13.1-3).

Dans ce passage, l’ordre d’aimer, donné 
habituellement de manière générale, est suivi 
de directions précises. N’oubliez pas de vous 
montrer hospitaliers, de visiter les prisonniers 
et d’aider ceux qui souffrent. Jésus nous dit que, 
lors du jugement dernier, les hommes seront 
jugés selon qu’ils auront ou n’auront pas agi 
dans ce sens.

Et le roi leur répondra : En vérité, je vous le 
dis, dans la mesure où vous avez fait cela à 
l’un de ces plus petits de mes frères, c’est à 
moi que vous l’avez fait (Matthieu 25.40).

Certaines personnes, occupées par toutes 
sortes d’activités religieuses, oublient parfois 
que la foi doit être mise en pratique. C’est le 
message que nous communique Jacques lorsqu’il 
décrit ce qu’est la véritable religion : « La religion pure et sans tache, devant Dieu le Père, consiste 
à visiter les orphelins et les veuves dans leurs affl ictions, et à se préserver des souillures du monde » 
(Jacques 1.27).

La religion des premiers chrétiens était marquée par son unité remplie d’amour et sa compassion 
pratique. Lorsque ces gens avaient vent d’un besoin, ils agissaient en conséquence, à l’exemple de 
Jésus, poussés par l’amour et la sollicitude. Nous devrions poursuivre le même but dans notre vie 
au sein de la famille de Dieu.

« La multitude de ceux qui avaient cru n’était qu’un cœur et qu’une âme. Nul ne disait que ses 
biens lui appartenaient en propre, mais tout était commun entre eux » (Actes 4.32).
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2 Entourez la lettre qui correspond à toute réponse VRAIE en ce qui concerne l’expression d’une 
attitude de service au sein du corps de Christ.
a  Critiquer le pasteur pour son manque d’amour.
b  Cultiver le jardin d’une veuve malade.
c  Aider un nouveau converti à apprendre à lire une portion de la Bible.
d Venir en aide à la famille d’un chrétien emprisonné pour sa foi.
e  Se moquer d’un frère dont les vêtements sont en loques.
f  Inviter chez soi une personne de passage dans l’église.
g  Aider un chrétien riche en espérant qu’il vous procurera du travail.

3 A la leçon 1, nous vous avons demandé de penser aux frères et sœurs chrétiens de votre 
communauté et à leurs besoins. Nous vous avons également demandé si vous étiez peut-être la 
réponse de Dieu à ces besoins particuliers. Vous devriez être maintenant capable de discerner plus 
rapidement leurs problèmes et être plus disposés à les aider. Ecrivez dans votre cahier le nom de 
cinq personnes auxquelles vous pouvez venir en aide dans votre famille chrétienne, puis notez ce 
que vous avez fait.

LA BONNE GESTION AU SEIN DE LA FAMILLE DE DIEU

Objectif 4.  Décrire plusieurs façons d’appliquer la loi de l’amour au travers d’une bonne gestion.

Les premiers croyants, qui montraient leur amour et leur unité en partageant leurs biens, 
étaient au service les uns des autres. Ils utilisaient en outre ce qu’ils possédaient d’une manière qui 
révélait qu’ils géraient sagement leurs biens. On retrouve ce même partage dans tout le Nouveau 
Testament. Qu’ont fait les chrétiens d’Antioche lorsqu’ils ont appris qu’une famine allait avoir 
lieu ? Ils « décidèrent d’envoyer, chacun selon ses moyens, un secours aux frères qui habitaient la 
Judée » (Actes 11.29). Peut-être Paul se souvenait-il de cet incident lorsqu’il écrivait aux chrétiens 
de Rome :

Subvenez aux besoins des saints. Tâchez d’exercer l’hospitalité (Romains 12.13).

L’hospitalité, comme le partage, est à la fois un service et un acte de gestion. Grâce à elle, on 
vient en aide à d’autres, et l’on utilise comme il convient la maison que Dieu nous a permis de 
posséder. Souvenez-vous de ce que nous avons dit au sujet d’une bonne gestion à la leçon 5—tous 
nos biens nous sont prêtés afi n que nous en usions avec sagesse, pour le bien des autres et pour la 
gloire de Dieu. Ceci comprend la façon dont nous donnons pour la cause de l’Evangile, que ce soit 
localement ou pour soutenir des activités missionnaires. L’apôtre Jean félicitait son ami Gaïus pour 
sa générosité et sa fi délité envers les serviteurs de Dieu qu’il ne connaissait même pas pour certains. 
Jean donnait une bonne raison à un tel partage :

« Nous devons donc accueillir de tels hommes, afi n d’être ouvriers 
avec eux pour la vérité » (3 Jean 8).

En soutenant ceux qui travaillent pour Dieu, nous participons à l’œuvre 
qui est la leur, et nous sommes engagés à leurs côtés dans le ministère. En 
outre, nos dons sont « comme un parfum de bonne odeur, un sacrifi ce que 
Dieu accepte et qui lui est agréable » (Philippiens 4.18).
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Nous pouvons également être engagés personnellement dans l’œuvre de l’Eglise. Peut-
être consacrez-vous déjà votre temps et votre énergie à la propagation de l’évangile dans votre 
région ou aidez-vous les croyants qui appartiennent à votre église. C’est magnifi que ! Dieu désire 
que nous fassions de notre mieux pour Le servir. Mais peut-être avez-vous besoin de quelques 
directives quant à la manière de bien servir l’église et de gérer avec sagesse les dons que Dieu vous 
a accordés.

C’était le cas pour l’église de Corinthe en ce qui concerne les dons spirituels. Ces croyants 
avaient beaucoup de zèle mais ils manquaient de connaissance ; ils pensaient que tous devaient 
posséder des capacités ou des dons semblables. Paul a alors dû leur rappeler qu’ils formaient le 
corps de Christ, et que le corps est composé de diverses parties qui ont des fonctions différentes. Il 
cite plusieurs dons de l’Esprit et supplie les Corinthiens d’en user dans l’amour et d’aider l’église 
(1 Corinthiens 14.1, 4).

L’objectif de tous les dons de Dieu est l’édifi cation de l’Eglise ; ils doivent permettre aux 
chrétiens de grandir à l’image de Jésus (1 Corinthiens 14.12). Certains de ces dons sont destinés 
à être utilisés lors des cultes et des réunions d’église, durant les moments d’adoration et pour 
proclamer le message de Dieu ; ils sont cependant toujours destinés à édifi er la congrégation 
(1 Corinthiens 14.26). D’autres dons se remarquent moins mais ils sont tout aussi nécessaires 
que les autres : le service, l’enseignement, le partage, l’organisation et la miséricorde 
(Romains 12.6-8).

Parce que nous sommes chrétiens, nous faisons maintenant partie du corps de Christ et chacun 
d’entre nous a une tâche différente (Romains 12.4-5).

« Mais nous avons des dons différents, selon la grâce qui nous a été accordée : si c’est la 
prophétie, (que ce soit) en accord avec la foi » (Romains 12.6).

En tant qu’économe des dons gratuits du Seigneur, nous devons faire trois choses. Nous devons 
premièrement sonder notre cœur, prier Dieu et questionner les chrétiens établis et mûrs au sujet des 
dons que nous pourrions recevoir. Deuxièmement, nous devons utiliser et développer les dons que 
nous avons la certitude de posséder—dans le but d’édifi er l’Eglise—tout en priant afi n de recevoir 
d’autres dons encore et d’être remplis d’amour (1 Corinthiens 12.31). Troisièmement, nous devons 
encourager les autres chrétiens à agir de la même manière ; nous les aiderons ainsi à devenir à leur 
tour de bons économes de même que Barnabas a aidé Saul—plus tard appelé l’apôtre Paul—à 
développer son don extraordinaire pour l’enseignement (voir Actes 11.25-26).

N’oubliez pas que c’est le Seigneur Jésus Lui-même qui nous accorde des dons, que ceux-
ci soient des capacités naturelles ou des dons de l’Esprit. D’après Ephésiens 4.7-16, le Seigneur 
nous les distribue afi n de préparer Son peuple à mieux Le servir, puis d’édifi er l’Eglise dans son 
ensemble. C’est pourquoi, si nous voulons bien fonctionner au sein de l’Eglise et si nous voulons 
gérer les dons du Seigneur, nous devons tendre à devenir des chrétiens mûrs sous la direction de 
notre Maître.

De lui, le corps tout entier bien ordonné et cohérent, grâce à toutes les jointures qui le soutiennent 
fortement, tire son accroissement dans la mesure qui convient à chaque partie, et s’édifi e lui-
même dans l’amour (Ephésiens 4.16).
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4 Entourez la lettre correspondant aux activités qui indiquent une bonne gestion des dons de Dieu 
au sein du corps de Christ.
a  Chanter un cantique que Dieu nous a donné.
b  Amener chez soi des chrétiens de passage dans l’église.
c  Se montrer prêt à être utilisé par Dieu en vue de l’édifi cation de l’Eglise.
d  S’efforcer d’être le seul qui prie ou parle en langues dans l’église.
e  Soutenir d’autres frères dans leur ministère, soit par nos prières, soit par nos dons.
f  Permettre à d’autres de partager ce qu’ils ont découvert dans la Bible

5 Priez, soit seul, soit avec un chrétien bien établi, en pensant aux dons que Dieu vous a accordés. 
Notez dans votre cahier au moins un don que vous pensez avoir reçu, ainsi que les diverses manières 
de l’utiliser afi n que le corps en soit édifi é. Peut-être souhaiterez-vous demander à votre pasteur ou 
à un autre chrétien de vous diriger quant au moment ou à la manière de développer votre don.
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3  A vous de répondre.

1 Mots à entourer : affection, bonté, vous mettant d’accord, ayant un même amour, unis de cœur  
 et d’intention, humbles, que chacun considère les autres comme supérieurs à lui-même, intérêt
 . . . des autres. Mots à barrer : esprit de rivalité, désir inutile de briller, son propre intérêt.

4  a  Chanter un cantique que Dieu nous a donné.
 b Amener chez soi des chrétiens de passage dans l’église.
 c Se montrer prêt à être utilisé par Dieu en vue de l’édifi cation de l’Eglise.
 e Soutenir d’autres frères dans leur ministère, soit par nos prières, soit par nos dons.
 f Permettre à d’autres de partager ce qu’ils ont découvert dans la Bible.

2  a  Fausse.
 b Vraie.
 c Vraie.
 d  Vraie.
 e  Fausse.
 f  Vraie.
 g  Fausse.

5 A vous de répondre.
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Veiller sur le monde

Que feriez-vous si vous deviez à un ami une somme que vous êtes incapable de lui rembourser ? 
En Afrique, où nous vivions, la méthode était simple : il suffi sait d’apporter un sac de sel. Cette 
coutume venait bien sûr d’une époque où le sel était rare. Chacun avait besoin de ce produit et si 
vous pouviez l’obtenir, vous pouviez vous considérer heureux.

Le sel joue un rôle important dans la vie. On s’en sert pour préserver les aliments, pour 
désinfecter les blessures (bien que cela soit très douloureux) et pour guérir les maux de gorge. 
Enfi n, grâce à sa saveur, nous nous en servons pour assaisonner nos aliments.

Jésus nous dit que « le sel est une bonne chose » (Luc 14.34). Et Il dit encore que ceux qui 
croient en lui sont « le sel de la terre » (Matthieu 5.13). Il met enfi n Ses disciples en garde contre 
la possibilité de perdre sa saveur.

Que signifi e une telle illustration ? Jésus voulait d’abord montrer 
que Ses disciples devaient être différents des autres. De même que 
les hommes sont capables de reconnaître le sel à son goût, chacun 
devrait également pouvoir reconnaître les chrétiens à leur façon de 
vivre particulière. Deuxièmement, Jésus voulait dire par là que les 
chrétiens ont une tâche à remplir dans le monde. Nous devons être 
l’infl uence qui préserve et purifi e au sein de la société.

Le monde a besoin de notre saveur, de notre lumière et de notre 
message. Nous devons être, faire et dire tout ce que Dieu nous 
ordonne. Notre but, dans la vie, est de représenter la grâce et la 
justice de Dieu ici-bas afi n que le monde en prenne conscience et soit 
sauvé.

Dans cette leçon, vous étudierez . . .

Le sel préserve : Révéler l’amour de Dieu
Le sel purifi e : Révéler la justice de Dieu
Le sel assaisonne : Propager le message de Dieu

Cette leçon vous aidera à . . .

• Décrire l’infl uence que votre vie chrétienne devrait avoir dans le monde.

• Découvrir le type de service que Dieu vous réserve là où vous êtes.

LE SEL PRESERVE : REVELER L’AMOUR DE DIEU

Objectif 1.  Déterminer avec précision plusieurs façons d’aimer son prochain.

Bien-aimés, aimons-nous les uns les autres ; car l’amour est de Dieu, et quiconque aime est 
né de Dieu et connaît Dieu. Celui qui n’aime pas n’a pas connu Dieu, car Dieu est amour 
(1 Jean 4.7-8).

SEL

Leçon

8



76

Il ne fait aucun doute que l’on reconnaît premièrement un enfant de Dieu à son amour. Dans la 
dernière leçon, nous avons vu combien il était important d’aimer nos frères et nos sœurs chrétiens. 
Cela favorise l’unité, inspire les bonnes œuvres et contribue à l’édifi cation de l’Eglise.

L’amour chrétien réel—qui n’est pas en paroles seulement mais en actes (1 Jean 3.18)—a 
toujours un grand impact. Jésus le savait lorsqu’Il a ordonné à Ses disciples de s’aimer les uns les 
autres comme Il les aimait : 

« A ceci tous connaîtront que vous êtes mes disciples, si vous avez de l’amour les uns pour les 
autres » (Jean 13.35).

Nous savons que l’amour est nécessaire à la préservation de la 
vie, et pourtant le monde dans lequel nous vivons est privé de tout 
amour réel. Lorsque les gens voient des hommes et des femmes 
qui se soucient sincèrement du bien des autres, ils sont surpris. 
Un jour, un dirigeant d’église a dit que si les chrétiens de notre 
époque faisaient véritablement preuve de l’amour prôné dans la 
Bible, des foules de gens s’amasseraient à la porte de nos églises. 
Un auteur chrétien, lui, a écrit que l’Eglise devrait fonctionner 
comme un centre de sauvetage où serait distribué l’amour dont 
le monde a besoin. Jésus disait en effet que les gens seraient 
convaincus en voyant l’amour qui unissait les chrétiens entre eux. 
Voici les termes de Sa prière :

« . . . afi n que tous soient un ; comme toi, Père, tu es en moi, et comme je suis en toi, qu’eux 
aussi soient [un] en nous, afi n que le monde croie que tu m’a envoyé » (Jean 17.21).

L’amour que Dieu a placé dans notre cœur n’est pas destiné uniquement aux autres chrétiens. 
Dieu aime le monde dans son intégralité, et nous sommes appelés à en faire de même. Pour ceux qui 
nous entourent, notre amour est semblable au sel. Paul encourageait les croyants qui étaient connus 
pour leur amour fraternel en leur disant :

« Que le Seigneur fasse abonder et déborder votre amour les uns pour les autres et envers tous 
les hommes, à l’exemple de celui que nous avons pour vous » (1 Thessalonians 3.12).

Les deux grands commandements donnés par Dieu sont la nécessité d’aimer Dieu Lui-même et 
d’aimer aussi notre prochain comme nous-mêmes. Lorsqu’un docteur de la loi a demandé à Jésus 
qui était son prochain, Jésus lui a raconté la parabole du bon Samaritain. Ce récit nous enseigne 
d’abord que ceux que nous sommes appelés à aimer peuvent être n’importe qui parmi ceux que 
nous rencontrons, et il nous dit aussi que notre amour doit s’exprimer par des actes.

Comment pouvons-nous aimer notre prochain ? Nous devons agir comme nous le faisons à 
l’égard de nos frères et sœurs, c’est-à-dire faire preuve d’intérêt et partager. Nous ne nous tenons 
pas à l’écart des autres comme si nous n’avions aucun problème. Nous savons simplement que 
Dieu est avec nous, et nous pouvons ainsi les comprendre dans leur détresse :

Il nous réconforte dans toutes nos souffrances afi n que nous puissions réconforter ceux qui 
passent par toutes sortes de souffrances en leur apportant le réconfort que nous avons nous-
mêmes reçu de Dieu (2 Corinthiens 1.4).

Jésus savait Lui-même ce qu’était la faim. Lorsqu’Il voyait les foules affamées, Il éprouvait de 
la pitié à leur égard. Nous Le voyons nourrir ces foules avec quelques miches de pain et quelques 
poissons (Matthieu 15.32-38). Nous devons aussi nourrir ceux qui ont faim dans ce monde et les 
aider à produire la nourriture dont ils ont besoin.
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Sachant que nous ne sommes que des pécheurs qui ont été pardonnés, nous devrions savoir 
également qu’il est inutile de nous tenir à l’écart des autres pour raison de préjugés ou de prétention. 
Jésus était appelé l’ami des pécheurs. Lorsqu’Il a manifesté Son amour en Se rendant chez Zachée, 
Il n’a pas condamné cet homme. Celui-ci a cependant été transformé, et cela parce que Jésus s’était 
mis à sa disposition.

« Dieu, en effet, n’a pas envoyé son Fils dans 
le monde pour juger le monde, mais pour que le 
monde soit sauvé par lui » (Jean 3.17).

Vous qui êtes chrétien, Christ vous a envoyé 
de la même manière dans le monde afi n que vous 
veniez en aide au pauvre, au malade et à celui qui 
est dans la détresse ou dans le besoin ; vous avez 
été envoyé afi n de chercher et sauver les perdus 
(Jean 17.18).

1 Recopiez 1 Thessaloniciens 3.12 dans votre cahier et apprenez ce verset par cœur. Qu’il 
devienne votre prière quotidienne en ce qui vous concerne vous personnellement.

2 Après avoir prié comme nous venons de vous l’indiquer, regardez ce qui se passe autour de vous 
ou à votre lieu de travail. Connaissez-vous quelqu’un qui ait des problèmes ? Quelqu’un qui ait 
besoin d’un peu d’amitié, ou de nourriture, de vêtements, ou d’une tout autre aide ? Faites la liste 
de ces personnes et voyez ce que vous pouvez faire pour servir de sel dans leur situation.

LE SEL PURIFIE : REVELER LA JUSTICE DE DIEU

Objectif 2.  Dire comment votre vie peut devenir le refl et de la justice divine dans votre communauté.

Notre monde actuel est rempli d’injustice et de mal. Les gens sont par conséquent incapables de 
comprendre ce qu’est la justice de Dieu. Les enfants de Dieu sont ici-bas afi n de poursuivre la tâche 
entreprise par Jésus et pour faire connaître la bonté du Seigneur. En agissant ainsi, ils deviennent 
une infl uence purifi catrice dans la société : ils sont du sel.

Nous avons vu précédemment que l’attitude et les actions de la plupart des gens sont le résultat 
de motifs dictés par l’égoïsme, l’orgueil, la paresse, le désir de posséder de l’argent, de s’amuser ou 
encore d’être populaire. Tels étaient également nos motifs avant que Christ ne vienne nous sauver 
et que nous soyons au nombre des enfants de Dieu. Nous devons maintenant être interpellés par de 
meilleurs motifs, et nos actions doivent être saintes. Cela signifi e que nous devons changer notre 
manière d’agir.

Que celui qui dérobait ne dérobe plus ; mais qu’il prenne plutôt de la peine, en travaillant 
honnêtement de ses mains, pour avoir de quoi donner à celui qui est dans le besoin. Qu’il ne 
sorte de votre bouche aucune parole malsaine, mais s’il y a lieu, quelque bonne parole qui serve 
à l’édifi cation nécessaire et communique une grâce à ceux qui l’entendent (Ephésiens 4.28-29).

Dans notre vie personne, nous devrions manifester les fruits de l’Esprit (Galates 5.22). Notre 
conduite doit se distinguer de celle des autres (1 Pierre 2.12). Nous devrions nous montrer honnêtes, 
justes et travailler avec ardeur.
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Qui plus est, nous devons nous efforcer de voir triompher l’honnêteté, le travail et la justice là 
où nous vivons. Lorsque Jésus a vu que des vendeurs peu scrupuleux volaient ceux qui se rendaient 
au temple pour adorer, Il s’est mis en colère et les a chassés du temple (Matthieu 21.12-13). Jésus 
se souciait de ce qui était équitable et juste ; l’hypocrisie et le mensonge lui faisaient horreur.

C’est la raison pour laquelle Il était tant opposé à l’injustice des Pharisiens. Il considérait ces 
hommes apparemment religieux comme des « sépulcres blanchis » qui s’efforçaient de présenter un 
aspect extérieur convenable alors qu’au-dedans—chacun le savait—ils étaient en réalité « remplis 
d’hypocrisie et d’iniquité » (Matthieu 23.27-28).

Dieu s’oppose à ceux qui trompent et qui mentent. Il n’a pas laissé impunie la duperie d’Ananias 
et de Saphira (Actes 5.1-11). Ce couple avait menti au sujet de l’argent qu’il donnait à Dieu mais le 
Saint-Esprit en a averti Pierre, et les deux coupables ont péri sur-le-champ. Un tel mensonge était 
une moquerie vis-à-vis de la puissance de Dieu, et il causait le déshonneur dans l’église.

Dieu n’a pas tardé à juger les ennemis de Christ 
par la bouche de Ses serviteurs. Pensez à l’exemple 
d’Elymas, le magicien, qui s’était opposé à Paul 
et à Barnabas (voir Actes 13.6-12). Cet homme 
s’était efforcé de faire obstacle à l’Evangile par 
toutes sortes de moyens coupables, cherchant à 
transformer la vérité de Jésus en mensonge. Dieu 
l’a puni en le rendant aveugle.

Il est certain que Dieu n’intervient pas toujours 
de manière aussi directe que dans les deux exemples 
que nous venons de citer, mais Il s’attend à ce que 
nous agissions en fonction de nos possibilités afi n 
de rectifi er le mal. Notre Dieu saint hait toute forme 
d’injustice. L’Ancien Testament est clair sur ce 
point. Par exemple, Dieu a été obligé de réprimander 
maintes fois Son peuple qui se montrait incapable 
de respecter le droit des pauvres en son sein.

« Apprenez à faire le bien, recherchez le droit, ramenez l’oppresseur dans le bon chemin, faites 
droit à l’orphelin, défendez la veuve » (Esaïe 1.17).

L’Eternel a multiplié les avertissements en ce qui concernait les problèmes sociaux qui 
affectaient Son peuple. Ses instructions étaient claires :

Ces paroles, vous les mettez en pratique : dites la vérité chacun à son prochain, jugez dans vos 
portes selon la vérité et selon un jugement de paix ; que nul en son cœur ne médite le mal contre 
son prochain. N’aimez pas le faux serment, car ce sont là toutes choses pour lesquelles j’ai de 
la haine—oracle de l’Eternel (Zacharie 8.16-17).

Le chrétien est responsable de sa propre vie. Il doit être un exemple de bonté. Il doit être saint 
comme l’est son Père, selon ce que vous avez vu à la leçon 2. Il doit par conséquent s’efforcer, 
pour autant que sa position le lui permette, de faire triompher le droit et la justice au sein de son 
entourage. Si vous désirez en savoir davantage à ce sujet, vous pouvez suivre un autre cours d’ICI 
qui parle du chrétien dans la société. Cela vous aidera.
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3 Entourez chacune des phrases suivantes où il est fait mention d’un acte réellement chrétien.
a  Dire à un commerçant qu’il vous a rendu trop d’argent et lui remettre la somme concernée.
b  Dire à votre patron que vous étiez en retard à votre travail et que, par conséquent, il ne devrait 

pas y avoir autant d’argent dans votre enveloppe de paye.
c  Prétendre que vous n’êtes pas coupable d’une certaine erreur alors que vous vous souvenez très 

bien l’avoir commise.
d  Dire à vos voisins de rassembler de la nourriture et des vêtements pour aider une pauvre veuve, 

puis vous approprier le tout.
e  Trouver de bonnes choses à dire sur quelqu’un que personne n’aime.

4 Citez plusieurs façons de prouver à ceux qui vous entourent que vous vous souciez d’eux.

LE SEL ASSAISONNE : PROPAGER LE MESSAGE DE DIEU

Objectif 3.  Expliquer comment Dieu veut se servir de vous pour que les autres apprennent à Le 
connaître.

Il est étonnant de penser que Dieu a besoin de nous. Pourtant, c’est bien là Son plan. Il désire 
que la bonne nouvelle de Jésus-Christ soit propagée dans le monde entier par l’intermédiaire 
d’hommes et de femmes, c’est-à-dire nous !

Nous qui sommes devenus enfants de Dieu, nous sommes le sel de la terre. Souvenez-vous que 
le sel non seulement préserve et purifi e mais encore il assaisonne. Une chose qui a été en contact 
avec du sel a un goût salé. D’après le plan de Dieu, Son sel—Ses enfants—doit recouvrir la terre 
entière jusqu’à ce que les hommes, en tous lieux, deviennent à leur tour du sel.

L’apôtre Paul nous dit la même chose en se servant d’une image différente qui est celle d’un 
parfum ou de l’encens. Vous savez ce qu’il en est à ce sujet. Le parfum est tiré de fl eurs à l’odeur 
suave alors que l’encens provient de plantes aromatiques. Lorsqu’on ouvre un fl acon de parfum 
ou que l’on brûle un bâton d’encens, une odeur agréable se dégage rapidement. Comme le sel, 
une petite quantité de parfum va très loin. La pièce ou la maison en est bientôt remplie. Ceux 
qui y pénètrent le remarquent immédiatement. Certains l’apprécient alors que d’autres n’aiment 
pas du tout l’odeur. Tous savent cependant que le parfum est présent. C’est ainsi qu’il en est des 
chrétiens.

Grâces (soient rendues) à Dieu, qui nous fait toujours 
triompher en Christ, et qui par nous, répand en tout lieu 
l’odeur de sa connaissance ! Nous sommes, en effet, pour 
Dieu le parfum de Christ, parmi ceux qui sont sauvés et parmi 
ceux qui périssent (2 Corinthiens 2.14-15).

On peut tirer de nombreuses leçons de ce passage. Remarquez 
premièrement que c’est Dieu et non pas nous qui, selon Son plan, 
désire atteindre le monde. En tant que serviteurs de Dieu (nous 
qui sommes aussi Ses enfants), nous avons l’ordre de parler de 
Jésus-Christ, notre Sauveur et Seigneur, à d’autres. Souvenez-
vous de ce que Jésus a dit avant de remonter au ciel :
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Allez, faites de toutes les nations des disciples, baptisez-les au nom du Père, du Fils et du 
Saint-Esprit, et enseignez-leur à garder tout ce que je vous ai prescrit. Et voici, je suis avec 
vous tous les jours, jusqu’à la fi n du monde (Matthieu 28.19-20).

L’ordre d’aller et de faire des disciples—de les enseigner au sujet de Christ et de l’éthique 
chrétienne—est suivi d’une merveilleuse promesse : « Je suis avec vous tous les jours ». Ceci vient 
souligner l’idée que Dieu Se sert de nous. Nous ne sommes pas seuls ; nous n’avons pas besoin de 
nous appuyer sur nos propres forces ou sur notre sagesse. Nous possédons un ami fi dèle, le Saint-
Esprit, qui vient à notre aide.

C’est là une autre promesse faite par Jésus lorsque le Seigneur parlait du plan de Dieu à Ses 
disciples :

Mais vous recevrez une puissance, celle du Saint-Esprit survenant sur vous, et vous serez mes 
témoins à Jérusalem, dans toute la Judée, dans la Samarie et jusqu’aux extrémités de la terre 
(Actes 1.8).

Parce que nous sommes continuellement remplis de l’Esprit, nous devenons de plus en 
plus sensibles à la direction de Dieu. Le Seigneur se sert de nous pour parler à ceux que nous 
rencontrons. Il nous donne Sa sagesse afi n que nous sachions comment nous adresser à eux, et cela 
en rapport avec leurs besoins et avec leur façon de comprendre les choses. Il est inutile de nous 
montrer nerveux ou anxieux : il s’agit de l’œuvre du Saint-Esprit, et non de la nôtre, et c’est lui 
qui doit convaincre les hommes, leur montrer qu’ils ont besoin de Jésus comme de leur Sauveur 
(Jean 16.8-11).

Quelle est notre tâche ? C’est que Dieu nous utilise. Nous devons être Ses témoins. Un témoin 
est une personne qui sait une chose par expérience personnelle et qui en parle. Les disciples de 
Jésus étaient témoins du fait que Jésus était ressuscité d’entre les morts (Actes 3.15). Partout où ils 
se rendaient, ils disaient qu’ils avaient vu Jésus vivant. Ils expliquaient ensuite ce que signifi ait la 
résurrection ; Jésus était réellement le Fils de Dieu. Il était mort pour le péché des hommes, et si ces 
derniers acceptaient de croire en Lui, leurs péchés seraient pardonnés et ils deviendraient enfants 
de Dieu.

Vos actes justes et remplis d’amour sont un témoignage aux yeux 
du monde. Ils sont cependant un témoignage silencieux. Le sel est 
utile pour préserver et purifi er mais, s’il n’a aucun goût, ce n’est pas 
vraiment du sel. Jésus nous dit que le sel qui perd sa saveur n’est plus 
bon à rien (Matthieu 5.13). Nos vies droites ne sont d’aucune utilité 
devant Dieu si les gens ne comprennent pas comment elles le sont 
devenues. Nous devons par conséquent le leur dire.

Pierre et Jean ont guéri un paralytique à la porte du temple appelée 
la Belle (Actes 3). Lorsque la foule a vu ce qui était arrivé, elle a 
été dans l’étonnement. Pourtant, il ne lui a pas fallu longtemps pour 
apprendre ce qui s’était réellement produit. Pierre lui a rapidement 
expliqué que cet homme avait été guéri grâce à la puissance de Jésus 
et par la foi en Son nom (Actes 3.16).

Pierre amenait les hommes à Jésus et il nous incite à en faire de 
même.

Mais sanctifi ez dans vos cœurs Christ le Seigneur ; soyez toujours 
prêts à vous défendre contre quiconque vous demande raison 
de l’espérance qui est en vous : mais (faites-le) avec douceur et 
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crainte, en ayant une bonne conscience, afi n que là même où l’on vous calomnie, ceux qui 
diffament votre bonne conduite en Christ soient confondus (1 Pierre 3.15-16).

Notez que notre témoignage doit être empreint de sagesse. Nous devons nous exprimer avec 
douceur, sans condamner durement qui que ce soit. Nous devons faire preuve de respect et ne pas 
agir avec une fausse supériorité. Si vous n’avez pas encore eu l’occasion d’étudier le cours d’ICI 
intitulé « L’Evangélisation Personnelle », nous vous conseillons de le faire. Ce cours comprend 
d’excellents conseils qui vous aideront à devenir un témoin sage et effi cace de Jésus-Christ.

Enfi n, si vous proclamez l’Evangile au travers de votre témoignage, des résultats se produiront. 
Paul nous dit que notre parfum se répandra parmi « ceux qui sont sauvés et ceux qui périssent » 
(2 Corinthiens 2.15). Ceci est destiné à vous rassurer : ce n’est pas vous qui avez la responsabilité 
de changer les incroyants en chrétiens. Vous ne pouvez forcer personne à entrer dans le royaume 
de Dieu. Vous pouvez uniquement représenter Dieu car vous êtes Son ambassadeur. Vous pouvez 
montrer et persuader, mais chaque individu est appelé à faire un choix en acceptant ou en rejetant 
le message de la réconciliation.

Nous sommes donc ambassadeurs pour Christ, comme si Dieu exhortait par nous ; nous 
vous en supplions au nom de Christ : soyez réconciliés avec Dieu ! Celui qui n’a pas connu 
le péché, il l’a fait (devenir) péché pour nous, afi n que nous devenions en lui justice de Dieu 
(2 Corinthiens 5.20-21).

Loué soit Dieu ! Vous êtes déjà Son ami. Loué soit Dieu ! Vous partagez Sa justice. Loué soit 
Dieu ! Il se sert de vous afi n de propager Son Evangile. Loué soit Dieu ! Votre vie nouvelle en 
Christ est mise en pratique grâce à vos attitudes et à vos actes.

5 Entourez la lettre qui correspond à chaque réponse VRAIE concernant un bon témoin.
a  Je n’ai pas besoin de parler aux autres de Jésus ; les gens peuvent voir par mes actes que je suis 

un chrétien.
b  Lorsque je témoigne, j’ai besoin de l’aide du Saint-Esprit.
c  Je devrais continuer de parler de Jésus à quelqu’un jusqu’à ce que la personne capitule.
d  Je peux dire aux autres ce que Jésus a fait pour moi ou pour les chrétiens que je connais.
e  Il ne devrait y avoir aucune contradiction entre ce que je raconte sur la vie de Jésus et la manière 

dont je vis ma vie chrétienne.

6 Priez et demandez au Saint-Esprit de vous conduire auprès de quelqu’un à qui vous pourrez 
rendre témoignage. Demandez-Lui de vous guider quant à la meilleure façon de présenter votre 
Sauveur. Priez pour la personne plusieurs jours avant de vous adresser à elle. Lorsqu’elle acceptera 
Jésus comme son Sauveur, encouragez-la à aller plus loin en lisant sa Bible et en suivant un cours 
d’ICI comme, par exemple, celui qui est intitulé : « Votre vie nouvelle ».

Vérifi ez vos réponses.
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3  a  Dire à un commerçant qu’il vous a rendu trop d’argent et lui remettre la somme concernée.
 b  Dire à votre patron que vous étiez en retard à votre travail et que, par conséquent, il ne  
       devrait pas y avoir autant d’argent dans votre enveloppe de paye
 e  Trouver de bonnes choses à dire sur quelqu’un que personne n’aime.

1 A vous de répondre.

4 Votre réponse sera sans doute différente de la mienne, mais elle pourra par exemple comprendre
  les points suivants :
 Se montrer amical envers son prochain.
 Aider ceux qui sont dans le besoin à chaque fois que l’occasion se présente.
 Témoigner du respect et de l’amour à l’égard de son prochain.

2  A vous de répondre.

5  a  Fausse.
 b  Vraie.
 c  Fausse.
 d Vraie.
 e Vraie.

Maintenant que vous avez terminé la deuxième partie de ce 
cours, vous êtes prêt à répondre aux questions proposées dans la 
deuxième section de votre Cahier de l’Etudiant. Révisez les leçons 
précédentes, puis suivez les instructions données dans le Cahier 
de l’Etudiant pour remplir la feuille de réponses correspondante. 



83

FINALEMENT

Ce qui distingue ce livre d’un autre, c’est qu’il a été écrit par des gens qui s’intéressent à vous. 
Il s’agit de gens heureux qui ont trouvé des réponses satisfaisantes à la plupart des questions et 
problèmes qui tourmentent chaque être humain ou presque. Ces gens heureux sont persuadés que 
la volonté de Dieu est qu’ils communiquent à d’autres les réponses qu’ils ont trouvées. Ils pensent 
que vous devez être bien informé afi n d’obtenir des réponses à vos questions et à vos problèmes, et 
de trouver le style de vie qui vous convient le mieux.

Leur but, en préparant ce livre, a été de vous informer. Ce livre est basé sur ces vérités 
fondamentales :

1. Vous avez besoin d’un Sauveur. Lisez Romains 3.23 ; Ezéchiel 18.20.

2. Vous ne pouvez pas vous sauver vous-même. Lisez 1 Timothée 2.5 ; Jean 14.6.

3. Dieu veut que le monde soit sauvé. Lisez Jean 3.16-17.

4. Dieu a envoyé Jésus qui a donné Sa vie pour sauver tous ceux qui croient en Lui. Lisez Galates 
4.4-5 ; 1 Pierre 3.18.

5. La Bible nous montre la voie du salut et nous enseigne à croître dans la vie chrétienne. Lisez 
Jean 15.5 ; Jean 10.10 ; 2 Pierre 3.18.

6. Vous êtes responsable de votre décision concernant votre vie éternelle. Lisez Luc 13.1-5, 
Matthieu 10.32-33 ; Jean 3.35-36.

Ce livre vous dit comment décider de votre sort et il vous fournit l’occasion d’exprimer votre 
décision. Ce livre est différent des autres car il vous permet d’entrer en contact avec les gens qui 
l’ont préparé. Si vous voulez poser des questions ou exposer vos besoins et vos sentiments, vous 
pouvez leur écrire.

A la fi n du livre, vous devriez trouvez une fi che appelée Fiche de décision et de requête. Lorsque 
vous aurez pris votre décision, remplissez la fi che et envoyez-la à l’adresse indiquée. Ainsi, nous 
serons en mesure de vous aider davantage. Vous pouvez utiliser la fi che pour poser des questions 
ou pour faire des requêtes de prière ou d’informations.



84

L’éthique biblique
CAHIER DE L’ETUDIANT ET FEUILLES DE REPONSES

INSTRUCTIONS

Lorsque vous aurez terminé l’étude d’une partie, remplissez la feuille de réponses relative à la 
partie en question. Etudiez uniquement une partie à la fois. Envoyez chaque feuille de réponses à 
votre instructeur d’ICI ou au bureau dont vous dépendez dès que vous l’avez remplie.

L’exemple suivant vous indique comment répondre aux questions posées et comment marquer 
votre réponse sur la feuille de réponses.

EXEMPLE

Il n’y a qu’une seule bonne réponse. Noircissez la case correspondant à la réponse que vous avez 
choisie.

1 Etre né de nouveau signifi e
a) être jeune.
b) accepter Jésus comme Sauveur.
c) commencer une nouvelle année..

La bonne réponse est b) accepter Jésus comme Sauveur. Vous devrez donc noircir la case b 
comme ceci :

1 A C

Lisez maintenant les questions fi gurant dans le Cahier de l’étudiant et notez votre réponse dans 
la rubrique réservée à cet effet, en vous aidant de l’exemple ci-dessus. Choisissez votre réponse et, 
selon votre choix, noircissez la case a, b ou c.
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PREMIERE PARTIE

Pour toutes les questions posées, vérifi ez que le numéro de chacune des cases se trouvant sur la 
feuille de réponses corresponde bien au numéro de la question à laquelle vous répondez.

1 Celui qui devient chrétien
a) rajeunit.
b) devient enfant de Dieu.
c) est instantanément transformé.

2 Une vie vouée aux bonnes œuvres signifi e
a) que l’on se contente d’actes de charité.
b) que l’on fait en toutes choses ce qui est juste.
c) que l’on se vante de ses talents.

3 Dieu place le chrétien à l’intérieur du corps de Christ afi n qu’il
a) réponde aux besoins des autres membres et que ses besoins soient également satisfaits.
b) bénéfi cie de la position qui lui est due.
c) apprenne à se soumettre aux autres.

4 Lorsqu’une personne se convertit, que doit-elle faire par rapport au monde ?
a) Elle doit couper tout lien
b) Elle doit surveiller le mode de vie des autres
c) Elle doit parler de la famille de Dieu au monde entier

5 Pour être ambassadeur de Christ, nous devons
a) être, ressentir et agir comme Lui.
b) persuader les autres de changer.
c) prêcher constamment les lois de Dieu.

6 Le caractère de Dieu est synonyme de
a) pouvoir.
b) homme.
c) personnalité.

7 Que signifi e l’expression « refl éter la gloire de Dieu » ?
a) Voir le soleil briller à la surface d’un lac.
b) Manifester à l’égard des autres des attitudes et des actes de bonté semblables à ceux de Dieu.
c) Veiller afi n de découvrir Dieu en quelqu’un d’autre.

8 L’amour de Dieu, qui a été manifesté au travers de la mort de Son Fils Jésus pour le péché de 
l’homme, sert à illustrer
a) la pitié.
b) la miséricorde.
c) le martyre.

9 La nature équilibrée du caractère de Dieu se retrouve dans
a) Son amour et Sa miséricorde.
b) Sa droiture et Son amour.
c) Sa droiture et Sa justice.
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10 La conscience du chrétien lui donne
a) un équilibre spirituel.
b) une direction parfaite.
c) des sentiments de culpabilité concernant ses péchés passés.

11 Le fondement d’une vie nouvelle en Jésus est
a) la pratique des bonnes œuvres.
b) l’obéissance aux instructions qui nous sont données dans la Bible.
c) l’attitude qui consiste à observer les actes des autres.

12 Pour comprendre ce que Dieu désire que nous soyons et que nous fassions, nous devons 
considérer Jésus comme notre
a) Sauveur.
b) Seigneur.
c) Exemple.

13 Que voulait dire Paul lorsqu’il disait : « soyez mes imitateurs comme je le suis moi-même de 
Christ » ?
a) Il voulait dire qu’en observant ses actes et ses attitudes, on saurait comment atteindre la 

perfection.
b) Il voulait dire que ses actes et ses attitudes pouvaient servir d’exemples puisqu’il prenait lui-

même exemple sur Christ.
c) Il voulait dire que depuis qu’il était devenu chrétien, il n’avait pas péché une seule fois ; il était 

donc le meilleur exemple possible que les autres chrétiens devaient suivre.

14 Pour que nous ayons une vie à l’image de Christ, le Saint-Esprit doit
a) nous donner davantage de liberté.
b) accomplir des miracles.
c) contrôler notre vie.

15 Dieu désire que les hommes vivent
a) en paix et dans l’harmonie tous ensemble, et qu’ils respectent les lois.
b) uniquement selon les lois car celles-ci donnent une éthique excellente.
c) comme bon leur semble.

16 Aucun d’entre nous ne peut, par lui-même, accomplir toutes les lois de Dieu ; nous devons par 
conséquent
a) nous soumettre à certaines d’entre elles seulement, car notre nature humaine est faible.
b) nous confi er en Christ qui nous aidera à devenir obéissants.
c) nous culpabiliser.

17 Un des dix commandements donnés à Moïse nous dit de
a) rechercher la justice et la droiture.
b) nous réjouir lorsque nous sommes persécutés.
c) ne pas accuser les autres injustement.

18 La loi de Christ est connue comme étant
a) la loi de l’amour.
b) les dix commandements.
c) le jugement à venir.
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19 L’enseignement apostolique qui dit que nous devons nous soumettre les uns aux autres est une 
application pratique
a) des dix commandements.
b) de la loi de Christ.
c) de la coutume religieuse des Juifs.

20 La loi de l’amour comprend plusieurs principes. Quels sont-ils ?
a) L’égoïsme, la fi erté et la haine
b) La paresse, la tristesse et les querelles
c) Le pardon, la paix et la joie

Vous êtes arrivé à la fi n des exercices de la première partie. Arrêtez-vous là et envoyez la feuille 
de réponses de votre cahier de l’étudiant concernant la première partie à votre instructeur. 
Continuez votre étude en passant à la deuxième partie de ce cours.
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DEUXIEME PARTIE

Pour toutes les questions posées, vérifi ez que le numéro de chacune des cases se trouvant sur la 
feuille de réponses corresponde bien au numéro de la question à laquelle vous répondez

1 Contrairement aux principes du monde, les principes bibliques concernant la prise de décisions 
insistent sur le fait de plaire à
a) Dieu.
b) l’homme.
c) soi-même.

2 Etudier les exemples bibliques relatifs au comportement que Dieu désire que nous adoptions, 
ou que nous n’adoptions pas, est une façon de découvrir
a) comment réussir à l’époque biblique.
b) quels sont les héros que nous devons adorer et utiliser comme exemples.
c) les principes bibliques concernant la prise de décisions.

3 Quel principe l’histoire des trois serviteurs illustre-t-elle ?
a) Certains ont une vie plus diffi cile que les autres.
b) Les dons de Dieu doivent être utilisé à bon escient.
c) Les histoires de la Bible sont intéressantes.

4 Lorsque Jésus a « pris la forme d’un serviteur », Il
a) est devenu un homme prêt à servir les autres, au lieu de devenir un chef puissant qui donnait 

des ordres.
b) a assisté Dieu au moment de la création du monde.
c) est devenu un homme uniquement pour servir les riches.

5 Dieu désire que les chrétiens soient à l’image de Jésus dans le domaine de la plénitude qui, elle, 
est associée à l’idée 
a) de sainteté.
b) d’apparence.
c) d’intelligence.

6 Lorsqu’on respecte son corps, que l’on considère comme le temple de Dieu, on manifeste le 
fruit de l’Esprit suivant :
a) l’orgueil.
b) la tempérance.
c) l’égoïsme.

7 Les directives bibliques suggèrent que lorsque le chrétien développe son intelligence en étudiant 
la Bible, il devient
a) plus savant.
b) plus sage.
c) plus infl uent.

8 La croissance spirituelle a lieu lorsque le chrétien
a) maîtrise son appétit.
b) en apprend davantage sur le ministère de Jésus.
c) obéit et se soumet aux dirigeants spirituels.
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9 Si nous voulons grandir en faveur devant Dieu, nous devons
a) écouter avec attention ce que les autres nous demandent de faire.
b) lire des versets de la Bible et des prières lors de cérémonies particulières.
c) écouter attentivement les bons enseignements qui nous sont donnés et lire notre Bible 

chaque jour.

10 Agir avec sagesse et respecter ceux qui ne sont pas chrétiens est un moyen de
a) devenir populaire.
b) leur montrer que l’on se soucie d’eux.
c) se faire davantage d’amis.

11 Quel est le passage qui s’étend le plus sur l’importance de l’unité au sein de la famille 
de Dieu ?
a) La prière de Jésus dans Jean 17
b) Le Notre Père dans Matthieu 6
c) Les béatitudes dans Matthieu 5

12 Quel est le facteur essentiel de division au sein de l’église d’après Jacques ?
a) La liste restreinte de membres autorisés
b) Toute forme de préjudice
c) La croissance de l’église

13 Donnez un exemple de la façon dont les membres de la famille de Dieu doivent accomplir la loi 
de l’amour :
a) Ils doivent critiquer le pasteur pour son manque d’amour.
b) Ils doivent inviter chez eux les visiteurs importants qui sont de passage dans l’église.
c) Ils doivent aider la famille d’un chrétien qui est en prison à cause de sa foi.

14 Voici un exemple de la façon dont peut s’exprimer notre service au sein du corps de Christ :
a) Raconter les problèmes de nombreux membres.
b) Montrer à ceux qui viennent à l’église pour la première fois quelles sont leurs fautes.
c) Inviter chez soi une personne qui se sent seule.

15 Bien gérer ses dons spirituels et ses capacités naturelles met en évidence
a) la maturité.
b) l’égoïsme.
c) la jalousie.

16 En quoi peut-on comparer l’amour chrétien véritable à du sel ?
a) Il ajoute certains éléments en des circonstances tout à fait particulières.
b) Il est nécessaire si l’on veut que la vie soit préservée.
c) Il est beau et pur.

17 Manifester l’amour de Dieu au monde entier comprend le fait de
a) citer des passages de l’Ecriture.
b) répondre aux besoins des autres.
c) faire preuve d’honnêteté.

18 Nous pouvons purifi er notre vie en
a) demandant à un ami de nous aider.
b) veillant à ce que nos habitudes et nos actes changent.
c) suivant l’exemple de Jésus.
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19 Pour manifester la justice et la droiture de Dieu au monde, nous devons
a) exercer le fruit de l’Esprit.
b) nous rabaisser aux tâches les plus ingrates dans l’église.
c) assister à des cours d’école biblique.

20 Pour propager le message de Dieu dans le monde entier, nous devons
a) donner notre témoignage de façon éloquente.
b) insister jusqu’à ce que ceux qui ne sont pas chrétiens changent d’avis et se convertissent.
c) répondre à l’appel du Saint-Esprit qui nous guide.

Vous êtes arrivé à la fi n des exercices de la deuxième partie. Envoyez la feuille de réponses de votre 
cahier de l’étudiant concernant la deuxième partie à votre instructeur d’ICI. Maintenant que vous 
avez terminé ce cours, demandez à votre instructeur de vous en recommander un autre.
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L’éthique biblique
Feuille de réponses pour la première partie 

CL6160

SVP, remplissez les espaces ci-dessous :

Nom....................................................................................................................................................

Numéro de l’étudiant d’ICI ...............................................................................................................
  (Ne notez rien si vous ne savez pas quel votre numéro d’étudiant)

Adresse...............................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

Code Postal............................ Ville....................................................................................................

Pays ....................................................................................................................................................

Profession ..........................................................................................................................................

Age .................................   Sexe .......................................................................................................

Nombre de personnes dans votre famille : ...........................................................................................

Nombre d’années d’étude : ...............................................................................................................

Etes-vous membre d’une église ? Si c’est le cas, quel est le nom de votre église ? 

............................................................................................................................................................

Quelle activité exercez-vous dans cette église ? ....................................................................................

............................................................................................................................................................

Comment étudiez-vous ce cours ? Seul ?.............................................................En groupe ? ............. 

Quels sont les autres cours d’ICI que vous avez étudié ?

............................................................................................................................................................

Maintenant, tournez la page et répondez à toutes les questions.
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Feuille de réponses pour la première partie

Pour chaque article numéroté, noircissez la case correspondant à la réponse choisie.

Notez ci-dessous les questions que vous souhaiteriez poser à votre instructeur concernant les 
leçons.

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

Vérifi ez attentivement cette feuille de réponses et soyez certain d’avoir répondu à toutes les 
questions posées. Ensuite, envoyez celle-ci à votre instructeur d’ICI ou au bureau dont vous 
dépendez. L’adresse du bureau local devrait être inscrite sur la deuxième page de votre Manuel. 
gure pas, renvoyez votre feuille de réponses au Bureau International d’ICI University

Programme sur la vie chrétienne

Réservé au bureau d’ICI

Date ................................   Note  ..........................................

1 A B C
2 A B C
3 A B C
4 A B C
5 A B C
6 A B C
7 A B C

8 A B C
9 A B C
10 A B C
11 A B C
12 A B C
13 A B C
14 A B C

15 A B C
16 A B C
17 A B C
18 A B C
19 A B C
20 A B C
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L’éthique biblique
Feuille de réponses pour la deuxieme partie 

CL6160

SVP, remplissez les espaces ci-dessous 

Nom....................................................................................................................................................

Numéro de l’étudiant d’ICI ...............................................................................................................
  (Ne notez rien si vous ne savez pas quel votre numéro d’étudiant)

Adresse...............................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

Code Postal............................ Ville....................................................................................................

Pays ....................................................................................................................................................

DEMANDE DE RENSEIGNEMENTS

Le bureau d’ICI dont vous dépendez sera heureux de vous envoyer les renseignements nécessaires pour 
recevoir la liste des autres cours disponibles et de leur prix. Utilisez l’espace suivant réservé à cet effet pour 
nous demander de tels renseignements.

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

Maintenant, tournez la page et répondez à toutes les questions.
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Réservé au bureau d’ICI

Date ................................   Note  ..........................................

Feuille de réponses pour la deuxième partie 
Pour chaque article numéroté, noircissez la case correspondant à la réponse choisie.

Notez ci-dessous les questions que vous souhaiteriez poser à votre instructeur concernant les 
leçons.

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

............................................................................................................................................................

FELICITATIONS

Vous venez de terminer ce cours. Ce fut un plaisir de vous avoir avoir comme étudiant, et nous 
espérons que vous étudierez d’autres cours avec ICI. Envoyez votre feuille de réponses à votre 
instructeur d’ICI ou au bureau d’ICI dont vous dépendez. Lorsque nous aurons fi ni la correction, 
nous vous enverrons un certifi cat.

SVP, inscrivez lisiblement votre nom de la façon dont vous le voulez imprimé sur votre 
certifi cat.

Nom ...................................................................................................................................................

Programme sur la vie chrétienne

1 A B C
2 A B C
3 A B C
4 A B C
5 A B C
6 A B C
7 A B C

8 A B C
9 A B C
10 A B C
11 A B C
12 A B C
13 A B C
14 A B C

15 A B C
16 A B C
17 A B C
18 A B C
19 A B C
20 A B C



95

CL6160 L’éthique biblique 
Fiche de décision et de requête

Après avoir étudié ce cours, j’ai placé ma confi ance en Jésus-Christ 
comme Sauveur et Seigneur. Je renvoie cette fi che avec ma signature 
et mon adresse au bureau d’ICI, pour deux raisons : premièrement, je 
veux témoigner de mon engagement envers Christ et deuxièmement, 
je veux m’informer sur la possibilité d’un enseignement supplémentaire 
pour m’aider dans ma vie spirituelle.

NOM..........................................................................................................  

ADRESSE  ...............................................................................................

....................................................................................................................

SIGNATURE .............................................................................................  

C’EST MAGNIFIQUE DE POUVOIR
ETRE UN SERVITEUR !

Lorsque nous servons Dieu, nous Lui exprimons notre amour pour ce qu’Il a fait pour 
nous et pour Son amour éternel. Les cours d’ICI représentent un moyen à l’aide duquel le 
Seigneur désire vous aider à croître et à devenir un serviteur bon et effi cace.

En utilisant nos cours, vous suivrez des études bibliques méthodiques. De plus, cela 
vous encouragera à mieux comprendre les vérités spirituelles.

Pour vous aider dans votre service de Dieu, nous vous suggérons d’étudier les cours 
suivants.

Les grandes questions de la vie
Dieu t’aime
Jésus est…

Nous croyons
Le plan de Dieu et vous
L’adoration chrétienne

L’évangélisation chrétienne
Une étude du salut
Maturité chrétienne

Si vous désirez recevoir une description plus détaillée de chacun de ces cours ou des 
informations relatives à l’inscription à de tels cours, contactez votre directeur d’ICI.
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ENVOYEZ-NOUS LES NOMS ET ADRESSES DE VOS AMIS
Nous leur enverrons la leçon 1 du cours 

« Les grandes questions de la vie ».
Ecrire lisiblement

Nom ................................................................................................................................................

Adresse............................................................................................................................................

Code Postal .....................................................................................................................................

Ville.................................................................................................................................................

Pays .................................................................................................................................................

E-mail..............................................................................................................................................

Nom ................................................................................................................................................

Adresse............................................................................................................................................

Code Postal .....................................................................................................................................

Ville.................................................................................................................................................

Pays .................................................................................................................................................

E-mail..............................................................................................................................................

Nom ................................................................................................................................................

Adresse............................................................................................................................................

Code Postal .....................................................................................................................................

Ville.................................................................................................................................................

Pays .................................................................................................................................................

E-mail..............................................................................................................................................

Votre nom ..........................................................................................................................

Adresse ...............................................................................................................................

Code Postal ........................................................................................................................

Ville ....................................................................................................................................

Pays ....................................................................................................................................

E-mail .................................................................................................................................


